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MINUTES OF PROCEEDINGS

OTTAWA, Tuesday, February 13, 2018
(71)

[English]

The Standing Senate Committee on Aboriginal Peoples met
this day at 9:04 a.m., in room 160-S, Centre Block, the chair, the
Honourable Lillian Eva Dyck, presiding.

Members of the committee present: The Honourable Senators
Christmas, Doyle, Dyck, McCallum, Pate, Raine and Tannas (7).

In attendance: Brittany Collier and Michael Chalupovitsch,
Analysts, Parliamentary Information and Research Services,
Library of Parliament.

Also present: The official reporters of the Senate.

Pursuant to the order of reference adopted by the Senate on
Thursday, December 15, 2016, the committee continued its study
on the new relationship between Canada and First Nations, Inuit
and Métis peoples. (For complete text of the order of reference, see
proceedings of the committee, Issue No. 16.)

WITNESSES:

Pauktuutit Inuit Women of Canada:

Tracy O’Hearn, Executive Director;

Rose Mary Cooper, Political Advisor to the Executive.

The chair made a statement.

Ms. O’Hearn and Ms. Cooper made statements and answered
questions.

At 10:07 a.m., the committee adjourned to the call of the chair.

ATTEST:

OTTAWA, Wednesday, February 14, 2018
(72)

[English]

The Standing Senate Committee on Aboriginal Peoples met
this day at 6:47 p.m., in room 160-S, Centre Block, the chair, the
Honourable Lillian Eva Dyck, presiding.

Members of the committee present: The Honourable Senators
Brazeau, Christmas, Doyle, Dyck, McCallum, McPhedran, Ngo,
Pate and Tannas (9).

In attendance: Brittany Collier and Michael Chalupovitsch,
Analysts, Parliamentary Information and Research Services,
Library of Parliament.

Also present: The official reporters of the Senate.

PROCÈS-VERBAUX

OTTAWA, le mardi 13 février 2018
(71)

[Traduction]

Le Comité sénatorial permanent des peuples autochtones se
réunit aujourd’hui, à 9 h 4, dans la pièce 160-S de l’édifice du
Centre, sous la présidence de l’honorable Lillian Eva Dyck
(présidente).

Membres du comité présents : Les honorables sénateurs
Christmas, Doyle, Dyck, McCallum, Pate, Raine et Tannas (7).

Également présents : Brittany Coll ier et Michael
Chalupovitsch, analystes, Service d’information et de recherche
parlementaires, Bibliothèque du Parlement.

Aussi présents : Les sténographes officiels du Sénat.

Conformément à l’ordre de renvoi adopté par le Sénat le jeudi
15 décembre 2016, le comité poursuit son étude sur les nouvelles
relations entre le Canada et les Premières Nations, les Inuits
et les Métis. (Le texte intégral de l’ordre de renvoi figure au
fascicule no 16 des délibérations du comité.)

TÉMOINS :

Pauktuutit Inuit Women of Canada :

Tracy O’Hearn, directrice exécutive;

Rose Mary Cooper, conseillère politique auprès de la direction.

La présidente prend la parole.

Mmes O’Hearn et Cooper font chacune une déclaration, puis
répondent aux questions.

À 10 h 7, la séance est levée jusqu’à nouvelle convocation de la
présidence.

ATTESTÉ :

OTTAWA, le mercredi 14 février 2018
(72)

[Traduction]

Le Comité sénatorial permanent des peuples autochtones se
réunit aujourd’hui, à 18 h 47, dans la pièce 160-S de l’édifice du
Centre, sous la présidence de l’honorable Lillian Eva Dyck
(présidente).

Membres du comité présents : Les honorables sénateurs
Brazeau, Christmas, Doyle, Dyck, McCallum, McPhedran,
Ngo, Pate et Tannas (9).

Également présents : Brittany Coll ier et Michael
Chalupovitsch, analystes, Service d’information et de recherche
parlementaires, Bibliothèque du Parlement.

Aussi présents : Les sténographes officiels du Sénat.
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Pursuant to the order of reference adopted by the Senate on
Thursday, December 15, 2016, the committee continued its study
on the new relationship between Canada and First Nations, Inuit
and Métis peoples. (For complete text of the order of reference, see
proceedings of the committee, Issue No. 16.)

WITNESSES:

As individuals:

The Honourable Senator Murray Sinclair, Former Chair,
Truth and Reconciliation Commission of Canada.

Marie Wilson, Former Commissioner, Truth and
Reconciliation Commission of Canada.

The chair made a statement.

Ms. Wilson made a statement and, together with the
Honourable Senator Sinclair, answered questions.

At 8:46 p.m., the committee adjourned to the call of the chair.

ATTEST:

Mark Palmer

Clerk of the Committee

Conformément à l’ordre de renvoi adopté par le Sénat le jeudi
15 décembre 2016, le comité poursuit son étude sur les nouvelles
relations entre le Canada et les Premières Nations, les Inuits
et les Métis. (Le texte intégral de l’ordre de renvoi figure au
fascicule no 16 des délibérations du comité.)

TÉMOINS :

À titre personnel :

L’honorable sénateur Murray Sinclair, ancien président,
Commission de témoignage et réconciliation du Canada.

Marie Wilson, ancienne commissaire, Commission de vérité et
réconciliation du Canada.

La présidente prend la parole.

Mme Wilson fait une déclaration puis, avec l’honorable
sénateur Sinclair, répond aux questions.

À 20 h 46, la séance est levée jusqu’à nouvelle convocation de la
présidence.

ATTESTÉ :

Le greffier du comité,
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EVIDENCE TÉMOIGNAGES

OTTAWA, Tuesday, February 13, 2018 OTTAWA, le mardi 13 février 2018

The Standing Senate Committee on Aboriginal Peoples met
this day at 9:04 a.m. to study the new relationship between
Canada and First Nations, Inuit and Métis peoples.

Le Comité sénatorial permanent des peuples autochtones se
réunit aujourd’hui, à 9 h 4, pour poursuivre son étude sur les
nouvelles relations entre le Canada et les Premières Nations, les
Inuits et les Métis.

Senator Lillian Eva Dyck (Chair) in the chair. La sénatrice Lillian Eva Dyck (présidente) occupe le
fauteuil.

[English] [Traduction]

The Chair: Good morning. I would like to welcome all
honourable senators and members of the public who are
watching this meeting on the Standing Senate Committee on
Aboriginal Peoples here in this room or listening via the Web.

La présidente : Bonjour. J’aimerais souhaiter la bienvenue à
tous les honorables sénateurs et membres du public qui
participent ici même à cette séance du Comité sénatorial
permanent des peuples autochtones ou qui nous regardent sur le
web.

I would like to acknowledge for the sake of reconciliation that
we are meeting on the unceded lands of the Algonquin peoples.
My name is Lillian Dyck. I am the chair of this committee, I'm
from Saskatchewan, and I welcome everyone here.

Dans l’esprit de la réconciliation, je tiens à reconnaître que
nous nous réunissons sur les terres non cédées des peuples
algonquins. Mon nom est Lillian Dyck, de la Saskatchewan. Je
suis présidente du comité et je vous souhaite à tous la bienvenue.

I will now invite my fellow senators to introduce themselves. J’inviterais maintenant les autres sénateurs à se présenter.

Senator Raine: Nancy Greene Raine, British Columbia. La sénatrice Raine : Nancy Greene Raine, de la Colombie-
Britannique.

Senator Tannas: Scott Tannas from Alberta. Le sénateur Tannas : Scott Tannas, de l’Alberta.

Senator Doyle: Norman Doyle, Newfoundland and Labrador. Le sénateur Doyle : Norman Doyle, de Terre-Neuve-et-
Labrador.

Senator McCallum: Mary Jane McCallum from Manitoba. La sénatrice McCallum : Mary Jane McCallum, du
Manitoba.

Senator Christmas: Dan Christmas, Nova Scotia. Le sénateur Christmas : Dan Christmas, de la Nouvelle-
Écosse.

Senator Pate: Kim Pate, Ontario. La sénatrice Pate : Kim Pate, de l’Ontario.

The Chair: Thank you, senators. La présidente : Merci, sénateurs.

Today we continue our study on what a new relationship
between the Government of Canada and First Nations, Inuit and
Metis peoples of Canada could look like. We continue looking
forward at the principles of such a new relationship.

Nous poursuivons aujourd’hui notre étude sur la forme que
pourraient prendre les nouvelles relations entre le Canada et les
Premières Nations, les Inuits et les Métis. Nous continuons
d’examiner les principes de telles relations.

We welcome today, from Pauktuutit Inuit Women of Canada,
Tracy O’Hearn, Executive Director; and Rose Mary Cooper,
Political Advisor to the Executive.

Nous accueillons aujourd’hui Tracy O’Hearn, directrice
exécutive, et Rose Mary Cooper, conseillère politique auprès de
la direction, de Pauktuutit Inuit Women of Canada.

Ladies, you have the floor. Following your presentation, there
will be questions from the senators. Please begin your
presentation.

Mesdames, je vous cède toute la place. Lorsque vous aurez
terminé votre exposé, nous passerons aux questions des
membres. Vous avez la parole.

[Editor’s Note: The witness spoke in her native language.] [Note de la rédaction : la témoin s’exprime dans sa langue.]
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Rose Mary Cooper, Political Advisor to the Executive,
Pauktuutit Inuit Women of Canada: Good morning. It is a
pleasure to be invited here this morning. Pauktuutit is a national
Inuit women’s organization that lobbies, promotes and advocates
Inuit women of Canada. It’s a real pleasure to be here, and we
look forward to having a discussion and some questions.

Rose Mary Cooper, conseillère politique auprès de la
direction, Pauktuutit Inuit Women of Canada : Bonjour. Je
suis très heureuse d’avoir été invitée à comparaître aujourd’hui.
Pauktuutit est une organisation nationale pour les femmes inuites
qui soutient activement, promeut et défend les femmes inuites du
Canada. Je suis très heureuse d’être ici et nous sommes
impatients de discuter avec vous et de répondre à vos questions.

Tracy O’Hearn, Executive Director, Pauktuutit Inuit
Women of Canada:  I’d like to thank the honourable chair for
inviting us here, the deputy chairs, some old acquaintances and
new.

Tracy O’Hearn, directrice exécutive, Pauktuutit Inuit
Women of Canada : Je tiens à remercier l’honorable présidente
de nous avoir invitées à comparaître, ainsi que le vice-président,
certaines vieilles connaissances et de nouvelles.

Rebecca Kudloo is the President of Pauktuutit, and she is
currently at a circumpolar education summit in Nuuk, Greenland.
Otherwise it would have been her pleasure to be here with you
today.

La présidente de Pauktuutit, Rebecca Kudloo, participe en ce
moment au sommet circumpolaire de l’éducation, à Nuuk, au
Groenland. Sinon, elle aurait été très heureuse de pouvoir
s’entretenir avec vous aujourd’hui.

As Rose Mary was saying, Pauktuutit has been around since
1984 and has more than 30 years of advocating for the equality
of Inuit women generally, both within their own communities
and society and within Canada as a whole. Our priorities have
tended to cluster around women’s equality and very specific
issues like violence against women, sexual abuse of children, a
broad range of health issues, and socio-economic development,
which includes infrastructure and housing. Those tend to be the
areas that Pauktuutit has focused on.

Comme le disait Rose Mary, Pauktuutit a été créé en 1984 et
défend depuis plus de 30 ans l’égalité des femmes inuites de
façon générale, tant au sein de leurs propres communautés et de
la société que dans l’ensemble du pays. Habituellement, nos
priorités portent sur l’égalité des femmes et certaines questions
bien précises, comme la violence contre les femmes, les abus
sexuels contre les enfants, un large éventail de questions
relatives à la santé, et le développement socioéconomique, y
compris l’infrastructure et l’habitation. Ce sont les domaines sur
lesquels Pauktuutit se concentre habituellement.

In thinking about coming to speak with you today and about
the renewed relationship that the Prime Minister has committed
to, and the Prime Minister’s commitment to the equality of
women in Canada, there are some foundational pieces in place,
but more work needs to be done to implement these
commitments. I will give you an example.

En prévision de notre témoignage d’aujourd’hui, j’ai réfléchi à
la nouvelle relation à laquelle le premier ministre s’est engagé, à
l’engagement qu’il a pris envers l’égalité des femmes au Canada.
Certains éléments fondamentaux sont déjà en place, mais nous
devons en faire davantage pour mettre en œuvre ces
engagements. Je vais vous donner un exemple.

Often the federal government consults with five national
indigenous organizations. I’m sure this committee has heard this
before, but far too often, Inuit women do not have the ability to
speak for themselves in these very important national dialogues,
development of policies and initiatives. One thing we are looking
forward to, hopefully with some help from others, is for
Pauktuutit to have a seat directly at the table for this review of
laws process that the federal government has committed to
doing.

Le gouvernement fédéral consulte souvent les cinq
organisations autochtones nationales. Je suis convaincue que cela
n’a rien de nouveau pour vous, mais, trop souvent, les femmes
autochtones n’ont pas la possibilité de s’exprimer dans le cadre
de ces dialogues nationaux très importants, de l’élaboration de
politiques et de la création d’initiatives. L’une des choses
auxquelles nous avons hâte, et j’espère que certains nous
aideront à cet égard, c’est que Pauktuutit puisse siéger à la table
où est mené ce processus d’examen des lois auquel le
gouvernement fédéral s’est engagé.

I think generally what it comes down to is that to create a new
relationship with indigenous women, First Nations, Inuit and
Metis women must be recognized in their diversity. The Arctic is
unique. The geography and the social conditions are unique; the
lack of infrastructure is unique. There are concerns about the
opening of the Northwest Passage and the impacts on the
communities.

À mon avis, de façon générale, pour créer une nouvelle
relation avec les femmes autochtones, il faudra reconnaître la
diversité des femmes des Premières Nations, inuites et métisses.
L’Arctique est unique. La géographie et les conditions sociales y
sont uniques; le manque d’infrastructures y est unique.
L’ouverture du passage du Nord-Ouest et les conséquences que
cela aura sur les communautés soulèvent certaines inquiétudes.
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We offer these as a few examples of the differences that must
be brought to federal policy development, development of
initiatives, so there is equality of outcome, not simply equality of
treatment.

Ce ne sont là que quelques exemples de changements qui
doivent être apportés à l’élaboration de politiques et à la création
d’initiatives fédérales pour favoriser l’égalité des résultats, pas
simplement l’égalité des traitements.

For the North, this is another important example of where Inuit
women must be involved. There are too many hungry children in
this country. I don’t want to sound negative, but Pauktuutit has
not been able to be part of that debate and discussion in a
meaningful way.

Il s’agit d’un autre exemple important où la participation des
femmes autochtones est nécessaire dans le Nord. Trop d’enfants
ne mangent pas à leur faim au pays. Je ne veux pas avoir l’air
négative, mais Pauktuutit n’a pas pu participer de façon utile au
débat et à la discussion.

Ms. Cooper: I have just a supplemental on Nutrition North.
We looked at your reviews on Nutrition North and the weight
versus the good food. We need to be complementary that we
look at country food and mainstream food. How do we nourish
our children today?

Mme Cooper : J’aimerais ajouter une chose au sujet du
programme Nutrition Nord. Nous avons consulté les résultats de
vos examens du programme Nutrition Nord et du poids par
rapport à une alimentation saine. Nous devons effectuer un
examen complémentaire sur les aliments traditionnels et les
aliments courants. Comment les enfants d’aujourd’hui se
nourrissent-ils?

There is your review of NIHB and dental care. We have also
seen strong links that when you don’t have proper nutrition, it
affects your health and well-being.

Vous avez effectué un examen des SSNA et des soins
dentaires. Des liens solides ont été établis entre une mauvaise
alimentation et des problèmes de santé et de bien-être.

Traditionally for Inuit, a man and a woman have had very
significant roles, and sometimes they were interchangeable. They
were nomadic, following the flora and fauna, but now we’re in
communities — communities that come with residential schools
and all the effects around that.

Traditionnellement, les hommes et femmes inuits jouent des
rôles très importants qui sont parfois interchangeables. Ce sont
des nomades qui vivent de la faune et de la flore, mais
aujourd’hui, nous avons des communautés — des communautés
qui vivent avec les conséquences des pensionnats et tout ce qui
entoure cet épisode.

It’s a changing dynamic, evolving over time, and the social
and health conditions continue to be a challenge for our Inuit
communities.

La dynamique change et évolue avec le temps, mais les
conditions sociales et de santé demeurent un défi pour les
communautés inuites.

Housing: There is such a need for infrastructure in the North. Les besoins sont énormes en matière d’infrastructures et de
logement dans le Nord.

When you look at all the social and health conditions, and if
you looked at it in the Inuit context, because government tends to
be very siloed and focused on health and justice, but for Inuit,
it’s a holistic circle. Everything relates, whether it’s the justice
system, the health system or the social system. How do these
policies and legislation have an effect on the communities?

Lorsqu’on regarde toutes les conditions sociales et de santé
dans le contexte inuit, le gouvernement a tendance à travailler en
silos et à se concentrer sur la santé et la justice, mais, pour les
Inuits, tout cela fait partie d’un cercle holistique. Tout est
interrelié, qu’il s’agisse du système judiciaire, du système de
santé ou du système social. Quel est l’impact de ces politiques et
mesures législatives sur les communautés?

We really need to look at it through an indigenous lens. If we
looked at policy or legislation, how would we look at things
differently? That is something we have to revisit periodically,
not in a governance structure, but in a traditional way of viewing
the world versus a governance approach.

Nous devons vraiment examiner la question avec une
perspective autochtone. Quelle serait une autre façon d’examiner
les politiques ou mesures législatives? C’est une question qu’il
faut revoir périodiquement, non pas dans une structure de
gouvernance ou selon une approche de gouvernance, mais selon
une approche traditionnelle.

Ms. O’Hearn: In thinking about a renewed relationship going
forward, it must be more of a relationship between equals. I can
speak for Pauktuutit: This organization struggles with a lack of
capacity, and the communities have even less capacity. To build
a relationship would be to build the strength of people, of course,

Mme O’Hearn : Une relation renouvelée doit être davantage
une relation entre égaux. Notre organisation, Pauktuutit, doit
composer avec un manque de capacité, et ce manque de capacité
est encore plus criant dans les communautés. Pour bâtir une
relation, il faut, bien entendu, accroître la force des gens, mais
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and of communities and organizations to be able to engage, to
give free, prior and informed consent on many significant
questions that will come.

aussi celle des communautés et des organisations afin que tous
puissent participer et donner librement leur consentement
préalable et informé sur de nombreuses questions.

We had an annual general meeting in January, and we had an
opportunity to do a workshop and seek input on Canada’s Arctic
framework policy. We had women from across Inuit Nunangat.
There are 53 communities across Inuit Nunangat, and many Inuit
live outside of that area. The delegates were so happy to have an
opportunity to put forward their views on what constitutes a
strong Arctic. What constitutes a strong Arctic is strong people
and strong communities. We just received a draft report this
morning that we will be giving to Indigenous and Northern
Affairs Canada.

En janvier dernier, nous avons eu notre assemblée générale
annuelle. Dans le cadre de cette assemblée, nous avons organisé
un atelier afin d’obtenir des commentaires sur la politique
générale canadienne pour l’Arctique. Des femmes de tout l’Inuit
Nunangat y ont participé. L’Inuit Nunangat compte
53 communautés et de nombreux Inuits vivent hors de cette
région. Les délégués étaient très heureux d’avoir l’occasion de
s’exprimer sur ce qui constitue un Arctique fort. Selon eux, un
Arctique fort repose sur un peuple fort et des communautés
fortes. Nous venons tout juste de recevoir l’ébauche d’un rapport
ce matin que nous allons remettre à Affaires autochtones et du
Nord Canada.

Something else that is very important is that there has to be an
equal ability to engage in these discussions.

Il est également très important que toutes les parties puissent
participer de façon égale à ces discussions.

We didn’t come with a prepared text today. These are the
fundamental issues we face on a regular basis in trying to have
conversations like these with senators and people with a voice
and who are decision-makers, so that the voice of Inuit women is
integrated as part of the national dialogue and that Inuit women
are fully part of the social fabric of this country.

Nous n’avions pas préparé de texte pour notre exposé. Ce sont
là des exemples d’enjeux fondamentaux auxquels nous sommes
régulièrement confrontés alors que nous tentons d’avoir des
discussions comme celle-ci avec des sénateurs, des gens qui
peuvent s’exprimer et des décideurs, afin que la voix des femmes
inuites soit intégrée au dialogue national et que les femmes
inuites puissent faire partie intégrante du tissu social du pays.

The Chair: Thank you. Would you like us to proceed to
questions now?

La présidente : Êtes-vous prête à passer aux questions des
membres?

Ms. O’Hearn: Please. Mme O’Hearn : S’il vous plaît.

Senator Tannas: Thank you for being here. I have a couple
of contextual questions to start with.

Le sénateur Tannas : Merci d’avoir accepté notre invitation.
J’aurais quelques questions de nature contextuelle à vous poser.

How many Inuit women are there in Canada? Combien y a-t-il de femmes inuites au Canada?

Ms. O’Hearn: There would be approximately 30,000. I
believe the last total population figure I saw was 66,000.

Mme O’Hearn : Il y en a environ 30 000. Si je ne m’abuse,
selon les dernières données obtenues, la population totale des
Inuits s’élève à 66 000 personnes.

Senator Tannas: And do you know what percentage of them
live in the North as opposed to the South?

Le sénateur Tannas : Et, en termes de pourcentage, combien
vivent dans le Nord plutôt que dans le Sud?

Ms. O’Hearn: Approximately 75 per cent. Mme O’Hearn : Environ 75 p. 100.

Senator Tannas: Who live in the North? Le sénateur Tannas : Qui vivent dans le Nord?

Ms. O’Hearn: Yes. Mme O’Hearn : Oui.

Senator Tannas: Your organization is member driven. Do
people actually take out a membership and participate in the
affairs of the association?

Le sénateur Tannas : Votre organisation est axée sur les
membres. Les gens doivent-ils devenir membres de votre
organisation pour participer à vos activités?

Ms. O’Hearn: No, Pauktuutit is a little unique. The bylaws
read that every Inuk woman is automatically a member of
Pauktuutit. It is very inclusive. There is a way by which someone

Mme O’Hearn : Non. Pauktuutit est légèrement unique en ce
sens. Selon nos règlements, toute femme inuk est
automatiquement membre de Pauktuutit. C’est une organisation
très inclusive. Les membres peuvent quitter l’organisation, mais
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could remove herself, but I’ve never known that to happen in 30
years. Also, there is no membership fee.

cela ne s’est pas produit en 30 ans. De plus, il n’y a aucuns frais
d’adhésion.

Senator Tannas: I noticed there was agreement made with
your president and with the minister recently for $1 million of
funding to promote awareness and engagement on social media.
Is that the entire budget of the organization, or was that just for
that campaign? Also, is that annual?

Le sénateur Tannas : Je remarque que votre présidente et la
ministre ont récemment conclu une entente de financement de
1 million de dollars pour promouvoir sur les médias sociaux la
sensibilisation et l’engagement. Est-ce le budget total de votre
organisation ou est-ce simplement pour cette campagne? Aussi,
s’agit-il d’un financement annuel?

Ms. O’Hearn: That’s a very good question, senator. That
funding was a result of a memorandum of understanding that we
signed with Indigenous and Northern Affairs Canada last June,
and that agreement was a long time coming. It formalizes the
commitment of both parties to work together. It sets out a
schedule of regular meetings between the minister and the
president — senior officials. We are to develop a work plan
based on mutual priorities. We’ve yet to get to that development
of the work plan.

Mme O’Hearn : C’est une très bonne question, sénateur. Ce
financement découle d’un protocole d’entente que nous avons
signé avec Affaires autochtones et du Nord Canada en
juin dernier. Nous l’attendions depuis longtemps. Cette entente
officialise la collaboration entre les deux parties. Elle fixe le
calendrier de réunions régulières entre la ministre et la
présidente — des cadres supérieurs. Nous devons élaborer un
plan de travail en fonction de nos priorités mutuelles. Nous
n’avons pas encore amorcé cet exercice.

This additional core funding was very welcome. It will help
pay a portion of the rent. It will give Pauktuutit more staff and
more capacity to come to important discussions like this.

Nous nous réjouissons de ce financement de base
supplémentaire. Cela nous aidera à payer une partie de notre
loyer et permettra à l’organisation d’embaucher plus de
personnel augmentant ainsi notre capacité à participer à des
discussions importantes comme celle-ci.

At the present time, it is for the coming fiscal year only, and
Pauktuutit relies on annual proposal-based projects. This
additional core funding is going to be tremendously helpful. My
objective this coming fiscal year is to try to lock that in as
ongoing core funding.

Pour le moment, ce financement n’est offert que pour le
prochain exercice. Pauktuutit s’appuie sur des projets annuels
fondés sur une proposition. Ce financement de base
supplémentaire nous sera très utile. Au cours du prochain
exercice, mon objectif sera de faire en sorte que ce financement
devienne un financement de base continu.

Senator Tannas: I’m sorry for all those mundane questions,
but I just want to understand.

Le sénateur Tannas : Je suis désolé de vous poser toutes ces
questions banales, mais je souhaite bien comprendre.

What would be the total operating budget and funding for your
organization now without the $1 million?

Outre ce montant de 1 million de dollars, quel est le budget
d’exploitation total de votre organisation et comment celle-ci est-
elle financée?

Ms. O’Hearn: Last fiscal year, I believe it was just under $2
million.

Mme O’Hearn : Si je ne m’abuse, lors du dernier exercice,
notre budget d’exploitation était d’un peu moins de 2 millions de
dollars.

Senator Tannas: Does that funding come exclusively from
the federal government?

Le sénateur Tannas : Êtes-vous financées exclusivement par
le gouvernement fédéral?

Ms. O’Hearn: Not exclusively. Mme O’Hearn : Non, pas exclusivement.

Senator Tannas: You have other groups? Le sénateur Tannas : Vous recevez des fonds d’autres
groupes?

Ms. O’Hearn: We have some health research partnerships,
and we have some private-sector funding for health. We are
trying to diversify Pauktuutit’s revenue, but Pauktuutit is in a
unique position because of Inuit women’s constitutional rights
and the federal government wanting to work with Inuit women.

Mme O’Hearn : Nous avons des partenariats en recherche
concertée sur la santé et recevons des fonds du secteur privé pour
la santé. Nous tentons de diversifier les revenus de
l’organisation, mais Pauktuutit est dans une position unique en
raison des droits constitutionnels des femmes inuites et de la
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volonté du gouvernement fédéral à travailler avec les femmes
inuites.

Senator Tannas: Where are you two based? Are you here in
Ottawa or are you up North?

Le sénateur Tannas : Vous êtes situés à quel endroit? Êtes-
vous ici, à Ottawa, ou dans le Nord?

Ms. O’Hearn: We’re here in Ottawa. Mme O’Hearn : Nous sommes ici, à Ottawa.

The Chair: I think you just said that Inuit women have a
unique position with regard to their constitutional rights. I think I
heard you correctly. Could you elaborate on that?

La présidente : Si je ne m’abuse, vous venez de dire que les
femmes inuites sont dans une position unique en raison de leurs
droits constitutionnels. Je crois vous avoir bien compris.
Pourriez-vous nous fournir plus de détails à ce sujet?

Ms. O’Hearn: It’s simply that Inuit are recognized as an
indigenous people of Canada — one of the Aboriginal peoples of
Canada — with certain rights that go along with that.

Mme O’Hearn : C’est simplement que les Inuits sont
reconnus comme étant l’un des peuples autochtones du Canada,
ce qui leur confère certains droits.

At Pauktuutit, we were very happy to hear the Prime
Minister’s commitment in 2015 to women’s equality in Canada,
so we certainly take the Prime Minister at his word that he
intends the equality of Inuit women as well. There are some
distances to go before Inuit women have a say in the same
quality of life and outcomes as other women in Canada.

Nous avons été très heureux en 2015 d’entendre le premier
ministre s’engager envers l’égalité des femmes au Canada et
nous allons certainement le prendre au mot lorsqu’il dit que cela
inclut l’égalité des femmes inuites. Il reste encore du travail à
faire avant que les femmes inuites puissent jouir de la même
qualité de vie et des mêmes résultats que les autres femmes du
pays.

Senator Doyle: Good morning, and thank you for being here. Le sénateur Doyle : Bonjour, et merci d’avoir accepté notre
invitation.

I was just going over some of our notes. It says some of your
main activities or projects are violence and abuse prevention,
social and economic development, and health policy and
projects.

J’étais en train de lire vos notes. Selon ce qui est écrit ici, vos
principales activités ou vos principaux projets portent sur la
prévention de la violence et de l’abus, le développement social et
économique, la politique en matière de santé et les projets de
santé.

What have you found over the years as you have studied
domestic violence? What have you found to be the underlying
causes of the domestic violence that your organization deals with
and where it stems from? Does any of it stem from some of the
aspects of the Inuit’s earlier interaction with the government of
so-called mainstream Canada?

Au fil des ans, qu’avez-vous découvert dans vos études sur la
violence familiale? Avez-vous découvert quelles sont les causes
sous-jacentes des cas de violence familiale avec lesquelles votre
organisation doit composer et quelles sont les raisons de cette
violence? Cette violence découle-t-elle de certains aspects de la
relation précédente des Inuits avec le gouvernement du soi-disant
reste du Canada?

Is substance abuse still a major factor? We’ve heard over the
years that substance abuse might be a major factor.

La toxicomanie est-elle encore un facteur important? Nous
avons entendu dire au fil des ans que la toxicomanie pourrait être
un facteur important.

Is the problem worse among the middle-aged or the older
generations, or is it still a part of the problem of the younger
generation as well?

Le problème est-il pire chez les gens d’âge moyen ou plus âgé
ou la toxicomanie fait-elle encore partie du problème pour la
génération plus jeune?

Could you comment on what is the chief cause of domestic
violence in those areas?

Savez-vous quelle est la principale cause de violence familiale
dans ces régions?

It might be a tough one. I know it’s not easy. C’est peut-être une question difficile à répondre. Je sais que ce
n’est pas facile.
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Ms. Cooper: It’s a big one, but when we look at what Inuit
have gone through historically, whether it was relocation or
settlement in the communities to residential schools, these have
compounding effects and intergenerational effects. It’s not a
quick fix when we’re dealing with former residential school
students. It affects the next generation. Those are the underlying
effects of addiction.

Mme Cooper : C’est lourd comme question, mais ce qu’ont
vécu les Inuits historiquement, comme la réinstallation des
communautés ou les pensionnats, a des effets cumulatifs et
intergénérationnels. Il n’y a pas de solution rapide pour les
anciens élèves des pensionnats. La génération suivante en ressent
les effets. Ce sont les effets sous-jacents de la toxicomanie.

In order to address addiction, we need to provide healing. Part
of the major objective for our president, Rebecca Kudloo at our
last board AGM was to put in a resolution to re-establish the
healing foundation because there was momentum going on there.

Pour s’attaquer à la toxicomanie, il faut offrir des possibilités
de guérison. Lors de notre dernière assemblée générale annuelle,
notre présidente, Rebecca Kudloo, a mentionné que l’un de ses
principaux objectifs était de présenter une résolution afin de
rétablir la fondation de guérison et profiter de la lancée actuelle.

It’s one thing to create programs and services, but part of the
challenge is that when you look at the workforce in the Arctic,
there is a high turnover and there are big demands. If you can’t
retain for a period, you don’t have a holistic approach on a
healing path. You need to invest in Inuit being part of the
workforce. Training and development are key essentials for Inuit
to play a significant role in these areas.

La création de programmes et de services est une chose, mais
lorsque l’on regarde les données relatives à la main-d’œuvre
dans l’Arctique, on comprend que le taux de roulement est élevé
et que la demande est grande. Si vous n’arrivez pas à conserver
vos employés, c’est que vous n’avez pas une approche holistique
de guérison. Il faut investir afin que les Inuits puissent faire
partie de la main-d’œuvre. La formation et le perfectionnement
sont des éléments essentiels pour permettre aux Inuits de jouer
un rôle important dans ces régions.

Pauktuutit has provided tool kits for front-line workers to
provide some education on Inuit culture and on how to prepare
and how to work with Inuit communities. We work in
partnership with territorial governments and with the regional
Status of Women entities. So we have arms out there that are
always being plugged in at the community level.

Pauktuutit a fourni des trousses d’outils aux employés de
première ligne afin de les éduquer sur la culture inuite et la façon
de travailler au sein des communautés inuites. Nous travaillons
en partenariat avec les gouvernements territoriaux et les groupes
régionaux de Condition féminine. Nous avons des gens sur le
terrain pour travailler au sein des communautés.

I hope that answers your question. J’espère que cela répond à votre question.

Senator Doyle: So you would say that developing women’s
entrepreneurship gives them a greater sense of independence and
self-reliance, and it translates down into the community in due
course.

Le sénateur Doyle : Donc, vous dites que les femmes qui
développent leur compétence en entrepreneuriat sont plus
indépendantes et autosuffisantes et que cela a un impact au sein
de la communauté.

Ms. O’Hearn:  I’d also like to add, senator, that there are
very practical things like the lack of housing. Lack of housing is
a significant problem, particularly with regard to women’s
safety.

Mme O’Hearn : J’ajouterais également, sénateur, qu’il y a
aussi des questions très pratiques, comme le manque de
logements. Le manque de logements est un problème important,
surtout en ce qui a trait à la sécurité des femmes.

Of the 53 Inuit communities across Inuit Nunangat,
approximately 15 have a safe shelter for women. So more than
70 per cent of remote, isolated Inuit communities do not have
safe shelters, and these communities are fly-in/fly out only. A
woman’s safety and, at times, her life can be dependent on a
social worker evacuating her out of her community.

Des 53 communautés inuites de l’Inuit Nunangat, environ 15
ont un refuge sûr pour les femmes. Donc, plus de 70 p. 100 des
communautés inuites éloignées et isolées n’ont aucun refuge sûr
pour les femmes et ces communautés ne sont accessibles que par
avion. La sécurité d’une femme et parfois sa vie dépendent de
l’intervention d’un travailleur social pour l’évacuer de sa propre
communauté.

Housing is really at the bottom of a lot of the problems people
are experiencing. We also hear a lot about elder abuse, because it
may be an elder or a grandparent whose name is on the lease,
and their children, grandchildren and sometimes great-
grandchildren have nowhere to go. The home becomes crowded,
and elders are very vulnerable, unfortunately, to being exploited.

Le logement se trouve tout au bas d’une liste de problèmes
avec lesquels les gens doivent composer. Nous entendons
également beaucoup parler de la maltraitance des aînés. Parfois,
c’est le nom d’un aîné ou d’un grands-parents qui figure sur le
bail et, leurs enfants, petits-enfants et parfois arrière-petits-
enfants n’ont nulle part où aller. Le domicile devient bondé et,
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malheureusement, les aînés sont très vulnérables et susceptibles
d’être victimes d’exploitation.

We often talk about peeling an onion. There is a great big
onion, but there are some basic infrastructure needs.

On parle souvent des couches d’un oignon. Cet oignon est
énorme, mais il y a certains besoins de base en infrastructure.

As Rose Mary said, there is unresolved trauma related to the
highest rates of violence in the country and the highest suicide
rates in the country. When you think about a child who
experiences any number of traumatic events during their
childhood, there really is a need for specialized interventions.

Comme le disait Rose Mary, il y a un traumatisme non résolu
derrière les taux les plus élevés de violence et de suicide au pays.
Les enfants qui vivent plusieurs expériences traumatisantes au
cours de leur enfance ont besoin d’interventions spécialisées.

Senator Doyle: Are Inuit urbanizing as quickly as other
indigenous peoples, or are Inuit more tied socially and
economically to their local lands and the oceans? We hear that
many indigenous groups are urbanizing much more quickly. Do
you find that among Inuit?

Le sénateur Doyle : L’urbanisation des Inuits se fait-elle
rapidement, comme pour d’autres peuples autochtones, ou les
Inuits sont-ils plus étroitement liés sur le plan social et
économique à leurs terres locales et aux océans? On nous dit que
l’urbanisation de nombreux groupes autochtones se fait
beaucoup plus rapidement. Est-ce le cas pour les Inuits?

Ms. O’Hearn: There are some practical reasons people come
south, such as for education because there is no university in the
Arctic. There is an Arctic college. A lot of people come for
school. A lot of people come for health care. Parents may have
children with special needs that cannot be met up North. So there
is that sort of migration.

Mme O’Hearn : Les gens vont dans le Sud pour des raisons
pratiques, notamment les études, car il n’y a pas d’université
dans l’Arctique; seulement un collège. Beaucoup de gens
viennent pour les études ou les soins de santé, par exemple des
parents dont les enfants ont des besoins spéciaux qui ne peuvent
être comblés dans le Nord. C’est ce qui explique cette migration.

I think it’s in flux as we speak, so I couldn’t give you a
definitive response. But those are some of the reasons that
people come south. And we hear a lot of women come south to
escape violence.

Je pense que cela varie, actuellement, de sorte que je ne peux
vous donner une réponse définitive. Cela dit, ce sont là certaines
raisons pour lesquelles les gens viennent dans le Sud. Nous
savons que beaucoup de femmes le font pour échapper à la
violence.

Senator Doyle: It just depends on the community and
whatnot. Thank you.

Le sénateur Doyle : Donc, cela varie en fonction des
collectivités, et cetera. Merci.

Senator Raine: Thank you very much for being here. I’m
sorry that your president, Rebecca Kudloo, couldn’t be here.
Please extend our greetings to her.

La sénatrice Raine : Merci beaucoup d’être ici. Je suis
navrée que votre présidente, Mme Rebecca Kudloo, ne puisse
être présente. Veuillez lui présenter nos salutations.

We did study housing in the North a few years ago, so those of
us who were on the committee at the time are very familiar that
this is at the root of all of the other social difficulties. We’re
hoping that the government looks at our recommendations very
seriously.

Il y a quelques années, nous avons fait une étude sur le
logement dans le Nord. Donc, ceux parmi nous qui siégeaient au
comité à l’époque savent très bien que cet aspect est à la source
de tous les autres problèmes sociaux. Nous espérons que le
gouvernement prendra nos recommandations très au sérieux.

I am very interested in health with regard to nutrition and
physical activity. I observed when we were in the North that
children play very actively outside year-round. It was wonderful
to see the energy and happy faces when they were playing
actively, but I am concerned about Nutrition North and how it is
relating to getting a good, healthy diet to the North.

Je m’intéresse beaucoup à la nutrition et à l’activité physique
comme vecteurs de la santé. Lorsque nous sommes allés dans le
Nord, j’ai constaté que les enfants font beaucoup d’activités à
l’extérieur à longueur d’année. C’était formidable de voir leur
énergie et leurs visages heureux tandis qu’ils jouaient, mais je
suis préoccupée par le programme Nutrition Nord et son
incidence sur la saine alimentation dans le Nord.

I was interested that you commented on the fact that they were
somehow relating the amount of weight that is transported to the
North as being a measurement of success.

J’ai trouvé intéressant que vous souligniez qu’on a établi une
relation quelconque entre le volume transporté dans le Nord et la
réussite.
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If we want to fix Nutrition North and make it a better program,
how can Health Canada tap into the expertise of the Inuit
women? Would your organization be a good place to make that
policy? The ability to blend food from the South, in terms of
pulse crops and things that are not perishable, with country food,
I’m wondering what your thoughts are on that. How could it be
structured so that the input of your members has an impact?

Si nous voulions apporter des correctifs afin d’améliorer le
programme Nutrition Nord, comment Santé Canada pourrait-il
miser sur l’expertise des femmes inuites? Votre organisme
serait-il indiqué pour élaborer cette politique? J’aimerais avoir
vos commentaires sur la possibilité d’intégrer des aliments du
Sud, comme les légumineuses à grains et des aliments non
périssables, dans les aliments traditionnels. Comment pourrait-on
structurer cela pour que les observations de vos membres aient
une réelle incidence?

Ms. Cooper: For Pauktuutit, when it comes to consulting with
our regions, it’s always an issue of resources to do this type of
consultation, whether it’s our board membership or associated
stakeholders.

Mme Cooper : Pour Pauktuutit, la tenue de consultations de
ce genre avec nos régions, auprès de nos membres ou de
partenaires, est toujours une question de ressources.

We know that there has been a review of Nutrition North. We
have not been able to fully engage, and it goes back to resources.

Nous savons que Nutrition Nord a fait l’objet d’un examen,
mais nous n’avons pu y participer pleinement en raison d’un
manque de ressources, encore une fois.

There are a lot of areas in Nutrition North that we have a lot of
interest in. To provide you a snapshot of what that is, we would
have to do a thorough review to date and how we consult with
our stakeholders, because they are the ones in the North that are
impacted by Nutrition North.

Beaucoup d’aspects de Nutrition Nord suscitent grandement
notre intérêt, mais pour vous donner un portrait précis à cet
égard, nous devrions mener un examen rigoureux et consulter
nos intervenants, car ce sont eux qui sont touchés par le
programme Nutrition Nord.

Senator Raine: So you’re saying that consultation without the
financial resources to allow you to reach out to your very diverse
and far apart members doesn’t work.

La sénatrice Raine : Donc, vous dites que mener des
consultations sans avoir les ressources nécessaires pour atteindre
des membres très diversifiés et dispersés sur le territoire ne
fonctionne pas.

Ms. Cooper: That is correct. Mme Cooper : C’est exact.

Senator Raine: Thank you. La sénatrice Raine : Merci.

Senator Christmas: Good morning. Thank you for joining us
and sharing your thoughts.

Le sénateur Christmas : Bonjour. Merci de vous être jointes
à nous et de nous présenter vos observations.

Ms. O’Hearn, you mentioned that Inuit women do not have the
ability to speak for themselves and that the Government of
Canada only recognizes the five national indigenous
organizations. I fully agree with you that there is a great
diversity of views among First Nations and Metis and Inuit
women.

Madame O’Hearn, vous avez mentionné que les Inuites n’ont
pas la possibilité de s’exprimer pour elles-mêmes et que le
gouvernement du Canada reconnaît uniquement les cinq
organisations autochtones nationales. Je suis tout à fait d’accord
avec vous pour dire qu’il existe une grande diversité de points de
vue chez les femmes des Premières Nations, les Métisses et les
Inuites.

Can you explain to me why Canada has not recognized
Pauktuutit as a national organization?

Pouvez-vous m’expliquer pourquoi le Canada n’a pas reconnu
Pauktuutit en tant qu’organisme national autochtone?

Ms. O’Hearn: I wish I could, senator. I know some of the
history. It is a very challenging, diverse world.

Mme O’Hearn : J’aimerais pouvoir le faire, sénateur. J’ai
quelques connaissances en histoire. C’est un monde très difficile
et diversifié.

Inuit Tapiriit Kanatami has represented Inuit nationally since
the 1970s. There was the evolution of the Native Brotherhood of
Canada to the congress now. There are the Métis National
Council and Assembly of First Nations who engage in a nation-
to-nation relationship.

L’organisme Inuit Tapiriit Kanatami représente les Inuits sur
la scène nationale depuis les années 1970. Les fraternités
d’Autochtones du Canada ont évolué pour devenir le congrès
actuel. Le Congrès national des Métis et l’Assemblée des
Premières Nations se chargent des relations de nation à nation.
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The Congress of Aboriginal Peoples has been around for a
long time representing the views of off-reserve.

Le Congrès des peuples autochtones, qui représente la
population vivant hors réserve, existe depuis longtemps.

In the 1980s, I believe, the Native Women’s Association of
Canada took a case to the Supreme Court. I’m forgetting the
particulars of the case; I’m sure Senator Pate would have much
better recall. However, there was a case that went before the
Supreme Court. Although the Native Women’s Association did
not win their case, it had the effect of forcing the federal
government to recognize and include, at that time, Aboriginal
women, but without the distinctions. So that has been very
difficult for Pauktuutit.

Dans les années 1980, je crois, l’Association des femmes
autochtones du Canada s’est adressée à la Cour suprême.
J’oublie les détails de l’affaire. Je suis certaine que la sénatrice
Pate s’en souviendrait mieux. Quoi qu’il en soit, une affaire s’est
rendue à la Cour suprême. Même si l’Association des femmes
autochtones du Canada n’a pas remporté sa cause, cela a eu pour
effet, à l’époque, d’obliger le gouvernement fédéral à reconnaître
et à inclure les femmes autochtones, mais sans faire de
distinction. Cela a été un coup dur pour Pauktuutit.

The Native Women’s Association of Canada has done
tremendous work, but they do not bring forward the unique
voices, views and priorities of Inuit women.

L’Association des femmes autochtones du Canada a fait un
travail remarquable, mais elle ne représente pas les voix, les
perspectives et les priorités des femmes inuites.

We have tried for 30 years to have the federal government
recognize Pauktuutit. I would suggest that our new memorandum
of understanding is getting Pauktuutit and its membership one
step closer. The recognition of NWAC was a consequence of the
federal government recognizing that they had to consult with
women. I’m hoping this is a new opportunity as part of this
renewed relationship.

Nous avons milité pour que le gouvernement fédéral
reconnaisse Pauktuutit pendant 30 ans. Je dirais que notre
nouveau protocole d’entente rapproche Pauktuutit et ses
membres de cet objectif. La reconnaissance de l’Association des
femmes autochtones du Canada découle de la reconnaissance,
par le gouvernement fédéral, de la nécessité de consulter les
femmes. J’espère que cette relation renouvelée représente une
nouvelle occasion.

We were really heartened a couple of weeks ago at the
national emergency summit on child welfare that Pauktuutit was
invited in its own right, and that was the first in quite some time.
We’re hoping that will be the beginning of a new engagement
model.

Nous étions vraiment encouragées, il y a deux ou trois
semaines, car Pauktuutit a été invité à participer au sommet
national d’urgence sur le bien-être des enfants en tant
qu’organisme à part entière, ce qui ne s’était pas produit depuis
longtemps. Nous espérons que cela servira de base à
l’établissement d’un nouveau modèle de mobilisation.

I think that’s the best I can answer your question. Je pense que c’est la meilleure réponse que je puisse vous
donner.

Senator Christmas: Thank you. Le sénateur Christmas : Merci.

As you may know, this committee is studying what the new
relationship between Canada and indigenous peoples can look
like in the future. If you can picture in your minds a group of
young Inuit children, what would you say are the most important
priorities for them in achieving this new relationship?

Comme vous le savez, le comité étudie la forme que pourrait
prendre une nouvelle relation entre le Canada et les peuples
autochtones. Pensez aux enfants inuits : quelles seraient leurs
principales priorités pour l’établissement de cette nouvelle
relation, à votre avis?

Ms. Cooper: Essentially, education is primary in order for our
children to be as successful as the rest of Canadians. It’s
education, healthy children with healthy nutrition, and just as
many rights as the rest of Canadians have and enjoy. Because as
much as Inuit are in the back doors of the mainstream of Canada,
we’re still part of Canada. We’re right on top up there. So, it’s
just an equal share and equal rights in all policies and legislation.

Mme Cooper : Essentiellement, je dirais que l’éducation est
la principale, pour que nos enfants puissent connaître autant de
succès que tous les autres Canadiens. Je dirais donc l’éducation,
des enfants en santé grâce à une saine alimentation, et des
enfants jouissant des mêmes droits que le reste de la population
canadienne. Bien que les Inuits se trouvent à une certaine
distance de la population générale, nous faisons toujours partie
du Canada, là-haut, dans le Nord. Il s’agit donc simplement
d’avoir un rôle légal et des droits égaux dans toutes les politiques
et les lois.

Ms. O’Hearn: I would like to add safety to that. Inuit
children need to be safe in their homes.

Mme O’Hearn : J’ajouterais l’aspect de la sécurité. Les
enfants inuits doivent être en sécurité à la maison.
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The Chair: If I could follow up with a supplementary to the
first question from Senator Christmas, you were indicating that
Pauktuutit was invited to the national round table on child
welfare. If you were to imagine the future, would you
recommend that Pauktuutit be considered on the same basis as
the Native Women’s Association of Canada and be invited to all
such national tables?

La présidente : Permettez-moi de poser une question
complémentaire à la première question du sénateur Christmas.
Vous avez indiqué que Pauktuutit a été invité à la table ronde
nationale sur le bien-être des enfants. Si vous pouviez imaginer
l’avenir, recommanderiez-vous que Pauktuutit ait le même statut
que l’Association des femmes autochtones du Canada et qu’on
l’invite à participer à de telles tables rondes nationales?

Ms. O’Hearn: Yes, we would. We have had the experience of
being excluded from federal, provincial and territorial
indigenous initiatives that have significant consequence to Inuit
women. Yes, we would welcome an engagement model that
includes Inuit women directly at the table, with the capacity to
bring forward, as Rose Mary says, informed positions and
recommendations.

Mme O’Hearn : Oui, absolument. Nous avons déjà été
exclues d’initiatives autochtones fédérales, provinciales et
territoriales qui ont une grande incidence sur les femmes inuites.
Nous serions certainement favorables à un modèle de
consultation qui inclurait la participation directe des Inuites à la
table, avec la possibilité de présenter des observations et des
recommandations éclairées, comme Rose Mary l’a indiqué.

Senator Pate: Thank you both for coming and for all the
decades of work that you have collectively been doing,
individually as well.

La sénatrice Pate : Je vous remercie toutes les deux d’être
venues ainsi que du travail que vous avez fait, collectivement et
individuellement, pendant des décennies.

The first time I went to Iqaluit was with Pauktuutit. When I
went to the prison there, I was struck by all of the women and
children who were there and had been jailed for their own
protection. That was the only place to take them in order to
protect them from the violence they were experiencing in their
home communities.

La première fois que je suis allée à Iqaluit, j’étais
accompagnée de gens de Pauktuutit. Lorsque je me suis rendue à
la prison de l’endroit, j’ai été stupéfaite de voir toutes les
femmes et les enfants qui s’y trouvaient et qui étaient là pour
leur propre protection. C’était le seul endroit où on pouvait les
amener pour les protéger de la violence qu’elles subissaient dans
leur collectivité d’origine.

When I was there last year, there were some new jails, but the
primary issue that the staff and the women in prison were talking
about was the fact that children and women were still being
jailed, in large part because of their response to the violence that
wasn’t being dealt with in their homes. You have talked about
that already.

Lorsque j’y suis allée l’an dernier, il y avait de nouvelles
prisons, mais l’enjeu principal pour le personnel et les détenues
était qu’on emprisonnait toujours des enfants et des femmes pour
des actes qui étaient en grande partie des réactions à la violence
conjugale que personne n’avait cherché à endiguer. Vous avez
déjà parlé de cet aspect.

There are plans to build yet another jail up North, spending
$76 million on yet another jail. How would Pauktuutit suggest,
as a policy recommendation, that money be spent instead to
really protect women and children?

On prévoit construire encore une autre prison dans le Nord,
une dépense de 76 millions de dollars pour une autre prison.
Quelle serait la recommandation de Pauktuutit, sur le plan des
politiques, pour que cet argent serve plutôt à protéger réellement
les femmes et les enfants?

Ms. O’Hearn: I can’t offer it as a policy because I haven’t
brought this to the board, but as many jails that are built will be
filled. There has to be a much greater investment in healing, as
Rose Mary says.

Mme O’Hearn : Je ne peux vous dire quelle est notre
politique à cet égard, puisque je n’ai pas soulevé la question au
conseil d’administration, mais je dirais qu’on réussira à remplir
toutes des prisons qu’on voudra bien construire. Comme Rose
Mary l’a indiqué, il faut investir davantage dans la guérison.

We are doing a current project working with Inuit men, to help
men work with other men to reduce violence in their
communities. This is a very small example. When we began this
project, which was funded by Status of Women, we did an Inuit
gender-based analysis of the situation of violence. We looked at
the impacts of forced relocations and residential schools on
women and men, and the contemporary issues and circumstances
of Inuit men.

Nous menons actuellement un projet avec des hommes inuits
pour les aider à collaborer avec d’autres hommes afin de réduire
la violence dans leurs collectivités. C’est un petit exemple.
Lorsque nous avons entrepris ce projet, qui est financé par
Condition féminine Canada, nous avons fait une analyse
comparative entre les sexes concernant la violence chez les
Inuits. Nous avons étudié les conséquences des déplacements
forcés et des pensionnats indiens sur les femmes et les hommes,
ainsi que les problèmes et les circonstances actuels des hommes
inuits.
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Surprisingly, we found Inuit women tend to be more
employed. Also, a lot of Inuit men feel displaced from their
traditional roles as providers and hunters for whatever reason.
They have not engaged as much in the labour force. We found
that to be very different.

Fait étonnant, nous avons constaté que les femmes inuites
étaient plus susceptibles d’occuper un emploi. De plus, pour
toutes sortes de raisons, beaucoup d’hommes inuits se sentent
aliénés de leur rôle traditionnel de pourvoyeurs et de chasseurs.
Ils sont moins présents sur le marché du travail, ce qui est très
inhabituel, à notre avis.

Working with men’s groups, we created a first tool kit to allow
men to help unpack decades, a life, of trauma, unresolved grief
and things like jealousies. It looks like a very simple little tool
kit for a men’s group, but we’re having tremendous success with
it. We’re doing a trainer workshop on the north coast of
Labrador in Nunatsiavut next week. There is tremendous
interest.

Pour travailler auprès de groupes d’hommes, nous avons créé
un ensemble d’outils pour aider les hommes à se défaire de
décennies, voire d’une vie de traumatismes, de deuils non vécus
et de problèmes comme la jalousie. Cela peut sembler très simple
pour intervenir auprès de groupes d’hommes, mais nous avons eu
un succès considérable. Nous tiendrons un atelier de formation
des formateurs la semaine prochaine, à Nunatsiavut, sur la côte
nord du Labrador. Cela suscite énormément d’intérêt.

I offer that as an example of a healing opportunity and
initiative that hopefully will reduce the rates of crime and
reduce, if not eliminate, the need for more prisons.

Ce n’est qu’un exemple d’une initiative de guérison qui
pourrait, espérons-le, non seulement contribuer à réduire le taux
de criminalité, mais aussi à réduire, voire éliminer, la nécessité
de construire plus de prisons.

I would be remiss if I did not bring up child sexual abuse. It’s
very difficult in any culture or society to arrive at exact numbers,
but we have been told anecdotally that there is not a child
untouched in either directly or indirectly. Rebecca Kudloo brings
this up at every opportunity with every federal cabinet minister
that she can.

Je m’en voudrais de ne pas mentionner la violence sexuelle
faite aux enfants. Peu importe la culture ou la société, c’est très
difficile à chiffrer, mais selon ce que nous avons entendu, tous
les enfants sans exception sont touchés, directement ou
indirectement. Mme Rebecca Kudloo ne manque pas de le
souligner à chacune de ces rencontres avec des ministres
fédéraux.

There must be an investment in protecting children; children
must live in safety, including not being subjected to sexual
abuse.

Il faut investir pour protéger les enfants, car les enfants
doivent vivre en sécurité, ce qui inclut la nécessité de les
protéger contre la violence sexuelle.

That went around your question, but it’s definitely important
to have an investment in healing to bring down violent behaviour
and to reduce the need for prisons.

Cela ne répondait pas exactement à votre question, mais il est
vraiment important d’investir dans la guérison pour réduire la
prévalence des comportements violents et la nécessité de
construire des prisons.

I would like to add a comment about Gladue sentences. This
has come up on a regular basis among the Pauktuutit board and
our membership. In Inuit communities, because the infrastructure
is so lacking, an Inuk who receives a Gladue sentence upon
release does not have access to the resources that are mandated
as part of that sentence for rehabilitation. So it appears to victims
that the offender has just gotten a slap on the wrist, and they
return home and there is no follow-up or meaningful
rehabilitation. I offer that as an example as well.

J’aimerais ajouter un commentaire concernant les peines
Gladue. Cet enjeu est régulièrement soulevé au conseil de
Pauktuutit et parmi nos membres. Dans les collectivités inuites,
le manque d’infrastructures est tel qu’un Inuit qui reçoit une
peine Gladue n’a pas accès, à sa libération, aux ressources
nécessaires pour l’application de la sentence de réadaptation. Par
conséquent, pour les victimes, le délinquant semble n’avoir reçu
qu’une tape sur la main, avant d’être renvoyé chez lui, sans qu’il
y ait un suivi quelconque ou une réelle réadaptation. C’était
simplement un autre exemple.

When we look at the review of laws, a priority for us would be
to ensure those resources are in place. Thank you.

En ce qui concerne l’examen des lois, une de nos priorités
serait de veiller à la mise en place des ressources nécessaires.
Merci.

Senator McCallum: Thank you for coming to present. It has
been educational for me to see the struggles and challenges you
have had, considering the geographic location that seems to be

La sénatrice McCallum : Je vous remercie d’être venues
témoigner. J’ai trouvé instructif d’entendre parler des difficultés
et des défis que vous avez vécus, étant donné l’obstacle que
représente votre situation géographique. Malgré tout, vous avez

32:16 Aboriginal Peoples 14-2-2018



such a hurdle. Despite all that, you have made progress in
working with women and advancing forward.

fait des progrès dans vos interventions auprès des femmes, et
vous allez de l’avant.

You talked about the silo effect and how it contributes to
ongoing issues in the communities. What would you recommend
in terms of dismantling the silos to bring in the holistic
perspective?

Vous avez parlé de l’effet de cloisonnement et de sa
contribution aux problèmes récurrents qu’on observe dans les
collectivités. Quelles seraient vos recommandations pour
l’élimination de ces cloisonnements et l’adoption d’une approche
globale?

Ms. Cooper: In the Inuit context, it’s a holistic approach from
birth to death. Everything is related. When we’re talking about
men and women, if we don’t have men and women, we don’t
have children. It combines the whole family unit; it’s the
collective.

Mme Cooper : Les Inuits ont une approche holistique de la
naissance à la mort. Tout est relié. Il y a les hommes et les
femmes, et, sans eux, il n’y aurait pas d’enfants. Tout est lié à la
cellule familiale; c’est un ensemble.

How do we look at the family? We look at them as a unit and
not in terms of programs and services that are only geared for
children, women or men. There is that interconnectedness.

Quelle est notre approche à l’égard des familles? Nous les
considérons comme une unité; il ne s’agit donc pas de
programmes et services axés uniquement sur les enfants, ou sur
les femmes, ou sur les hommes. Tout est interrelié.

Where we jail our men has a trickle effect. There are no
resources and there is no support for the family to feed the
family.

Le lieu de détention des hommes a une incidence. Il n’y a pas
de ressources et aucune aide n’est offerte aux familles pour
assurer leur subsistance.

How do we ensure that we do not repeat historical wrongs?
We must ensure you have healing programs so there is no
intergenerational effect that continues. That’s one example.

Comment peut-on éviter de répéter des erreurs du passé? Nous
devons mettre en place des programmes axés sur la guérison
pour éviter la perpétuation de l’effet intergénérationnel. C’est un
exemple.

Even the animals on our land feed us and nourish us. First and
foremost, that has always been our grounding force — our
environment, our land.

Même les animaux que nous trouvons sur notre territoire nous
nourrissent. Depuis toujours, notre environnement et notre
territoire sont nos pierres d’assises.

Everything is connected. It’s not just people; it’s the land and
the air we breathe. So it’s just creating that circle of support. If
Health is working on something, it has to have that
interdepartmental connection globally; if you do this legislative
change, it will have an effect here. It’s no different than any
legislation. You cannot go to one extreme on legislation and
expect it to turn around, because something else is going to go
on.

Tout est relié : pas seulement les gens, mais aussi la terre et
l’air que nous respirons. Il s’agit donc simplement de créer ce
cercle de soutien. Si le ministère de la Santé élabore une
initiative quelconque, cela doit se faire dans une optique
interministérielle. Si vous apportez cette modification législative,
cela aura un effet ici. Il en va de même pour toute mesure
législative. On ne peut aller à un extrême et s’attendre à pouvoir
renverser cela plus tard, car il y aura toujours autre chose en
évolution.

With the five-year review as structured today, are amendments
required? How do you look at legislation that works toward
achievement in five years? But it’s not going from one extreme
to another. Remember the days when the law said you weren’t
allowed to spank the children? It went from one extreme to the
other.

Étant donné la structure actuelle de l’examen quinquennal,
convient-il d’apporter des modifications? Comment peut-on
revoir une mesure législative qui vise l’obtention de résultats
dans cinq ans? On ne pourra passer d’un extrême à l’autre. Vous
vous souvenez de l’époque où la loi interdisait de donner la
fessée aux enfants? C’était allé d’un extrême à l’autre.

We look at child welfare. Lots of children are in foster care.
Why is that? Where has the system gone wrong? How do we
ensure that children stay within the family unit — with aunts,
uncles and grandparents — and not have them out of territory?

Prenons par exemple la protection de l’enfance. Beaucoup
d’enfants sont placés en famille d’accueil. Pourquoi? Qu’est-ce
qui n’a pas fonctionné? Que pouvons-nous faire pour que les
enfants demeurent dans leur famille — avec une tante, un oncle
ou les grands-parents — et, ainsi, éviter qu’ils se retrouvent à
l’extérieur du territoire?
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If we don’t have the infrastructure for special needs, we have
to place them outside of territory. It’s the investment. If you start
looking at all the costs associated to have and to remove our
children, it’s a greater cost to government. But if we invest in
education for our people and in the infrastructure required, it’s a
benefit for governments and the people they serve.

Si nous n’avons pas d’infrastructure pour les enfants qui ont
des besoins spéciaux, nous devrons les envoyer à l’extérieur.
C’est un investissement. Lorsqu’on compare les coûts entre le
maintien et le retrait des enfants dans la collectivité, la dernière
solution est la plus coûteuse pour le gouvernement. Toutefois, si
nous investissons en éducation pour notre population et dans les
infrastructures nécessaires, c’est avantageux, tant pour les
gouvernements que pour la population.

Senator McCallum: Thank you. La sénatrice McCallum : Merci.

What principles or actions would guide the development of a
nation-to-nation relationship? So much indigenous knowledge
exists at the community level. I’m asking this question from that
perspective.

Quels sont les principes ou les actions qui pourraient guider
l’établissement d’une relation de nation à nation? Je pose la
question du point de vue du savoir autochtone considérable des
collectivités.

Ms. Cooper: Can you please repeat your question? Mme Cooper : Pourriez-vous répéter la question, s’il vous
plaît?

Senator McCallum: What principles or actions would guide
the development of a new relationship? I am thinking about the
outside — like asking for people from the outside to look at your
issues and move them forward. The goal is a nation-to-nation
relationship. When you’re so overwhelmed with what you have
presented, sometimes we don’t see a way out. The issues seem
insurmountable, but there is a way out.

La sénatrice McCallum : Quels sont les principes ou les
actions qui pourraient guider l’établissement d’une nouvelle
relation? Je pense à un point de vue externe, par exemple
demander à des gens de l’extérieur d’examiner les enjeux qui
vous touchent et trouver les solutions. L’objectif est d’établir une
relation de nation à nation. Parfois, lorsqu’on voit à quel point
vous êtes dépassés par tous les aspects dont vous avez parlé,
nous ne trouvons pas de solution. Les problèmes semblent
insurmontables, mais il y a moyen de s’en sortir.

What is it that would guide us toward moving forward from
the consequences of residential schools or policies of the
government? How do we move out of that and start to move
separately? Would it be through approaching leaders or different
avenues that you see would help you move forward?

Sur quoi pourrions-nous nous orienter pour surmonter les
conséquences de pensionnats indiens ou des politiques du
gouvernement? Comment peut-on en sortir et commencer à
avancer séparément? Selon vous, vos progrès passent-ils par des
discussions avec les dirigeants ou diverses avenues?

Ms. Cooper: Inuit are very resilient. The statistics are
daunting when compared to mainstream Canadians, but we are
resilient. No society in Canada — next to our organization and
First Nations and Metis organizations — has had these kinds of
historical challenges.

Mme Cooper : Les Inuits ont une grande résilience.
Comparativement à la population canadienne, les statistiques
sont angoissantes, mais nous sommes résilients. Aucune société
au Canada — à l’exception de celles que notre organisation et les
organisations des Premières Nations et des Métis représentent —
n’a été confrontée à de telles difficultés au cours de son histoire.

In order for a society to move forward, it has to take
ownership of its own challenges and be at the front and centre of
providing those programs and services. It goes back to
fundamentals. In order for society to take control, it has to take
control of its own people.

Pour qu’une société puisse aller de l’avant, elle doit prendre
conscience de ses propres difficultés et jouer un rôle central dans
la prestation de ces programmes et services. Cela nous ramène à
l’essentiel : pour qu’une société puisse se prendre en main, elle
doit prendre en charge sa propre population.

We have great models today. We have great leaders today. It’s
astounding in the last 30 years the education attainment that is
going on within our own people today.

Aujourd’hui, nous avons d’excellents modèles et de
formidables dirigeants. Les progrès réalisés par notre population
ces 30 dernières années sur le plan de la scolarisation sont
stupéfiants.

How do we get there? I grew up in Iqaluit. I have to be blunt. I
grew up knowing that I was the worst at everything. If I’m the
worst at everything, does that motivate me to want to change the
statistics? No, it motivates one to want to campaign, move

Comment peut-on y arriver? J’ai grandi à Iqaluit. Je vais vous
dire franchement, j’ai grandi en sachant que j’étais la moins
bonne dans tout. Si je suis la moins bonne dans tout, est-ce que
cela me motive à changer les statistiques? Non, cela motive les
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forward and say, “I’m going to make a difference under these
circumstances.” There are many Inuit doing this today.

gens à faire campagne, à aller de l’avant et à dire : « Je vais
changer les choses dans ces circonstances. » C’est ce que bon
nombre d’Inuits font aujourd’hui.

It’s daunting with our statistics, but a part of our society has
also learned to become victims and the system that has created
dependence instead of independence, such as with welfare. In the
beginning it was, “If you didn’t send your children to school,
you wouldn’t get your flour and sugar.” What kind of society or
government was creating this dependency?

Nos statistiques sont décourageantes, mais une partie de la
société a appris à être victime et à se fier à un système qui a créé
une dépendance plutôt que l’indépendance, par l’entremise de
l’aide sociale, par exemple. Au début, on nous disait : « Si vous
n’envoyez pas vos enfants à l’école, vous n’aurez pas de farine
ni de sucre. » Quel type de société ou de gouvernement crée une
telle dépendance?

Again, fundamentally it goes back to a house is where your
heart and home is. You need infrastructure, like every other
Canadian. You need programs and services that have meaning
and that are going to support Inuit women, children, and men.
It’s a holistic approach.

Au fond, une maison, c’est le cœur d’une famille. Nous avons
besoin d’infrastructures, comme tous les autres Canadiens. Nous
avons besoin de programmes et services significatifs qui aideront
les femmes, les enfants et les hommes inuits. C’est une approche
holistique.

Senator Tannas: As we look to the future, so much of what
needs to be accomplished is going to be through new
arrangements around funding and the sharing of the wealth,
whether it’s natural resource revenue or tax revenue that comes
from all Canadians.

Le sénateur Tannas : Si l’on se projette dans l’avenir, nos
réalisations passeront par de nouveaux accords sur le
financement et par le partage de la richesse, qu’il s’agisse des
revenus émanant des ressources naturelles ou des recettes
fiscales qui proviennent de tous les Canadiens.

One of the things that is not clear to me — and I’m interested
to know what you think — is how much of the wealth should be
transferred to individuals and what should be transferred to
indigenous governments. Could you comment on that? There are
many schools of thought about who should get the money to do
what. Do you understand what I’m asking?

Ce qui est difficile pour moi — et votre opinion à ce sujet
m’intéresse —, c’est de comprendre quelle partie de la richesse
devrait être transférée aux particuliers et quelle partie doit être
transférée aux gouvernements autochtones. Pourriez-vous nous
en parler? Il y a de nombreuses écoles de pensée au sujet de qui
devrait obtenir l’argent, pour faire quoi. Comprenez-vous ma
question?

Ms. O’Hearn: Senator, that question is beyond the scope of
what we could respond to today. It is certainly beyond our
mandate. There are Inuit governing authorities who would be
much better positioned to answer those questions.

Mme O’Hearn : Monsieur le sénateur, cette question est trop
vaste pour que je puisse y répondre aujourd’hui. Elle dépasse
largement notre mandat. Les instances dirigeantes autochtones
seraient beaucoup mieux placées que moi pour répondre à ces
questions.

Senator Tannas: Okay. Le sénateur Tannas : D’accord.

In terms of the culture, and not just the culture today but the
culture of the past, what do you think would be the natural way?
Is it community, where the money comes in the top and
somebody decides to sprinkle it down, or do individual Inuit
view themselves as individuals who control their own destiny?

En ce qui a trait à la culture — et pas seulement la culture
d’aujourd’hui, mais aussi la culture du passé —, quelle serait,
selon vous, la façon naturelle de faire? Est-ce qu’on donne
l’argent à la collectivité, à une personne qui décide de le répartir,
ou est-ce que les Inuits se perçoivent comme des personnes à
part entière qui contrôlent leur propre destinée?

Ms. O’Hearn: It is my understanding there is a great sense of
collectivity. In fact, Rebecca Kudloo is at a circumpolar Inuit
educational summit in Greenland as we speak, so even in the
circumpolar world, there is great unity.

Mme O’Hearn : Selon ce que je comprends, le sens collectif
est très important. En fait, Rebecca Kudloo participe à un
sommet circumpolaire sur l’éducation des Inuits au Groenland en
ce moment, donc même dans le monde circumpolaire, il y a une
grande unité.

We did some work a number of years ago on Inuit cultural
property and intellectual property rights, and that was a
fundamental question that came up: What are the rights of an
individual designer to benefit from the creations, the designs and

Il y a quelques années, nous avons travaillé à la question de la
propriété culturelle et des droits de propriété intellectuelle, et une
question fondamentale s’est dégagée de notre travail : quels sont
les droits d’un créateur individuel en ce qui a trait aux profits
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the garments of her community, her family or region? I offer that
to say that I think there is a very strong sense of collectivity.

émanant des créations, des concepts et des vêtements de sa
collectivité, de sa famille ou de sa région? Tout cela pour dire
que le sens collectif est très important.

There has always been a very strong value of sharing their
rights around harvesting. Do you want to talk a bit about that,
Rose Mary?

On a toujours accordé une grande valeur au partage des droits
de récolte. Voulez-vous en parler, Rose Mary?

You’re asking a very big question, senator. Vous posez une grande question, monsieur le sénateur.

Ms. Cooper: We are not in a position to answer that, senator. Mme Cooper : Nous ne sommes pas en mesure de répondre à
cette question, monsieur le sénateur.

Senator Tannas: Fair enough. Le sénateur Tannas : Très bien.

Senator Raine: I would like to follow up on your comment
about an Inuit designer who designs a pattern that can be
commercialized. What you’re saying is that the benefit flowing
from that would flow to the region or the community that created
the environment for the design to come through the individual.
Would that be right? So there would be a shared use of any
revenues flowing from a design. It wouldn’t just be the
individual.

La sénatrice Raine : J’aimerais faire suite à votre
commentaire au sujet d’un artiste inuit qui crée un motif pouvant
être commercialisé. Ce que vous dites, c’est que les profits
émanant de cette création iraient à la région ou à la collectivité
qui a créé l’environnement ayant permis à la personne de
pratiquer son art. Est-ce exact? On partagerait donc les revenus
émanant d’un concept. Ils n’iraient pas à une seule personne.

In the South, I would say that an individual would say, “That’s
my design, so I get all the money.” But what I’m hearing you say
is, “That design comes from us.”

Dans le Sud, je crois que la personne dirait : « C’est mon
concept, alors c’est moi qui récolte tout l’argent. » Mais ce que
je vous entends dire, c’est : « Le concept vient de nous. »

Ms. O’Hearn: We did this work in 2000. We didn’t have the
resources or the capacity to reach answers, but those were
definitely some of the questions that came up.

Mme O’Hearn : Nous avons fait ce travail en 2000. Nous
n’avions pas les ressources ni la capacité requises pour obtenir
des réponses, mais nous avons certainement soulevé ces
questions.

If we think about Baker Lake for example, there are very
unique patterns, designs and styles that come from the
community. I recall individual designers asking questions like,
“Well, what about my responsibility to my family and my
community because these designs are not solely mine?”

Si l’on pense à Baker Lake, par exemple, de nombreux motifs,
concepts et styles viennent de la collectivité. Je me souviens que
les créateurs parlaient de leur responsabilité à l’égard de leur
famille et de leur collectivité, parce qu’ils jugeaient que les
créations leur revenaient également.

We have seen a lot of appropriation of indigenous designs as
well. At one time it was a very big issue.

On s’est aussi beaucoup approprié les créations autochtones. À
une certaine époque, c’était un très grave problème.

Unfortunately, we were not able to continue the work. At one
point there was discussion of an association of designers that
would make those decisions and determinations. I think there is
still a lot of great work that could be built on. I’m quite sure it
was in 2000 or 2001.

Malheureusement, nous n’avons pas pu poursuivre notre
travail. À un certain moment, il était question de créer une
association de créateurs qui prendraient des décisions. Je crois
qu’on pourrait miser sur cet excellent travail. Je crois que c’était
en 2000 ou en 2001.

It’s a different way of looking at it, as Rose Mary says. It’s the
whole. No one can survive without another. People can’t survive
without the environment. Everything is one. It was a very
interesting piece of work.

C’est une autre façon de voir les choses, comme l’a fait valoir
Rose Mary. C’est un tout. Personne ne peut survivre sans les
autres. On ne peut pas survivre sans l’environnement. Tout ne
fait qu’un. C’est un travail très intéressant.

Senator Raine: So if we look at a new relationship going
forward, it’s very important that that collective view is
established in that relationship.

La sénatrice Raine : Donc, pour établir une nouvelle
relation, il est très important d’y intégrer une vision collective.

Ms. O’Hearn: Yes. Mme O’Hearn : Oui.
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The Chair: You were talking about violence in a community
and that sometimes the women and family are flown out of the
community and taken south, with part of the problem being not
enough housing and overcrowding. If you were to imagine a
better future relationship, what would you see instead of what is
currently happening? What would be the ideal solution in
situations where there was domestic violence? What should
happen? What do you see as being a better solution?

La présidente : Vous parliez de violence dans la collectivité
et vous disiez que parfois, les femmes et la famille étaient
retirées de la collectivité; qu’on les envoyait dans le Sud par
avion, parce qu’il n’y avait pas suffisamment de logements;
qu’ils étaient surpeuplés. Que changeriez-vous pour améliorer la
relation dans l’avenir? Quelle serait la solution idéale dans le cas
de violence familiale? Qu’est-ce qu’on devrait faire? Quelle
serait la meilleure solution?

Ms. O’Hearn: We hear a lot that the offender should be
removed. It’s more complicated in a smaller community that is
fly-in and remote. It is often difficult, if not impossible, to get
away.

Mme O’Hearn : On entend souvent dire que les délinquants
doivent être retirés de la collectivité. C’est plus compliqué dans
les petites collectivités éloignées, accessibles uniquement par
avion. C’est souvent difficile, voire impossible de partir.

There is also the circuit court system, so when charges are
laid, the victim and offender would have to wait for the circuit
court to come around.

Il y a aussi le système de cour de circuit. La victime et le
délinquant doivent attendre la venue de la cour de circuit pour
qu’on puisse déposer des accusations.

Ideally, violence would be reduced. There are some interesting
models in Nunavik, in Arctic Quebec. They have developed
family homes where people can go and cool off if they need a
place to go.

L’idéal, ce serait de réduire la violence. Il y a des modèles
intéressants à cet égard au Nunavik, dans le Québec arctique. On
a établi des foyers familiaux où les gens peuvent aller pour se
calmer au besoin.

Shelters are not the answer. Shelters are just a Band-Aid to the
issue of violence. Ideally, the violence has to be reduced, but
there have to be options within a community.

Les refuges ne règlent pas le problème. Ils ne sont qu’une
solution temporaire à la violence. Idéalement, il faudrait réduire
la violence, mais il faut qu’il y ait des options dans la
collectivité.

The Chair: I wonder if you could elaborate on the model that
you were talking about where people could go to cool off, as you
put it.

La présidente : Pourriez-vous nous en dire plus au sujet du
modèle dont vous parliez, qui permet aux gens d’aller se calmer,
comme vous le dites?

Ms. O’Hearn: I would refer you to the Nunavik Regional
Board of Health and Social Services, which has been very
innovative in trying to find options for family difficulties or
when homes are very crowded. There can be literally nowhere to
go. The pressure builds in a family. We hear too many stories of
people sleeping in shifts, for example. So it’s a safe place to go. I
wouldn’t describe it as a community centre, but it’s another
space to be. I believe there are two now.

Mme O’Hearn : Je vous renverrais à la Régie régionale de la
santé et des services sociaux du Nunavik, qui a beaucoup innové
pour offrir des options aux familles en difficulté ou aux gens qui
vivent dans des logements surpeuplés. Parfois, ces gens n’ont
vraiment nulle part où aller. La pression monte dans la famille.
Nous entendons trop d’histoires de gens qui dorment par quarts,
par exemple. C’est donc un endroit sécuritaire où l’on peut aller.
Je ne dirais pas qu’il s’agit d’un centre communautaire, mais
c’est un autre endroit où aller. Je crois qu’il y en a deux
maintenant.

Ms. Cooper: There is a policy in place where the violator has
to be removed from the home. The application doesn’t apply
when you’re in a very small community. The infrastructure is not
there, so generally the children and the mother are removed.

Mme Cooper : Selon la politique en place, le contrevenant
doit être retiré de la maison. Cette politique ne s’applique pas
lorsqu’on vit dans une très petite collectivité. Les infrastructures
sont inexistantes. Donc, en règle générale, ce sont les enfants et
la mère qui sont retirés de la maison.

Is it a pilot project on a small scale before any legislation
comes into play? How is this going to work? How is it not going
to work? Is the community buying into this approach?

Est-ce qu’il s’agit d’un projet pilote à petite échelle, avant
l’entrée en vigueur d’une loi? Est-ce que cela va fonctionner ou
non? Est-ce que la collectivité accepte cette approche?

The community has to buy into it initially. Any policy will be
very broad in the wish and dream of what we want to achieve,
but it’s the community that’s affected by it. So that clear

La collectivité doit l’accepter pour commencer. Les politiques
sont très vastes et visent à atteindre certains objectifs, mais c’est
la collectivité qui est touchée. Il est donc essentiel qu’elle
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understanding at that grassroots level is essential, and that model
going forward to the outlying communities, from small to large.

comprenne bien les bases de cette approche et que le modèle
puisse s’appliquer aux collectivités éloignées, petites et grandes.

Senator McCallum: With regard to moving forward, you’ve
said that some of them are Band-Aid solutions. When you look
at the existing infrastructure you’ve put in place yourself to look
at the safety of women, to put them in the jails, even though it is
negative, that itself is a work-in-progress because you’ve looked
at addressing the safety of the women. When you look at that,
what is the next step? How could you see moving this forward?

La sénatrice McCallum : Vous avez dit que certaines de ces
solutions étaient temporaires. Si l’on pense aux infrastructures
que vous avez mises en place pour veiller à la sécurité des
femmes, aux prisons… Même si le résultat est négatif, la
situation évolue quand même, parce que vous abordez la
question de la sécurité des femmes. Quelle est la prochaine étape
selon vous? Comment entrevoyez-vous l’avenir?

One of the comments you made was that laws and policies
almost seemed to stop the progress or keep you from fully move
forward. Is that correct?

Vous avez dit que les lois et politiques semblaient freiner le
progrès ou vous empêchaient d’aller de l’avant. Est-ce exact?

Ms. Cooper: Society has to support the legislation. With any
legislation, there is consultation at the community and
stakeholder level with service providers, entities that are
associated by that piece of legislation. Thorough consultation is
essential.

Mme Cooper : Il faut que la société appuie la loi.
L’élaboration des lois est associée à une consultation auprès de
la collectivité et des intervenants, avec les fournisseurs de
services et les entités associées à la mesure législative. Une
consultation exhaustive est essentielle.

I’ll look at the consultation of any piece of legislation. It has to
be in concert with what is going on at the community level,
because a lot of the communities are overly consulted. So timing
is essential. The public has to be aware. There are notices on any
piece of legislation when it is coming up, what the schedule is
looking like. So thorough consultation is essential.

Il faut que cette consultation corresponde à ce qui se passe à
l’échelon communautaire, parce que de nombreuses collectivités
sont trop consultées. Le moment est donc essentiel. Il faut que la
population soit au courant. Toutes les mesures législatives sont
associées à des avis et échéances. La consultation approfondie
est donc essentielle.

Senator McCallum: I heard about the resurgence of culture
and the ceremonies that are coming back. Looking at the spiritual
genocide that occurred across indigenous lives, do you see
spirituality as part of the solution?

La sénatrice McCallum : J’ai entendu parler de la
résurgence de la culture et des cérémonies. Si l’on pense au
génocide spirituel dont ont été victimes les Autochtones, croyez-
vous que la spiritualité fasse partie de la solution?

Ms. Cooper: We were taught through churches that
shamanism was a bad thing. We know very little today on how
practices work. I couldn’t answer that specifically; it is not our
area of work.

Mme Cooper : Les églises nous ont fait croire que le
chamanisme était une mauvaise chose. Nous en savons très peu
aujourd’hui sur le fonctionnement de ces pratiques. Je ne
pourrais répondre précisément à votre question; cela ne relève
pas de notre domaine.

The Chair: On behalf of the committee, I would like to thank
our witnesses today, Tracy O’Hearn and Rose Mary Cooper from
Pauktuutit Inuit Women of Canada. Thank you for your
insightful testimony, and thank you to the senators for their
questions.

La présidente : Au nom du comité, je remercie les témoins
d’aujourd’hui, Tracy O’Hearn et Rose Mary Cooper, de
Pauktuutit Inuit Women of Canada. Nous vous remercions pour
vos témoignages enrichissants. Je remercie également les
sénateurs de leurs questions.

(The committee adjourned.) (La séance est levée.)
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EVIDENCE TÉMOIGNAGES

OTTAWA, Wednesday, February 14, 2018 OTTAWA, le mercredi 14 février 2018

The Standing Senate Committee on Aboriginal Peoples met
this day at 6:47 p.m. to study the new relationship between
Canada and First Nations, Inuit and Métis peoples.

Le Comité sénatorial permanent des peuples autochtones se
réunit aujourd’hui, à 18 h 47, pour poursuivre son étude sur les
nouvelles relations entre le Canada et les Premières Nations, les
Inuits et les Métis.

Senator Lillian Eva Dyck (Chair) in the chair. La sénatrice Lillian Eva Dyck (présidente) occupe le
fauteuil.

[English] [Traduction]

The Chair: Good evening, tansi. I would like to welcome all
honourable senators and members of the public who are
watching this meeting of the Standing Senate Committee on
Aboriginal Peoples either here in the room or listening via the
Web.

La présidente : Bonsoir, et tansi. Je souhaite la bienvenue à
tous les honorables sénateurs et aux membres du public qui
suivent les délibérations du Comité sénatorial permanent des
peuples autochtones, dans cette salle ou sur la Toile.

I would like to acknowledge, for the sake of reconciliation,
that we are meeting on the traditional, unceded lands of the
Algonquin peoples.

J’aimerais dire, dans l’esprit de la réconciliation, que nous
tenons cette réunion sur des terres ancestrales non cédées des
peuples algonquins.

My name is Lillian Dyck. I am the chair of this committee,
and I’m from Saskatchewan.

Je m’appelle Lillian Dyck, je suis une sénatrice de la
Saskatchewan, et je préside ce comité.

Tonight we continue our study on what a new relationship
between the government and First Nations, Inuit and Metis
peoples in Canada could look like. Today we are especially
honoured to hear from two of the commissioners from the Truth
and Reconciliation Commission, Dr. Marie Wilson and Senator
Murray Sinclair. You have the floor and, following that, we will
have questions.

Nous continuons aujourd’hui notre étude de ce que pourrait
être la nouvelle relation du gouvernement du Canada avec les
Premières Nations, les Inuits et les Métis. Nous aurons le grand
honneur d’écouter le témoignage de deux commissaires de la
Commission de vérité et réconciliation, Mme Marie Wilson et le
sénateur Murray Sinclair. Ils ont maintenant la parole, et nous
leur poserons des questions par la suite.

I forgot to introduce my fellow senators. We’ll start with the
deputy chair.

J’ai oublié de présenter mes collègues sénateurs. Commençons
par le vice-président.

Senator Tannas: Scott Tannas from Alberta. Le sénateur Tannas : Scott Tannas, de l’Alberta.

Senator Doyle: Norman Doyle, Newfoundland and Labrador. Le sénateur Doyle : Norman Doyle, de Terre-Neuve-et-
Labrador.

Senator Ngo: Senator Ngo from Ontario. Le sénateur Ngo : Sénateur Ngo, de l’Ontario.

Senator McCallum: Mary Jane McCallum, Manitoba. La sénatrice McCallum : Mary Jane McCallum, du
Manitoba.

[Translation] [Français]

Senator Brazeau: Patrick Brazeau from Quebec Le sénateur Brazeau : Patrick Brazeau, du Québec.

[English] [Traduction]

Senator Christmas: Dan Christmas, Nova Scotia. Le sénateur Christmas : Dan Christmas, de la Nouvelle-
Écosse.

Senator Pate: Kim Pate, Ontario. La sénatrice Pate : Kim Pate, de l’Ontario.
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Senator McPhedran: Marilou McPhedran, Manitoba. La sénatrice McPhedran : Marilou McPhedran, du
Manitoba.

The Chair: Thank you, senators. La présidente : Je vous remercie, sénateurs et sénatrices.

Hon. Murray Sinclair, Former Chair, Truth and
Reconciliation Commission of Canada, as an individual:
Thank you very much, senators. You will be pleased and
surprised to hear that actually I’m not going to read a speech or
talk to you very long. My intention is to be here to answer
questions.

L’honorable Murray Sinclair, ancien président,
Commission de vérité et réconciliation du Canada, à titre
personnel : Je vous remercie, sénateurs. Vous serez surpris et
ravis d’apprendre que je n’ai pas l’intention de lire un discours ni
de parler très longuement. Je souhaite surtout répondre à vos
questions.

Commissioner Wilson, though, has a written submission that
we have cooperated and collaborated on that I would like her to
present to you. I’ll ask Commissioner Wilson if she will do the
presentation for us.

La commissaire Wilson a toutefois rédigé un mémoire, avec
ma collaboration et ma coopération, et j’aimerais qu’elle le
présente. Je lui demanderais de nous le présenter, si elle le veut
bien.

The Chair: Thank you. La présidente : Merci.

Marie Wilson, Former Commissioner, Truth and
Reconciliation Commission of Canada, as an individual:
Thank you, Senator Dyck. We acknowledge as well your land
recognition and thank you for that. We also acknowledge the
solemnity of this forum and each of your respective positions. I
would also like to recognize the presence here of many of the
former staff of the Truth and Reconciliation Commission, who
appear to have our back, and we’re very honoured they came out
tonight as well.

Marie Wilson, ancienne commissaire, Commission de
vérité et réconciliation du Canada, à titre personnel : Je vous
remercie, sénatrice Dyck. Nous vous remercions d’avoir souligné
que nous sommes sur des terres ancestrales. Nous tenons aussi à
souligner la solennité de cette assemblée et de vos points de vue
respectifs. Permettez-moi de mentionner également la présence
de plusieurs anciens employés de la Commission de vérité et
réconciliation, qui semblent toujours prêts à nous soutenir. Leur
présence ici nous honore.

I do have some written notes because we would like, among
other things, some of the segments of our own report to become
part of your own permanent record. With your permission, we’ll
begin by reading those before we open up to our conversation.

J’ai pris quelques notes, entre autres parce que nous
souhaitons voir certains extraits de notre rapport inscrits dans
vos comptes rendus permanents. Avec votre permission, nous
lirons d’abord ces extraits avant de passer à notre conversation.

As we all know, this is Valentine’s Day, but this is not a love
story. I’m sitting before you today in the high hopes that it may
yet become one.

C’est aujourd’hui la Saint-Valentin, comme nous le savons
tous, mais l’histoire dont nous parlons n’a rien d’une histoire
d’amour. Cela pourrait toutefois changer. C’est ce que j’espère
de tout mon cœur alors que je suis assise devant vous
aujourd’hui.

When I first heard about your special Senate study on the new
relationship between Canada and First Nations, Inuit and Metis
peoples and was invited to make a presentation to it, I must
admit to you that I felt angry and frustrated. I telephoned my
former colleague, now Senator Sinclair, to say so. He agreed and
we agreed that if given a chance, we would tell you that. After
all, when you first announced this special study, we as
commissioners of the Truth and Reconciliation Commission of
Canada had only recently, in December 2015, released our own
report. It was the largest substantive consultation of indigenous
people on any subject in the history of our country, Canada’s
130-year history of forced residential schooling for indigenous
children. We based our 10-volume findings on almost 300 days
of public hearings in every region of the country, from coast to
coast to coast. We based our findings on dozens of
commissioned research reports, together with an exhaustive
reference of hundreds of documented sources.

Je dois dire que la première fois que j’ai entendu parler de
l’étude spéciale du Sénat sur la nouvelle relation du
gouvernement du Canada avec les Premières Nations, les Inuits
et les Métis et qu’on m’a invitée à y participer, j’ai éprouvé de la
colère et de l’exaspération. J’ai téléphoné à mon ancien collègue,
devenu le sénateur Sinclair, pour lui en parler. Il était d’accord
avec moi et nous avons convenu que, si l’occasion se présentait,
nous vous le dirions. Après tout, lorsque vous avez annoncé cette
étude spéciale, nous venions tout juste, en tant que commissaires
de la Commission de vérité et réconciliation du Canada, de
publier notre rapport de décembre 2015. Nous avions mené une
vaste consultation auprès des Autochtones, la plus vaste de toute
l’histoire du Canada, laquelle comprend notamment 130 années
où le Canada a forcé les enfants autochtones à étudier dans des
pensionnats. Nous avons publié les résultats de nos travaux en
10 volumes. Ils étaient fondés sur près de 300 jours d’audiences
publiques dans toutes les régions du pays, d’un océan à l’autre.
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Ils se fondaient aussi sur les dizaines de rapports de recherche
que nous avions commandés et sur des centaines de sources
documentées, une liste exhaustive.

Most compellingly and most centrally, we based our findings
on almost 7,000 recorded statements from former students who
spent their childhoods in the more than 150 church-run,
government-sponsored institutions known as residential schools.
They were isolated from traditional lands and cultural
groundings and deprived of kinship ties and parental devotion,
protection and love.

Surtout, nous avons fondé nos conclusions sur près de
7 000 témoignages d’anciens élèves qui ont passé leur enfance
dans l’un des plus de 150 pensionnats gérés par l’Église et
financés par le gouvernement. Ces personnes ont été isolées de
leurs terres traditionnelles et de leurs fondements culturels,
séparées de leurs proches et privées du dévouement, de la
protection et de l’amour de leurs parents.

With the announcement of your study, here we were, it seemed
to me, right back into the cycle of responding to major reports
with a call for more study — study billed as action. It is a cycle
so well-known in indigenous circles that it has become a bad
joke. In the urgency of current realities, any appetite or patience
for more studies wears thin, yet here we are today.

L’annonce de votre étude m’a semblé signaler que l’on
retombait dans la pratique de répondre aux rapports importants
en commandant d’autres études plutôt qu’en prenant des mesures
concrètes. Les Autochtones ne sont que trop familiers avec ce
cycle, qui est devenu une mauvaise blague pour eux. Compte
tenu de l’urgence de la situation, l’intérêt et la patience pour les
nouvelles études s’amenuisent, et pourtant, nous revoici ici
aujourd’hui.

That said, we are also encouraged by the fact that the request
for more information and dialogue about our TRC work has not
yet let up in the two years since we reported. It’s also important
to note that the purpose of such dialogue has become more
focused. Increasingly, the question has become, “What
specifically can we do?”

Cela dit, nous trouvons tout de même encourageant que les
demandes de renseignements supplémentaires et le dialogue sur
le travail de la Commission de vérité et réconciliation se
poursuivent toujours deux ans après la publication de son
rapport. Il convient aussi de noter que l’objectif du dialogue s’est
précisé. La question est de plus en plus : « Quelles mesures sont
les mesures concrètes qui peuvent être prises? »

Today we are presuming that question is also at the back of
your own minds as members of the Senate of Canada. What
specifically can you do?

Nous présumons qu’il s’agit également de la question qui vous
vient à l’esprit en tant que membres du Sénat du Canada. Quelles
mesures concrètes pouvez-vous prendre?

My first response to that question is always the same. I should
say our first response, because I know we all say it. If you have
not already done so, read the 94 calls to action of the TRC, and
read at least the summary report of the Truth and Reconciliation
Commission of Canada, which informs where each of those TRC
calls to action comes from.

Ma première réponse à cette question est toujours la même. Je
devrais dire qu’il s’agit de notre première réponse, car c’est ce
que nous disons tous. Si vous ne l’avez pas déjà fait, lisez les
94 appels à l’action de la Commission de vérité et réconciliation
ainsi que, au moins, le rapport sommaire de la commission, qui
précise les raisons de chacun de ses appels à l’action.

In that summary report, called Honouring the Past:
Reconciling for the Future, you will find these introductory
words:

Le rapport sommaire, intitulé Honorer la vérité, réconcilier
pour l’avenir, débute ainsi :

For over a century, the central goals of Canada’s
Aboriginal policy were to eliminate Aboriginal
governments; ignore Aboriginal rights; terminate the
Treaties; and, through a process of assimilation, cause
Aboriginal peoples to cease to exist as distinct legal, social,
cultural, religious, and racial entities in Canada. The
establishment and operation of residential schools were a
central element of this policy, which can best be described
as “cultural genocide.”

Pendant plus d’un siècle, les objectifs centraux de la
politique indienne du Canada étaient les suivants : éliminer
les gouvernements autochtones, ignorer les droits des
Autochtones, mettre fin aux traités conclus et, au moyen
d’un processus d’assimilation, faire en sorte que les peuples
autochtones cessent d’exister en tant qu’entités légales,
sociales, culturelles, religieuses et raciales au Canada.
L’établissement et le fonctionnement des pensionnats ont
été un élément central de cette politique, que l’on pourrait
qualifier de « génocide culturel ».
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Cultural genocide is the destruction of those structures and
practices that allow the group to continue as a group. States
that engage in cultural genocide set out to destroy the
political and social institutions of the targeted group. Land
is seized, and populations are forcibly transferred and their
movement is restricted. Languages are banned. Spiritual
leaders are persecuted, spiritual practices are forbidden, and
objects of spiritual value are confiscated and destroyed. . . .
families are disrupted to prevent the transmission of cultural
values and identity from one generation to the next.

Un génocide culturel est la destruction des structures et des
pratiques qui permettent au groupe de continuer à vivre en
tant que groupe. Les États qui s’engagent dans un génocide
culturel visent à détruire les institutions politiques et
sociales du groupe ciblé. Des terres sont expropriées et des
populations sont transférées de force et leurs déplacements
sont limités. Des langues sont interdites. Des chefs spirituels
sont persécutés, des pratiques spirituelles sont interdites et
des objets ayant une valeur spirituelle sont confisqués et
détruits. Et [...] des familles [se voient empêchées] de
transmettre leurs valeurs culturelles et leur identité d’une
génération à la suivante.

In its dealing with Aboriginal people, Canada did all these
things.

Dans ses rapports avec les peuples autochtones, le Canada
a fait tout cela.

As you have been reminded from these excerpts, the story of
the history and legacy of residential schools and what unfolded
within them has a lot to do with state-sponsored policies and
laws, the making of laws, the imposition of laws, the breaking of
laws and the failure to honour laws — laws that were
foundational to the very creation of Canada itself, those claiming
to bind indigenous peoples and European newcomers together in
respectful relationship for mutual benefit, nation to nation.

Comme le rappellent ces extraits, l’histoire et l’héritage des
pensionnats indiens et ce qui s’est passé dans ceux-ci ont
beaucoup à voir avec des politiques et des lois parrainées par
l’État et le processus législatif ainsi qu’avec l’instauration, la
transgression et le non-respect de lois qui ont joué un rôle
fondateur dans la création même du Canada; lois qui affirmaient
lier les peuples autochtones et les nouveaux arrivants européens
dans une relation respectueuse et dans leur avantage mutuel, de
nation à nation.

You, as senators, as part of the legislative arm of the
Government of Canada, are today’s lawmakers. The challenges
of today, fomented by all those historic breaches, are described
in great detail in our report, together with our conclusions about
who needs to take action, in what areas, including legislative
action. As lawmakers, as policy influencers and advisors, those
challenges lie before you now. How shall you respond?

À titre de sénateurs et de membres de la branche législative du
gouvernement du Canada, vous êtes les législateurs
d’aujourd’hui. Les défis actuels, attisés par tous les
manquements historiques, sont décrits en détail dans notre
rapport, tout comme le sont nos conclusions au sujet des
personnes qui doivent agir et dans quel domaine elles doivent le
faire, notamment en prenant des mesures législatives. En votre
qualité de législateurs, de conseillers et d’influenceurs politiques,
voilà les défis qui vous sont maintenant présentés. Quelle sera
votre réponse?

In reviewing our TRC’s 94 calls to action, you will see that
they are divided into two sections. Calls number 1 to 42 are in
the section we call “Addressing the Legacy.” I sometimes refer
to these as the “cleaning up the mess calls to action,” the mess
created by past and continuing policies and practices. This
legacy section includes the areas of child welfare, education,
language and culture, health and justice. We put these things first
because these are the areas where urgent practical issues reside.
These are the areas where a continued lack of attention and lack
of regard will ensure the repetition of every negative statistic we
say we want to end; those things that are a stain on the reality
and reputation of Canada, from child apprehension to school
dropout rates, infant mortality to poverty, addictions to
incarceration, suicide, murdered and missing, all these things
affecting indigenous people in dramatically disproportionate
numbers.

Lorsque vous examinerez les 94 appels à l’action formulés par
la Commission de vérité et réconciliation, vous constaterez qu’ils
sont divisés en deux parties. Les appels à l’action 1 à 42 forment
la section intitulée « Remédier aux séquelles ». J’appelle parfois
cette partie « appels à l’action visant à réparer les dommages »,
dommages qui ont été causés par les politiques et les pratiques
antérieures et actuelles. Cette partie traite des domaines de la
protection de l’enfance, de l’éducation, de la langue et de la
culture, de la santé et de la justice. Nous avons placé ces
éléments en premier, car il s’agit des domaines dans lesquels on
retrouve des problèmes urgents et concrets. Ce sont les domaines
où le manque d’attention et de considération actuel fera se
répéter toutes les statistiques négatives que nous voulons voir
disparaître; il s’agit d’aspects qui entachent la réalité et la
réputation du Canada, comme les taux de prise en charge
d’enfants par l’État et de décrochage scolaire, de mortalité
infantile et de pauvreté, de toxicomanie et d’incarcération, de
suicide, d’assassinats et de disparitions, tous des problèmes qui
touchent les peuples autochtones de façon disproportionnée.
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The second section of calls to action, numbers 43 to 94, we
call “Towards Reconciliation.”

La deuxième section, qui regroupe les appels à l’action 43 à
94, est appelée « Vers la réconciliation ».

But well beyond your further familiarization with our TRC
conclusions, we believe in your specific role as senators there are
a number of things you can do in support of the spirit of
reconciliation and the specifics of change. Hold the government
to account on its own pledge. In Ottawa, in December 2015,
Prime Minister Justin Trudeau said:

Toutefois, bien au-delà du fait de poursuivre votre étude des
conclusions de la Commission de vérité et réconciliation, nous
croyons qu’à titre de sénateurs, vous pouvez prendre un certain
nombre de mesures pour appuyer l’esprit de réconciliation et les
changements concrets. Demandez des comptes au gouvernement
sur ses propres engagements. En décembre 2015, à Ottawa, le
premier ministre Justin Trudeau a déclaré :

No relationship is more important to Canada than the
relationship with Indigenous Peoples. Our Government is
working together with Indigenous Peoples to build a nation-
to-nation, Inuit-Crown, government-to-government
relationship – one based on respect, partnership, and
recognition of rights.

Aucune autre relation n’est plus importante pour le
Canada que la relation que nous entretenons avec les
peuples autochtones. Notre gouvernement travaille avec les
Autochtones en vue de créer une relation de nation à nation,
entre les Inuits et la Couronne, et de gouvernement à
gouvernement, fondée sur le respect, le partenariat et la
reconnaissance des droits.

But know also that it isn’t just the sitting Prime Minister who
has made promises. Every national political party issued their
own historic apology for the residential school saga in the House
of Commons. And in those apologies, they each included their
own promises to right the wrongs of the past. By their own
official words, each party has acknowledged that reconciliation
belongs to all Canadians. It is not a partisan issue.

Il convient aussi de noter que le premier ministre actuel n’est
pas le seul à avoir fait de telles promesses. Tous les partis
politiques à la Chambre des communes ont présenté des excuses
historiques pour la saga des pensionnats indiens et promis de
réparer les torts passés. Ils ont tous officiellement reconnu
l’importance de la réconciliation pour l’ensemble des Canadiens.
Il ne s’agit pas d’une question partisane.

So bring your support to the actions, legislative and otherwise,
that aim to keep those promises, no matter which party they may
come from, now or in the future. Support and enrich draft
legislation that comes to you in the spirit of reconciliation, and in
response to the specific calls to action of the TRC, rather than
blocking, denying, delaying.

Alors, soutenez les mesures, législatives et autres, qui visent à
respecter ces engagements, peu importe le parti qui les propose,
maintenant ou à l’avenir. Appuyez et enrichissez les projets de
loi qui vous sont présentés dans l’esprit de la réconciliation et
pour répondre aux appels à l’action de la Commission de vérité
et réconciliation, et n’essayez pas de bloquer, de refuser ou de
retarder leur adoption.

The so-called spanking law, regarding section 43 of the
Criminal Code, is such an example. Let me just tell you that
there were no limits to the so-called “spanking” we heard about
in the context of residential schools. One that stands out in my
mind involves skipping ropes tied in knots, delivering
whippings, which were then called a “spanking.” It was legally
sanctioned. Surely we can quickly change such a destructive,
dusty old law.

Prenons par exemple l’article 43 du Code criminel, ce que l’on
appelle la « Loi de la fessée ». Il n’y avait aucune limite aux
« fessées » dont nous avons entendu parler dans le contexte des
pensionnats. Je pense à un cas où des cordes à sauter nouées
avaient été utilisées pour fouetter des pensionnaires, ce qui était
considéré comme une « fessée ». La loi autorisait cela. Il est
certainement possible de modifier sans délai une loi aussi
destructrice et dépassée.

Other examples that will come before you and are also named
in our TRC calls to action include legislation to enshrine the
United Nations Declaration on the Rights of Indigenous Peoples,
Call to Action 43, and legislation regarding the recognition,
preservation and revitalization of indigenous languages, found in
Calls to Action 13 to 15, and legislation that responds to Calls to
Action 53 to 56, relating to the establishment of a national
council for reconciliation.

Parmi les autres exemples qui vous seront présentés et qui sont
aussi énoncés dans les appels à l’action de la Commission de
vérité et réconciliation, l’on retrouve notamment l’appel à
l’action 43, qui demande l’adoption de la Déclaration des
Nations Unies sur les droits des peuples autochtones, les appels à
l’action 13 à 15, qui demandent de prendre des mesures
législatives pour la reconnaissance, la préservation et la
revitalisation des langues autochtones, et les appels à l’action 53
à 56, qui réclament la création d’un conseil national de
réconciliation.
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Each of these legislative proposals will have been grounded in
extensive and unprecedented input from indigenous voices and
agencies. Honour and respect their underlying indigenous
expertise.

Chacune de ces propositions législatives s’appuiera sur une
collaboration extensive et sans précédent avec les Autochtones et
les organismes autochtones. Nous devons honorer et respecter
l’expertise autochtone.

Don’t allow yourselves to be the spoilers of such
transformative initiatives and the new laws that define a new
kind of Canada that can result from them. Play a bold and
unhesitating role in rescinding any legislation that is based on
outdated, racist notions of indigenous peoples.

Ne vous laissez pas faire entrave à de telles initiatives de
transformation et aux nouvelles lois qui pourront définir un
nouveau Canada. Soyez audacieux et résolus pour abroger toute
loi fondée sur des idées racistes et dépassées au sujet des
Autochtones.

As we know, laws — individual and in combination —
determine the programs and the distribution of resources in this
country, how we share the great wealth of Canada. Infuse the
politics of such decisions with a Senate oversight of heart and
generosity, knowing that poverty is one of the most glaring and
devastating forms of societal violence.

Comme nous le savons, ce sont les lois qui, de façon globale
ou isolée, déterminent les programmes et la répartition des
ressources au pays ainsi que la façon dont la grande richesse du
Canada est partagée. Imprégnez les politiques relatives à ces
décisions de la surveillance du Sénat, dans un esprit d’empathie
et de générosité, en tenant compte du fait que la pauvreté est
l’une des formes les plus flagrantes et dévastatrices de violence
sociétale.

As senators, you are a community of highly accomplished and
highly influential individuals. You hold positions enriched with
resources and access to information. You have ways of knowing
more about all of this than most Canadians do. Use your
influence to share the wealth of your knowledge with others in
your fields of endeavour. Speak up and help shatter the
stereotypes and half-truths that have hidden our country from its
true self and that have blocked our country from its best self.
Talk to family members, especially your children and your
grandchildren, and be forever mindful of just how fortunate you
are to have been able to raise them yourselves in your own
homes, when so many indigenous parents did not and still do not.

En tant que sénateurs, vous formez une communauté
d’individus très accomplis et vous avez beaucoup d’influence.
Vous occupez des postes dans lesquels vous disposez de
nombreuses ressources et avez accès à de l’information. Vous
avez des moyens d’en savoir davantage sur toutes ces questions
que la plupart des Canadiens. Usez de votre influence pour
partager vos précieuses connaissances avec vos collègues dans
d’autres sphères d’activité. Exprimez-vous et aidez à mettre fin
aux stéréotypes et aux demi-vérités qui ont caché la véritable
identité du pays et qui l’ont empêché d’être la meilleure version
de lui-même. Parlez aux membres de votre famille,
particulièrement à vos enfants et à vos petits-enfants, et
n’oubliez jamais la chance que vous avez eu de les élever dans
votre propre maison, ce dont tant de parents autochtones ont été
privés et sont toujours privés.

As you tackle these things, we encourage you to let your
deliberations and your actions be grounded in the Principles of
Reconciliation, which we have also described in our TRC reports
and specifically in the volume we refer to as “What We Have
Learned.”

Tandis que vous aborderez ces questions, nous vous
encourageons à faire en sorte que vos délibérations et vos actions
soient ancrées dans les principes de réconciliation, que nous
avons également énoncés dans les rapports de la Commission de
vérité et réconciliation, plus précisément dans le volume que
nous avons intitulé « Ce que nous avons retenu ».

Principle 1: The United Nations Declaration on the Rights of
Indigenous Peoples is the framework for reconciliation at all
levels and across all sectors of Canadian society.

Principe 1 : la Déclaration des Nations Unies sur les droits des
peuples autochtones est le cadre pour la réconciliation à tous les
niveaux et dans tous les secteurs de la société canadienne.

2: First Nations, Inuit and Metis peoples, as the original
peoples of this country and as self-determining peoples, have
treaty, constitutional and human rights that must be recognized
and respected.

Principe 2 : les Premières Nations, les Inuits et les Métis, à
titre de premiers habitants de ce pays et de peuples qui ont droit
à l’autodétermination, ont des droits constitutionnels et en vertu
des traités et des droits de la personne qui doivent être reconnus
et respectés.

3: Reconciliation is a process of healing relationships that
requires public truth sharing, apology and commemoration that
acknowledge and redress past harms.

Principe 3 : La réconciliation est un processus de guérison des
relations qui exige un partage de la vérité, des excuses et une
commémoration publics qui reconnaissent et réparent les
dommages et les torts du passé.
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4: Reconciliation requires constructive action on addressing
the ongoing legacies of colonialism that have had destructive
impacts on Aboriginal peoples’ education, cultures and
languages, health, child welfare, administration of justice, and
economic opportunity and prosperity.

4 : La réconciliation exige des mesures constructives pour
aborder les séquelles permanentes du colonialisme qui a eu des
répercussions dévastatrices sur l’éducation, les cultures et les
langues, la santé, le bien-être de l’enfance, l’administration de la
justice, les possibilités économiques et la prospérité des peuples
autochtones.

5: Reconciliation must create a more equitable and inclusive
society by closing the gaps in social, health and economic
outcomes that exist between Aboriginal and non-Aboriginal
Canadians.

5 : La réconciliation doit créer une société plus équitable et
inclusive en comblant les écarts relatifs aux résultats sur les
plans sociaux, économiques et de la santé qui existent entre les
Canadiens autochtones et non autochtones.

6: All Canadians, as treaty peoples, share responsibility for
establishing and maintaining mutually respectful relationships.

6 : Tous les Canadiens, à titre de personnes visées par les
traités, partagent la responsabilité de l’établissement et du
maintien de relations mutuellement respectueuses.

7: The perspectives and understandings of Aboriginal elders
and traditional knowledge keepers of the ethics, concepts and
practices of reconciliation are vital to long-term reconciliation.

7 : Les points de vue et les interprétations des aînés
autochtones, et les points de vue et les interprétations des
gardiens du savoir traditionnel en ce qui concerne l’éthique, les
concepts et les pratiques de réconciliation sont essentiels pour
une réconciliation à long terme.

8: Supporting Aboriginal peoples’ cultural revitalization and
integrating indigenous knowledge systems, oral histories, laws,
protocols and connections to the land into the reconciliation
process are essential.

8 : Appuyer la revitalisation culturelle des peuples autochtones
et intégrer les systèmes de savoir, les histoires orales, les lois, les
protocoles et les liens avec la terre des Autochtones sont des
éléments essentiels au processus de réconciliation.

9: Reconciliation requires political will, joint leadership, trust
building, accountability and transparency, as well as a substantial
investment of resources.

9 : La réconciliation exige une volonté politique, un leadership
conjoint, l’établissement d’un climat de confiance, de la
responsabilisation et de la transparence, ainsi qu’un
investissement important de ressources.

10: Reconciliation requires sustained public education and
dialogue, including youth engagement, about the history and
legacy of residential schools, treaties and Aboriginal rights, as
well as the historical and contemporary contributions of
Aboriginal peoples to Canadian society.

10 : La réconciliation exige un dialogue et une éducation du
public soutenus, y compris l’engagement des jeunes, au sujet de
l’histoire et des séquelles des pensionnats indiens, des traités et
des droits des Autochtones, ainsi que des contributions
historiques et contemporaines des peuples autochtones à la
société canadienne.

To summarize the spirit of these 10 principles, let me again
cite from the introduction of our TRC summary report:

Pour résumer l’esprit de ces 10 principes, je vais de nouveau
citer l’introduction du rapport final de la Commission de vérité et
réconciliation :

A reconciliation framework is one in which Canada’s
political and legal systems, educational and religious
institutions, the corporate sector and civil society function in
ways that are consistent with the principles set out in the
United Nations Declaration on the Rights of Indigenous
Peoples, which Canada has endorsed.

Un cadre de réconciliation s’entend d’un cadre dans
lequel les appareils politiques et judiciaires du Canada, les
établissements d’enseignement et les institutions religieuses,
les milieux d’affaires et la société civile fonctionnent selon
des mécanismes qui sont conformes aux principes énoncés
dans la Déclaration des Nations Unies sur les droits des
peuples autochtones, que le Canada appuie.

And, as you know and as we have noted, is in the process of
recognizing in legislation.

Comme vous le savez et comme nous l’avons souligné, le
Canada est sur le point de les reconnaître au moyen d’une
mesure législative.

Together, Canadians must do more than just talk about
reconciliation; we must learn how to practise reconciliation
in our everyday lives — within ourselves and our families,

Les Canadiens ne doivent pas se borner à parler de la
réconciliation. Ensemble, nous devons apprendre comment
mettre en pratique la réconciliation dans notre vie de tous

14-2-2018 Peuples autochtones 32:29



and in our communities, governments, places of worship,
schools, and workplaces. To do so constructively,
Canadians must remain committed to the ongoing work of
establishing and maintaining respectful relationships . . . .

les jours — avec nous-mêmes et nos familles, dans nos
collectivités, nos administrations publiques, nos lieux de
culte, nos écoles et nos lieux de travail. Pour agir d’une
manière constructive, les Canadiens doivent maintenir leur
engagement à poursuivre le processus visant à établir et
entretenir des relations fondées sur le respect […]

For governments, building a respectful relationship involves
dismantling a centuries-old political and bureaucratic
culture in which, all too often, policies and programs are
still based on failed notions of assimilation . . . .

Pour les gouvernements, l’établissement de relations
fondées sur le respect suppose le démantèlement d’une
culture politique et bureaucratique séculaire dans laquelle,
trop souvent, les orientations stratégiques et les programmes
reposent encore sur des notions d’assimilation qui se sont
révélées vaines […]

For Canadians from all walks of life, reconciliation offers a
new way of living together . . . .

Aux Canadiens de tous les horizons, la réconciliation offre
un nouveau moyen de vivre ensemble […]

. . . to know Canada’s honest history, including what
happened in the residential schools, and to appreciate the
rich history and knowledge of indigenous nations who
continue to make such a strong contribution to Canada,
including our very name and collective identity as a country.

[…] de connaître une version honnête de l’histoire de leur
pays, y compris ce qui s’est passé dans les pensionnats, et
d’être en mesure d’apprécier la richesse de l’histoire et du
savoir des nations autochtones qui continuent d’apporter une
contribution notable au Canada, comme l’illustrent son nom
et son identité collective en tant que pays.

Such work is hard work. It requires deep humility and
boundless courage, and we want to encourage you in it. In the
words of the revered poet Maya Angelou:

Un tel travail est difficile. Il faut faire preuve de courage et
d’humilité. Comme l’a dit Maya Angelou, poétesse respectée :

Without courage we can’t practise any other virtue with
consistency. We can’t be kind, true, merciful, generous or
honest.

Sans courage, nous ne pouvons pas pratiquer d’autres
vertus avec cohérence. Nous ne pouvons pas être gentils,
vrais, reconnaissants, généreux ou honnêtes.

In preparing for this evening, I have been struck by three
forces that bookmark the timing of our presentation today. The
first is a very positive one. I have just returned from Finland,
where an international seminar was convened to consider
possibilities for a truth and reconciliation commission in that
country to address issues between the state and the indigenous
Sami people. Our TRC voice was invited to present to that
gathering because the world has been watching Canada, has been
encouraged by the work of our commission here, has been
impressed by the political response and commitment to act, and
has perceived that something very important and positive has
happened in this country.

Au moment de préparer mon intervention, trois événements
me sont venus à l’esprit. Le premier est très positif. Je viens tout
juste de revenir de Finlande, où a eu lieu un séminaire
international. On y a discuté de la possibilité de créer dans ce
pays une commission de vérité et réconciliation, qui serait
chargée d’examiner des questions liées aux rapports entre l’État
et les Samits. Notre propre commission a été invitée à faire un
exposé. Le monde entier suit de près ce que fait le Canada et est
encouragé par les travaux effectués par notre commission, ici, au
Canada. Le monde entier est fort impressionné par la réponse
politique du Canada et son engagement à agir et comprend
également que quelque chose de très important et de positif s’est
produit dans notre pays.

These are very early days. The question in my mind, and for
all of us to consider, is whether we would still be invited back 10
years from now. What would we have to report? What hard
evidence might we have to offer that our TRC calls to action
have indeed been implemented, that measurable improvements
do exist for the indigenous peoples of the land, and that
respectful relationships between indigenous and non-indigenous
peoples and governments are becoming normalized? I wonder.

Ce n’est que le début. La question que je me pose et que nous
devrions tous nous poser, c’est de savoir si nous serions de
nouveau invités à faire un exposé dans 10 ans. Qu’aurions-nous à
déclarer? De quelles preuves concrètes disposerions-nous pour
démontrer que nous avons effectivement donné suite aux appels
à l’action lancés par la Commission de vérité et réconciliation,
qu’il est possible d’apporter des améliorations mesurables pour
les peuples autochtones du pays et que des relations
respectueuses entre Autochtones et non-Autochtones et
gouvernements sont devenues la norme? Voilà la question que je
me pose.
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The second force that shares a timeline with this presentation
is a depleting one. By that, I mean the jury decision of “not
guilty of any charges” related to the death of a young man in
Saskatchewan. By now, we all know the names. I am not talking
about what actually happened leading up to that death or any of
the legal facts or arguments. I am talking about the fact of an all-
White jury deciding on the fate of an indigenous man.

Le deuxième événement qui m’est venu à l’esprit est
démoralisant. Je parle de la décision rendue par un jury, qui a
déclaré non coupable sur tous les chefs d’accusation l’homme
responsable de la mort d’un jeune homme en Saskatchewan.
Nous connaissons tous les noms maintenant. Je ne parle pas des
événements qui ont mené à la mort du jeune homme ou des
arguments juridiques invoqués. Je parle du fait qu’un jury
composé entièrement de Blancs a décidé du sort d’un
Autochtone.

I remember a remark from the early days of our Truth and
Reconciliation Commission, and that remark was, “This is the
time in our history that will be Canada’s civil rights movement.”
Yet, ever since that jury decision, and as a non-indigenous
person myself, I’ve been asking myself why, in 2018, in Canada,
it should look like the 1950s in the United States.

Je me souviens d’un commentaire qu’une personne a fait peu
après que la Commission de vérité et réconciliation a été créée.
Elle a déclaré que ce moment dans notre histoire serait reconnu
pour avoir favorisé l’avancement des droits civils au Canada.
Toutefois, depuis que le jury a prononcé sa décision, je
m’interroge, en tant que non-Autochtone, à savoir pourquoi, en
2018, au Canada, on a l’impression de se retrouver dans les
années 1950 aux États-Unis.

The third force surrounding us all this day I’ll call bittersweet:
Have a Heart Day, and by that I don’t mean Valentine’s. I’m
talking about the gathering that will take place on Parliament
Hill tomorrow morning, now several years strong as an
established annual event. It will be a gathering of schoolchildren,
advocating for fair and equitable resources for indigenous
children in this country, in the educational system, the child
welfare system and the health system.

Le troisième événement qui m’est venu à l’esprit me laisse un
arrière-goût amer. C’est la journée Ayez un cœur, et je ne parle
pas de la Saint-Valentin. Je parle du rassemblement qui aura lieu
demain matin sur la Colline du Parlement. C’est un événement
annuel qui a lieu depuis plusieurs années maintenant. Des
écoliers se rassembleront pour demander des ressources justes et
équitables pour les enfants autochtones dans ce pays, tout
particulièrement en matière d’éducation, d’aide à l’enfance et de
soins de santé.

I call it bittersweet. They feel a need to gather to speak up on
behalf of other kids facing systemic discrimination, and that part
is depressing on its own. But it is also hopeful, because these
brave children are willing and determined to show up and to
speak up. And in the process, they are grooming themselves as
leaders who believe that reconciliation is a normal and ethical
expectation of our country — not a theoretical notion but a
practical, urgent set of actions.

C’est un événement qui me laisse un arrière-goût amer. Ces
enfants ressentent le besoin de se rassembler pour défendre
d’autres enfants, qui font l’objet de discrimination systémique.
C’est une situation décourageante, mais c’est aussi une situation
empreinte d’espoir, parce que ces enfants courageux sont
déterminés à se présenter et à faire valoir les droits des enfants
autochtones. Ce faisant, ils se préparent également à devenir des
leaders qui croient que la réconciliation est quelque chose de
normal et conforme à l’éthique dans notre pays. Il ne s’agit pas
pour eux d’une notion théorique, mais plutôt d’une série de
mesures pratiques qui doivent être prises immédiatement.

If we believe in service to others in the way my parents taught
me and demonstrated in their own lives, and in the ways you
have all pledged in your oaths of office, we are all here, each in
our various roles, out of regard for the well-being of our children
as the next generation inheritors of our country.

Nous tous rassemblés croyons qu’il est important de rendre
service aux autres. C’est ce que mes parents m’ont enseigné, et
ils ont agi ainsi toute leur vie. Vous tous l’avez promis lorsque
vous avez prononcé le serment d’office. Nous tous, qui sommes
appelés à exécuter divers rôles, sommes ici parce que nous nous
soucions du bien-être de nos enfants, qui hériteront de notre
pays.

I want to end these opening remarks with a short story about
my youngest granddaughter. I got to watch her recently as her
dance class had a demonstration for family members. But her
regular teacher was sick, and the replacement spent some time
bonding with the kids by asking them two questions: What was
their favourite colour, and what was their favourite animal? I
was not at all surprised, in this circle of little girls, to hear

J’aimerais terminer ma déclaration liminaire en racontant une
petite anecdote sur la benjamine de mes petites-filles. Je l’ai vue
récemment lors d’un spectacle de danse auquel étaient conviés
les membres de la famille des enfants participant au spectacle.
Comme sa professeure de danse était malade, la personne qui l’a
remplacée a pris le temps de tisser des liens avec les fillettes en
leur posant deux questions. Elle leur a demandé quelle était leur
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repeated mention of the colour pink, but I was a little thrown to
hear my own granddaughter say that her favourite animal was
the unicorn. She is, after all, nine years old. On the way home, I
said to her, “Sadeya, you do know that unicorns are not real
animals, don’t you?” and she said, “Mimi, of course I do, but I
like to believe in my own imagination.”

couleur préférée et quel était leur animal préféré. Je n’ai pas été
étonnée du tout d’entendre plusieurs d’entre elles affirmer que le
rose était leur couleur préférée, mais j’ai toutefois été surprise
d’entendre ma petite-fille déclarer que la licorne était son animal
préféré. Elle est âgée de 9 ans, après tout. Sur le chemin du
retour à la maison, je lui ai dit : « Sadeya, tu sais, n’est-ce pas,
que les licornes n’existent pas? » Elle m’a répondu : « Mimi,
bien sûr que je sais qu’elles n’existent pas, mais cela me plaît de
croire en ce que je peux imaginer. »

I’ve been thinking about that unicorn and her words ever
since — thinking that this is what ongoing reconciliation
requires of us as individuals and as a country, including you as
senators: imagining what is possible for a respectful nation-to-
nation relationship in this country, far beyond anything we have
ever yet seen. It is holding on to that belief in our imagination,
speaking up for it and dancing toward it, no matter how many
detractors, naysayers or cynics, whether in our midst or
elsewhere in our shared country, no matter how many may say it
is unrealistic and that it cannot exist simply because we have
never seen it before.

Je pense à cette licorne et aux paroles de ma petite-fille depuis
ce temps. C’est ce qu’exigera de nous tous, de l’ensemble du
pays, le processus de réconciliation. Il nous faudra à tous, dont
vous, les sénateurs, imaginer ce qui est possible pour entretenir,
dans ce pays, des relations respectueuses de nation à nation. Il
faudra aller beaucoup plus loin que ce qui s’est fait jusqu’à
présent. Nous devrons nous accrocher à cette conviction, à ce
que nous imaginons. Nous devrons défendre cette conviction et
nous orienter vers elle, peu importe ce que disent les détracteurs,
les opposants ou les cyniques, que ce soit dans notre entourage
ou ailleurs au pays, peu importe le nombre de personnes qui
affirment que c’est irréaliste et que ça ne peut exister simplement
parce que nous n’avons jamais rien vu de tel.

May we all believe in our own imagination of the country we
may yet become.

Puissions-nous tous croire en ce pays que nous imaginons et
qui pourrait devenir réalité.

We welcome your questions. Nous serons heureux de répondre à vos questions.

The Chair: Thank you very much, Dr. Wilson. We’ll now
start questioning, starting with the deputy chair.

La présidente : Merci beaucoup, madame Wilson. Nous
allons commencer à interroger les témoins. Le vice-président a la
parole.

Senator Tannas: Thank you very much for being here and for
your very powerful words. I’d like to wait and let others go
ahead.

Le sénateur Tannas : Je vous remercie de votre présence et
de vos mots puissants. Je vais attendre et laisser à d’autres
l’occasion d’intervenir.

[Translation] [Français]

Senator Brazeau: I would like to thank all of you for joining
us. First I would like to thank you for the work you have done,
which is historic and certainly complex, but necessary for
Canada. I also want to thank those behind you who were
involved and contributed to the report we received in 2015. I
commend you.

Le sénateur Brazeau : Merci à vous tous d’être parmi nous.
Premièrement, je voudrais vous remercier pour le travail que
vous avez fait, un travail historique et certainement complexe,
mais nécessaire pour le Canada. En passant, je remercie les gens
derrière vous qui ont aussi participé et contribué au rapport que
nous avons eu en 2015. Alors, je vous applaudis pour ça.

It has been almost three years since your report was released.
What are your views on how this government has responded to
the 94 calls to action? Are you in a position to say whether the
government has taken concrete action in response to the calls to
action set out in your report?

Ça va faire presque trois ans que votre rapport a été produit,
qu’il est public. Quelle est votre opinion sur la façon dont le
gouvernement en ce moment a répondu aux 94 appels à l’action?
Êtes-vous en position de dire si le gouvernement a fait des
démarches concrètes pour répondre aux appels à l’action énoncés
dans votre rapport?

Ms. Wilson: Thank you for the question, Senator Brazeau. I
will start by saying that I am unable to give you a complete
answer as I am not aware of what happens in government every
day. I can tell you that there have been some good first steps,

Mme Wilson : Je vous remercie de la question, sénateur
Brazeau. Je commencerais par dire que je ne pourrai pas offrir de
réponse complète dans la mesure où je ne suis pas au courant de
tout ce qui se passe de jour en jour à l’intérieur du
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but, to date, they have not resulted in the concrete and real
changes that we had hoped for. I think that having a government
that starts by stating that it agrees with us and that it will do
something is very important. Across the country we have seen
situations where a political position has had to be taken in order
for people to take action. I believe that it is a good start, but we
are still far from seeing the changes needed. This must continue;
it must not stop.

gouvernement. Je peux vous dire que je vois qu’il y a eu de
belles démarches, mais ce sont des démarches qui, jusqu’à
présent, n’ont pas encore abouti à des changements concrets et
réels à la mesure de nos espoirs. Je pense qu’avoir un
gouvernement qui commence par déclarer qu’il est d’accord et
qu’il va faire quelque chose, c’est très important. On a vu à
travers le pays des exemples où il a fallu une prise de position
politique du plus haut niveau pour que les gens agissent. Je pense
que c’est un bon départ, mais on est encore loin de voir les
changements nécessaires. Il faut que ça continue, que ça ne lâche
pas.

[English] [Traduction]

Senator Brazeau: I’ve said this time and again. I still
consider myself very young, but I have dealt with four prime
ministers with respect to indigenous issues. In my experience,
and you mentioned it, a lot of times the bar is raised, there are a
lot of nice words that come out of politicians with respect to
dealing with some of these issues, but in terms of concrete steps,
we don’t necessarily see exactly what comes out of our
politicians’ mouths. I have met many former Aboriginal Affairs
ministers, both Liberal and Conservative. I truly believe that
those people at the time wanted to make change, but I believe
somewhere along the line, something changes. I have my own
personal opinions on what exactly that is, but I would just like to
ask and perhaps offer you the opportunity to perhaps share what
you may think is the problem. I think there are lots of good
intentions out there from people from any political stripe or
colour, but we don’t necessarily see the action that we should be
seeing as indigenous peoples.

Le sénateur Brazeau : Je l’ai répété à maintes reprises. Je me
considère toujours comme étant jeune, mais j’ai vu quatre
premiers ministres se pencher sur les questions autochtones.
D’après ce que j’ai observé, et vous l’avez vous-même
mentionné, on place souvent la barre haute, et les politiciens
prononcent de belles paroles en ce qui concerne certaines de ces
questions. Toutefois, pour ce qui est des mesures concrètes, ce
qui se produit ne correspond pas nécessairement aux paroles des
politiciens. J’ai rencontré nombre d’anciens ministres des
Affaires autochtones, tant libéraux que conservateurs. Je crois
sincèrement que ces anciens ministres étaient déterminés à poser
des gestes concrets, mais qu’en cours de route, quelque chose a
changé. J’ai ma propre idée à ce sujet, mais j’aimerais vous
donner l’occasion de nous dire quel est le problème, selon vous.
Je crois que les bonnes intentions abondent, peu importe
l’orientation politique des gens, mais les mesures concrètes
auxquelles s’attendent les peuples autochtones ne sont pas
nécessairement prises.

Ms. Wilson: I’m sure my co-commissioner colleague, now
your colleague, will want to speak to this as well, but I’ll begin
by saying this: I think our history — and I will speak pre-
commission in my many years as a journalist as well in dealing
with many ministers and prime ministers. But particularly on
indigenous affairs issues, I think it would be a fair comment to
say that it was never a portfolio that was sought after and that
was deemed to be a perk assignment; and second, that there has
rarely been someone who has gone into that portfolio already
well-grounded and well aware of the issues. Everyone talks
about it as having been a hugely steep learning curve because
these are not the normal, everyday realities of the people who
end up heading up the department.

Mme Wilson : Je suis certaine que mon collègue co-
commissaire, qui est maintenant votre collègue, voudra en parler
également. Je dirai d’abord que j’ai travaillé de nombreuses
années comme journaliste et que j’ai traité à maintes reprises
avec des ministres et des premiers ministres. Tout
particulièrement en qui concerne la question des affaires
autochtones, je crois ne pas me tromper en affirmant que c’est un
portefeuille qui n’a jamais été convoité ou qui n’a jamais été
considéré comme une affection avantageuse. Ensuite, peu de
personnes affectées à ce portefeuille étaient déjà bien au courant
des enjeux à leur arrivée. Tous affirment que la courbe
d’apprentissage a été très raide. Ce n’est pas étonnant, puisque
les questions à traiter ne correspondent pas à la réalité
quotidienne des personnes appelées à diriger le ministère.

I think where my hope around that point lies now is that we
now know, or we have no excuse for not knowing, far more
about the realities on the ground in the historic frame for those
realities than we have ever known before. We know that as
citizens, we know that in our civil society and we certainly know
that as government, and our federal government certainly knows
it as the national government. So I think we should be and should
expect to be beyond the point of starting from scratch every time

Je crois que mon espoir réside dans le fait que nous en savons
maintenant — et rien ne peut justifier le contraire — beaucoup
plus que jamais au sujet de la situation sur le terrain. Les
citoyens, la société civile et le gouvernement fédéral, qui est le
gouvernement national, sont manifestement au courant de la
situation. Je crois que l’on peut donc s’attendre à ce que les
dirigeants n’aient pas à recommencer chaque fois du début et que
l’on devrait également pouvoir s’attendre à ce que les
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around and that we should start to be able to reasonably expect
changes that inform the next changes that inform the next
changes instead of starting all over.

changements servent à éclairer les prochains changements, et
ainsi de suite. Il ne devrait plus être nécessaire de recommencer
du début.

The second point I would say, which is one that I made in the
written remarks, is that if we have the political will to
acknowledge that reconciliation and these pieces of urgent work
are not partisan issues, then we don’t have to throw out the baby
with the bathwater every time we have a shift in government or a
change of minister or a shuffle or an election, to say: Now what
do we do? We have what I think is a long-term, charted pathway
of work and of building forward that should compel us all and
that should bind us all and that should allow for continuation
rather than perpetual start up and breaking.

J’ai mentionné le deuxième point dans mes observations
écrites. Si nous disposons de la volonté politique nécessaire pour
reconnaître que la réconciliation et que ces questions urgentes ne
sont pas des questions partisanes, alors il n’est plus nécessaire de
jeter le bébé avec l’eau du bain chaque fois que nous avons un
changement de gouvernement ou chaque fois qu’il y a un
changement de ministre, un remaniement ou des élections. Il
n’est plus nécessaire de se demander ce que l’on doit faire. La
voie est maintenant tracée à long terme, et nous pouvons ainsi
aller de l’avant en suivant cette voie qui nous unit tous et qui
nous oblige à poursuivre les travaux plutôt qu’à les interrompre
et à recommencer.

Senator Sinclair: Now you got me started. Le sénateur Sinclair : Vous m’avez ouvert la voie.

Senator Brazeau: Good. Le sénateur Brazeau : Très bien.

Senator Sinclair: First of all, I want to congratulate and thank
my colleague for the presentation that she did, because I thought
it was very thorough, very well done, and she wrote almost all of
it. I added the part about what good people we are as senators,
incidentally, just so you know.

Le sénateur Sinclair : Tout d’abord, je tiens à féliciter et à
remercier ma collègue de son exposé. C’est un exposé exhaustif
et très bien fait. Elle l’a rédigé presque intégralement. Soit dit en
passant, le commentaire au sujet du fait que les sénateurs sont de
bonnes personnes est de mon cru.

Ms. Wilson: I don’t believe I said that. Mme Wilson : Je ne crois pas avoir dit cela.

Senator Sinclair: I compelled you to say that. Le sénateur Sinclair : Je vous ai poussée à le dire.

So here’s the issue: The issue is that, for the longest time, and
even today, Canada just doesn’t care enough to make the change.
It’s that simple. If Canada really cared — and I’m talking about
the people of Canada as well as the people in government —
cared enough, they would do it. They care enough about business
to do the things for business that need to be done. They care
enough about industry. They care enough about other elements
of society to effect the changes that need to be done to make
those things work and address the needs of those elements of
society, and they make it work. But they don’t care enough to
make this work. That isn’t to say that they don’t care. We have
met thousands of people who care. We have met thousands of
people who want to do something, and it’s a constant question in
the presentations that we do. They want to know what it is they
can do.

Le problème est que, depuis longtemps, et même encore
aujourd’hui, cela ne préoccupe pas assez le Canada pour que les
changements nécessaires puissent être apportés. C’est aussi
simple que cela. Si cela préoccupait vraiment le Canada — et je
parle autant des Canadiens que du gouvernement —, il les
apporterait. Les gens se soucient assez du monde des affaires
pour faire ce qu’il faut pour l’appuyer. Ils se soucient assez de
l’industrie. Ils se soucient suffisamment d’autres secteurs de la
société pour que les changements nécessaires soient apportés
continuellement de sorte que tout fonctionne correctement et que
les besoins des gens qui en font partie soient satisfaits. Ils font ce
qu’il faut pour eux. Or, ils ne se soucient pas suffisamment des
peuples autochtones pour prendre les mesures qui s’imposent.
Cela ne veut pas dire qu’ils ne se soucient guère d’eux. Nous
avons rencontré des milliers de personnes qui ont à cœur leurs
intérêts et qui ont envie de faire quelque chose pour les aider.
C’est une question qui revient systématiquement lors des
présentations que nous donnons. Les gens veulent savoir ce
qu’ils peuvent faire.

But when it comes to those institutions of society that we have
to motivate in order to be the engines of change in society, we’re
fighting a lot of inertia and we’re fighting a lot of institutional
complexities that are built into effecting the kinds of changes
that we want because they’re built to go in a certain direction,
government among them, churches among them, social

Toutefois, lorsqu’il est question de motiver les institutions qui
doivent être responsables d’amorcer le changement, nous nous
retrouvons face à une inertie ainsi que des complexités
institutionnelles qui nous empêchent de changer les choses
comme nous le voudrions. Le gouvernement, les églises et les
institutions sociales, entre autres, ont une certaine orientation à
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institutions among them. Charities, for example, have to really
rethink how they’re doing business, what it is that they’re trying
to achieve, what it is they want this country to look like and how
they want to contribute to that. That requires sometimes rejecting
some fundamental beliefs that run their systems and institutions
at present.

respecter. Les organismes de bienfaisance, par exemple, doivent
vraiment revoir leur façon de faire des affaires et leurs objectifs.
Ils doivent également penser au genre de pays dans lequel ils
veulent vivre et voir comment ils peuvent participer à le
construire. Cela signifie rejeter parfois des croyances
fondamentales qui dictent la façon dont les systèmes et les
institutions fonctionnent.

Early on, when we were doing our work as commissioners and
we had discussions among ourselves as commissioners and with
our staff, that was one of the questions that we asked ourselves,
and that is: When you look at all of the reports that have been
done leading up to the Royal Commission on Aboriginal Peoples
in 1996, but all of the other reports — and they’re in the dozens
— of major studies that have been done on the relationship
between Aboriginal people and elements of society, including
the justice system, the child welfare system, the health care
system and government, and all of the recommendations, when
you bring them together, the similarities among those
recommendations is stark. The question that obviously arose is:
Why is it taking so long and why has it taken so long for change
to happen, for government to do what it has to do, for society to
do what it has to do? Why is it taking so long to implement the
treaties, to recognize the validity of the treaties? Why is it taking
so long for the courts to recognize the unique relationship of
indigenous people in society?

C’est l’une des questions que nous nous sommes posées très
tôt dans le cadre des discussions que nous avons eues entre nous,
les commissaires, et avec notre personnel. En effet, nous nous
sommes rendu compte que si nous examinons tous les rapports
qui ont précédé la Commission royale sur les peuples
autochtones en 1996 et les autres rapports — il y en a des
dizaines — concernant les études importantes qui ont été
réalisées sur la relation entre les peuples autochtones et divers
éléments de la société, comme le système de justice, le système
d’aide à l’enfance, le système de santé, le gouvernement et que
nous comparons après toutes les recommandations qui ont été
proposées, force est de constater qu’elles se ressemblent
beaucoup. Évidemment, nous nous sommes posé quelques
questions, comme : pourquoi faut-il tant de temps, et pourquoi a-
t-il fallu tant de temps, pour que des changements se produisent
et que le gouvernement et la société prennent les mesures
nécessaires? Pourquoi cela met-il tant de temps pour appliquer
les traités et en reconnaître la validité? Pourquoi les tribunaux
tardent-ils de reconnaître la relation unique qu’ont les peuples
autochtones avec la société?

The answer from some of our staff was: It’s because they
don’t care. I was not one to allow that to be the answer. My
response to that is I think they want to care; I don’t think they
yet care enough. And it’s up to us as a commission to make them
care. So that’s what we set out to do as a commission, was to
make people care, to make them care about this. It took a while.
It took a while to convince survivors and their families and their
communities that there was still hope and there was still a good
reason to continue to knock on these doors and kick at these
walls and talk to these people.

La réponse de notre personnel a été de dire que le
gouvernement n’en avait rien à faire d’eux. Je n’étais pas prête à
accepter cette réponse. Je crois qu’il veut se soucier d’eux, mais
qu’il ne se soucie pas assez d’eux pour l’instant. C’est notre
devoir en tant que commission de le sensibiliser à la question.
C’était d’ailleurs notre objectif. Nous voulions faire réagir les
gens et les inciter à prendre au sérieux ces questions. Cela a mis
du temps. Il a fallu du temps pour convaincre les survivants, leur
famille et leur communauté qu’il y avait encore raison d’avoir
espoir et de continuer de cogner aux portes, de lutter pour faire
tomber ces murs et de parler à ces gens.

But it was also about talking to people who needed to hear this
and to get them to understand that when they put, for example,
the Residential Schools Settlement Agreement together, there
were many on the side of government and churches and opposite
side of the survivors who thought that simply signing the
settlement agreement and contributing to a compensation fund
was it and now our work is done. Now it’s up to Aboriginal
people to heal. Now it’s up to them to reconcile. Reconciliation
for many, in that circumstance, meant it’s up to them now to get
over it and get going. We made them see that it isn’t that easy,
because Canadian society has built institutions around the
concept of superiority of European institutions, European
societies, European belief systems, and the inferiority of
indigenous people. To some extent, indigenous people have
inherited that mythology.

Nous voulions également parler aux gens qui avaient besoin
d’entendre notre message pour comprendre, par exemple, que
lorsque la Convention de règlement relative aux pensionnats
indiens a été conclue, beaucoup de personnes du côté du
gouvernement, des églises et du reste de la société pensaient
qu’il était suffisant rien que de la signer et de contribuer à un
fonds d’indemnisation et que leur contribution s’arrêtait là. Ils
étaient convaincus que c’était aux peuples autochtones de se
guérir eux-mêmes et d’œuvrer à la réconciliation. Beaucoup de
gens à cette époque-là pensaient que les peuples autochtones
n’avaient qu’à se remettre de tout ce qu’ils avaient vécu et passer
à autre chose. Nous avons réussi à leur montrer que ce n’était pas
aussi simple que cela. En effet, la société canadienne a été bâtie
en fonction du principe selon lequel les peuples autochtones sont
inférieurs aux institutions, aux sociétés et aux croyances
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européennes. Dans une certaine mesure, les peuples autochtones
ont hérité de cette mythologie.

So we had to attack that, address it right at the beginning, and
we spent a lot of time doing that. That’s why one of the most
important things that I think we say in our report, and said in the
course of our presentations to survivors and when we were
talking to the public, was that education is the key to
reconciliation, because if we can start to talk to children in
society about how to talk to each other and about each other with
more respect and understand this history, but also understand the
society that they’re growing up in in a better way, they will be
the engines of change in the future. That’s also why we say
reconciliation is going to take a long time, because those
generations have to be allowed to grow up and to be reeducated,
or to be educated, and to take over the reins of power eventually.

Nous avons donc été obligés de lutter contre ces façons de
penser et d’aborder ces questions dès le début de notre travail.
Nous avons passé beaucoup de temps là-dessus. C’est pourquoi
l’un des éléments les plus importants du rapport, selon moi, que
nous réitérons dans les présentations que nous donnons aux
survivants et à la population en général, est que l’éducation est la
clé de la réconciliation. Si nous pouvons apprendre très tôt aux
enfants à parler entre eux, à parler des uns et des autres avec plus
de respect et à avoir une meilleure compréhension de l’histoire
de notre pays ainsi que de la société dans laquelle ils vivent, ils
pourront être moteurs de changement dans l’avenir. C’est
également pour cela que nous disons que la réconciliation va
mettre du temps, car ces enfants doivent avoir le temps de
grandir, d’être rééduqués — ou même simplement éduqués — et
de prendre un jour les rênes du pouvoir.

The people who are now in positions of power, we still have to
talk to them. We still have to show them in our report the facts
and show them how things are going wrong and try to persuade
that change, but that’s going take longer there because they’re
used to succeeding in the environment that exists today. So when
we go to government, for example, we can find people in
positions of power who will agree with everything you say, but
when it comes to changing the way that government institutions
do things, when it comes to changing the way that governments
relate to people, indigenous people in particular, they have a hard
time figuring out how to change the way they do business. So as
a result, there’s a naturally built-in resistance not necessarily
caused by human thinking but just systemic inertia that stops
change from happening.

Il reste que nous avons encore à parler aux gens qui sont
maintenant au pouvoir. Nous devons leur présenter les faits qui
se trouvent dans notre rapport, leur montrer ce qui ne va pas et
les persuader à apporter les changements demandés, mais cela va
mettre du temps, car ils sont habitués au système actuel. Quand
nous nous tournons vers le gouvernement, par exemple, certaines
personnes au pouvoir sont d’accord avec tout ce que nous disons,
mais quand vient le temps de changer la façon dont les
institutions gouvernementales fonctionnent ou la façon dont le
gouvernement gère sa relation avec la population, et les peuples
autochtones en particulier, elles ont de la difficulté à s’imaginer
vraiment comment elles peuvent changer les choses. En
conséquence, il existe une résistance intégrée, qui n’est pas
vraiment de nature humaine, mais qui est plutôt due à une inertie
systémique, qui empêche tout changement.

I’ve often said that we hear the words of reconciliation coming
from the leadership but we don’t see it yet. It’s like putting lights
on a tree and calling it Christmas; that doesn’t make it
Christmas. It takes a lot more than that. So it will take a while.
We have to recognize that it will take a while. We have to keep
constantly pushing, and we have to recognize that it will take
time and efforts, like what all of you are doing, trying to
familiarize yourselves enough so that you can talk to other
senators about what it is that we need to do. And I include
myself in that group.

Je dis souvent que, même si nous entendons les dirigeants
parler de la réconciliation, ce n’est pas encore chose faite. C’est
comme mettre des lumières dans un arbre et déclarer que c’est
Noël. Ce n’est pas Noël. Il en faut beaucoup plus pour que ce le
soit. Il va falloir du temps. Nous devons le reconnaître. Nous
devons continuer à pousser et à reconnaître qu’il faudra du temps
et beaucoup d’efforts, comme ceux que vous déployez en ce
moment en tentant de vous familiariser avec cet enjeu afin de
parler avec d’autres sénateurs des mesures qu’il faut prendre. Je
m’inclus dans ce groupe.

I told a story to some of you that when I retired as a judge, I
fully intended to go live the life of luxury that I had intended to
live in my neighbourhood, and when I got a call from the Prime
Minister asking me to be a senator, I said, “Prime Minister, I was
just 28 years as a judge, one of the most respected positions in
society. I just completed the TRC report and I’m riding a wave
so high that people are almost worshipping me, and you want me
to do what?” I recognized the challenge. I recognized the need
for this institution to take on that kind of responsibility because
this is an important institution to society. It’s an important

J’ai déjà raconté à quelques-uns d’entre vous l’anecdote
suivante. Quand j’ai pris ma retraite en tant que juge, j’avais
pleinement l’intention de vivre dans mon quartier la vie de luxe
que je voulais. Quand le premier ministre m’a appelé pour me
demander de devenir sénateur, je lui ai répondu comme suit :
« Monsieur le premier ministre, je viens tout juste de prendre ma
retraite. J’ai été juge pendant 28 ans. C’est l’un des postes les
plus respectés de la société. Je viens de terminer le rapport de la
Commission de vérité et réconciliation et je vogue sur une vague
si haute que la plupart des gens sont presque en train de me
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institution of change. I’ve said to all of you many times in the
course of our work together that I think we can do it if we put
our minds together, but we have to put our minds and our hearts
together to make this happen.

vénérer. Et maintenant, que me demandez-vous? » J’ai
rapidement pris conscience du défi que cela représentait. J’ai
reconnu qu’il fallait que cette institution prenne ce genre de
responsabilité, car elle joue un rôle essentiel dans notre société.
C’est une institution importante qui favorise le changement. J’ai
déjà dit à beaucoup d’entre vous à maintes reprises dans le cadre
de nos travaux que nous pouvons y arriver si nous travaillons
ensemble, mais qu’il faut absolument que nous nous
investissions pleinement pour y arriver.

Senator Brazeau: I have a follow-up question, but out of
respect for my colleagues, I’ll go on second round.

Le sénateur Brazeau : J’ai une question complémentaire,
mais, par respect pour mes collègues, je la poserai lors du second
tour.

The Chair: Thank you, Senator Brazeau. La présidente : Merci, sénateur Brazeau.

Senator Christmas: Congratulations, commissioners. Your
work has done a great service for Canada and a great service for
indigenous peoples.

Le sénateur Christmas : Félicitations, commissaires. Votre
travail a été d’un très grand service au Canada et aux peuples
autochtones.

Several months ago I saw a poll result that said Canadians
wanted to see indigenous issues dealt with in Canada. In the
same poll, on the other hand, it said that Canadians were
pessimistic that government could deal with these issues. One
elder suggested to me that Canada doesn’t know how to do this. I
pondered that. Maybe we don’t know — and I’m speaking of us
as Canadians — what the next step should be.

Il y a plusieurs mois, j’ai pris connaissance des résultats d’un
sondage révélant que les Canadiens voulaient que les questions
autochtones soient réglées au Canada, et en même temps, qu’ils
étaient pessimistes quant à l’idée que le gouvernement puisse y
arriver. Il m’a été suggéré par un aîné que le Canada ne savait
pas comment s’y prendre. J’ai réfléchi à cela. Peut-être que nous
— et quand je dis « nous », je parle des Canadiens — ne savons
pas quelle devrait être la prochaine étape.

So just out of trying to propose a possible next step, I was
always very intrigued by your Call to Action 45, which called for
a royal proclamation of reconciliation. It struck me that that call
to action can be very straightforward, something that can be done
immediately and something that could change or begin that chain
reaction of change that I hope will occur in this nation. Could
you spend a few moments just elaborating, describing and
painting your vision of what you expected this Call to Action 45
to be? What would be the royal proclamation of reconciliation, if
that were issued?

C’est dans cette optique de trouver des mesures à prendre que
je tiens à dire que j’ai toujours été très intrigué par l’appel à
l’action 45, qui prône la signature d’une proclamation royale de
réconciliation. J’ai été frappé par le fait que cet appel à l’action
peut être très simple. C’est quelque chose que nous pouvons faire
immédiatement et qui peut apporter les changements, ou du
moins les amorcer, que j’espère voir au pays. Pourriez-vous
prendre quelques instants pour élaborer, décrire et illustrer quel
était votre objectif avec l’appel à l’action 45? Quelle serait la
proclamation royale de réconciliation si elle était adoptée?

Ms. Wilson: I’ll start, and I know Senator Sinclair will want
to say more.

Mme Wilson : Je vais répondre à votre question, mais je sais
que le sénateur Sinclair voudra en dire plus.

I’ll just say contextually, there was a similar call for a
proclamation included in the Royal Commission on Aboriginal
Peoples. In our review of that report and in consultation with a
circle of former National Chiefs, we recognized that it was
something good that was not yet acted upon, that was unfinished
and that needed to be restated.

Je dirais simplement qu’il y a déjà eu une demande pour la
signature d’une proclamation dans le cadre de la Commission
royale sur les peuples autochtones. Dans notre examen de ce
rapport et dans les consultations que nous avons eues avec
l’ancien cercle des chefs nationaux, nous avons reconnu qu’il
s’agissait d’une bonne initiative, qui n’avait pas encore été prise,
qui était inachevée et qui devait être relancée.

But it was also an acknowledgment that the Royal
Proclamation of 1763, which provided basically for indigenous
people not to be messed with, for them to be able to continue to
live their lives in the ways they chose — I’m being glib with my
wording there, but the core of that was a non-interference
promise. It’s long forgotten by far too many. We act as if Canada

Cette initiative reconnaissait la Proclamation royale de 1763,
qui prévoyait en gros qu’il ne fallait pas embêter les Autochtones
pour qu’ils puissent continuer à vivre comme ils l’entendent. Je
ne mâche pas mes mots, mais il s’agissait essentiellement d’une
promesse de non-ingérence, qui a été oubliée par bien trop de
gens. Nous agissons comme si le Canada avait vu le jour lorsque
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began when everybody else showed up, as if we are a European
country instead of an indigenous country where other people
from around the world have come in the last relatively few
hundred years.

tous les autres sont arrivés, comme si c’était un pays européen
plutôt qu’un pays autochtone où des gens de partout dans le
monde viennent s’installer depuis quelques siècles seulement.

It’s a way of resurfacing and resurrecting a founding principle
and a predating provision that had both moral and legal
underpinnings to it. That was my understanding of how we came
to it and then where we would go from there. What all would be
in it, I know that Senator Sinclair has thought more specifically
about that than I have.

C’est une façon de ramener et de ressusciter un principe
fondateur et une disposition antérieure qui repose sur des bases à
la fois morales et juridiques. C’est ainsi que je comprenais
comment nous en sommes arrivés là, puis quelle direction que
nous prendrions par la suite. Quant à savoir ce qu’elle
contiendrait, je sais que le sénateur Sinclair y a réfléchi plus en
détail que moi.

Senator Sinclair: That’s actually a pretty good explanation. I
just want to add one part to that. We’re concerned that any effort
by this government or any government going forward will
always be subject to the whims of the next government wanting
to undo everything. We’re very concerned that the political
forces that are out there are more interested still in accessing
resources on indigenous lands and taking resources from
indigenous lands. We’re concerned that there are people who are
afraid of the rights that indigenous people have to the lands that
they are now in possession of and historically claim as their
traditional territories. We’re concerned that there are people who
are still prepared to use the law to override the rights of
indigenous people. So we are concerned that future governments
may not be as serious about the reconciliation end of things as
this government is or could be or might be or will be, or the next
government. We’re concerned that in 50 years from now, people
may change their minds and decide to go back to trying to wipe
indigenous people off the face of the legal earth in this country.

Le sénateur Sinclair : C’est à vrai dire une très bonne
explication. Je veux juste ajouter quelque chose. Nous craignons
que tout effort de la part du présent gouvernement ou de tout
autre gouvernement soit par la suite soumis aux caprices du
gouvernement suivant, qui pourrait vouloir tout défaire. Nous
craignons beaucoup que les forces politiques en présence
veuillent davantage avoir accès aux ressources sur les terres
autochtones et les retirer. Nous pensons que des gens pourraient
craindre les droits que des Autochtones détiennent sur les terres
qui leur appartiennent et qu’ils revendiquent depuis toujours
comme faisant partie de leurs territoires traditionnels. Nous
craignons qu’il y ait des gens encore prêts à invoquer la loi pour
outrepasser les droits des Autochtones. Nous craignons donc que
les futurs gouvernements ne prennent pas autant au sérieux la
réconciliation que le présent gouvernement la prend ou que le
prochain gouvernement pourrait la prendre ou la prendra peut-
être. Nous craignons que, dans 50 ans, des gens changent d’idée
et décident de revenir en arrière et tentent d’éliminer le peuple
autochtone de la sphère juridique dans notre pays.

So one of the reasons why a royal proclamation for
reconciliation was important is because it would stand as a
constitutionally entrenched document that could be unilaterally
issued by the federal government but would have constitutional
status that would define the nature of the relationship between
indigenous and non-indigenous peoples in this country forever.
Therefore, the reconciled relationship and the commitment to
reconciliation going forward, which I’ve already mentioned to
you is going to take generations, will not easily be stopped and
could in fact become an enforceable obligation. That was our
thinking behind the need for a royal proclamation of that kind.

Donc, une des raisons pour lesquelles une proclamation royale
de réconciliation a été jugée importante est qu’elle constituerait
un document constitutionnel pouvant être produit
unilatéralement par le gouvernement fédéral, mais qui aurait un
statut constitutionnel qui définirait une fois pour toutes la nature
de la relation entre les peuples autochtones et non autochtones
dans notre pays. Par conséquent, la relation de réconciliation et
l’engagement à réaliser la réconciliation ce qui, comme je vous
l’ai déjà mentionné, prendra plusieurs générations, ne pourront
pas être freinés facilement et pourraient en fait constituer une
obligation. C’est pour cette raison que nous avons jugé une telle
proclamation nécessaire.

You’ll also recall, when you look at the call to action that’s
just before that, we called for a national council for
reconciliation as well, consisting of the various parties to the
settlement agreement who would be the working body that
would make reconciliation an active part of our social and
political landscapes. It was trying to get people to commit, and
trying to get governments and institutions, who had already
indicated that they wanted to commit, to commit to
reconciliation. They were prepared to commit. We said if you’re
serious about this, this is how you do it.

Vous vous rappelez sans doute, en lisant l’appel à l’action
juste avant, que nous avons aussi demandé un conseil national de
réconciliation, qui soit composé des diverses parties à la
convention de règlement et qui serait l’organe de travail qui
ferait de la réconciliation une partie active de notre paysage
socio-politique. Il s’agissait d’amener les gens ainsi que les
gouvernements et institutions qui avaient déjà indiqué vouloir
s’engager, à s’engager à l’égard de la réconciliation. Ils étaient
prêts à s’engager. Nous avons dit : « Si vous prenez cela au
sérieux, voici comment procéder. »
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Senator Christmas: Regarding the call for a national council,
I understand that there are some steps moving forward along
those lines. Are those steps in keeping with your call to action on
a national council?

Le sénateur Christmas : Au sujet de l’appel à l’action
concernant un conseil national, je crois comprendre qu’il y a des
mesures à venir à cet égard. Est-ce que ces mesures vont dans le
sens de votre appel à l’action au sujet d’un conseil national?

Ms. Wilson: I know your question is directed at Senator
Sinclair, but I just want to clarify because he misspoke and I
know he didn’t hear himself say it. He was referring to a
covenant on reconciliation, which is different from the national
council. I know your question is about the national council. I
want to make sure we’re not confusing those two. The parties to
the settlement agreement were attached to the covenant. Go
ahead with your question on the council.

Mme Wilson : Je sais que votre question s’adresse au
sénateur Sinclair, mais je veux préciser un point parce qu’il s’est
mal exprimé et je sais qu’il ne s’en est pas rendu compte. Il
faisait allusion à un pacte de réconciliation, ce qui est différent
d’un conseil national. Je sais que votre question porte sur le
conseil national. Je veux m’assurer que nous ne confondons pas
les deux. Les parties à la convention de règlement étaient liées au
pacte. Posez maintenant votre question sur le conseil.

Senator Christmas: I’m just trying to get the commissioner’s
view on the steps being taken to establish the national council.
Do they align with what you envisioned?

Le sénateur Christmas : J’essaie simplement d’obtenir le
point de vue de la commissaire sur les mesures prises pour
mettre en place le conseil national. Correspondent-elles à ce qui
était prévu?

Senator Sinclair: Well, we think it could have been done
faster. It was a relatively easy step going forward because the
parties were all in place. There was a national body of entities
and representatives of government, churches and survivors that
was already in place. Our intention, in putting forward the idea
of a national council on reconciliation, was to formalize that. It
could have been done more quickly.

Le sénateur Sinclair : Eh bien, nous pensons que cela aurait
pu être fait plus rapidement. C’était une étape qui allait être
relativement simple du fait que les parties étaient toutes en place.
Il y avait un organe national d’entités et de représentants du
gouvernement, des églises et des survivants déjà en place. En
proposant un conseil national de réconciliation, notre but était de
rendre tout cela officiel. Cela aurait pu se faire plus rapidement.

One of the concerns that I had, and I’ve expressed it to
government, is that there is a feeling on the part of some in
government that having seen the report that resulted from our
consultation over a period of almost eight years — and the
consultation process with several thousand people, far more than
the statements that we recorded, so we’re probably looking at
having consulted with 10 to 15,000 people in talking about this
subject — there is still the feeling on the part of some in
government that they want to go out and consult again.
Consultation, after this process that we have engaged in, in my
view, is just an excuse for delay. You don’t need to consult when
a report that is based upon consultation is presented to you.

Une des préoccupations que j’avais — et je l’ai exprimée au
gouvernement —, c’est que certains au gouvernement voudraient
que nous fassions des consultations et ce, après avoir lu le
rapport faisant suite aux consultations que nous avons menées
pendant près de huit ans — et je parle des consultations de
plusieurs milliers de personnes et non seulement des déclarations
que nous avons consignées et je précise que nous en avons
probablement consulté 10 000 à 15 000. Mener des consultations
après tout ce que nous avons fait n’est, à mon avis, qu’un
prétexte pour temporiser. On n’a pas besoin de faire des
consultations lorsqu’un rapport découlant de consultations a déjà
été présenté.

Earlier on, somebody asked about how we get there. One of
the things that we wanted people to know as well is in our final
report, we believe that we have defined a process that will get us
to a relationship that’s founded upon a reconciliation process.
That’s what’s key, namely that there is a defined path, a defined
process. If you look at the calls to action, they are laid out in a
particular way. We think if you proceed systematically through
that with the entities that we’ve called for, including the national
council, then at the end of the day, there will be a kind of
relationship that we envision as part of the reconciliation
movement.

Plus tôt, quelqu’un a demandé ce que nous devons faire pour
atteindre notre but. Il y a une chose que nous voulions que les
gens sachent aussi dans notre rapport final et c’est que nous
pensons avoir défini un processus qui nous mènera vers une
relation fondée sur un processus de réconciliation. C’est ce qui
est important, à savoir qu’il y a une marche à suivre de définie,
un processus défini. Si nous regardons les appels à l’action, ils
sont présentés d’une certaine façon. Nous pensons que, si nous y
répondons systématiquement avec les entités que nous
réclamons, y compris le conseil national, au final, il y aura une
sorte de relation que nous envisageons comme faisant partie du
mouvement de réconciliation.

Ms. Wilson: If I could add a word to your question, first of
all, are we happy with what is being proposed so far? I totally
agree with Senator Sinclair. For me, it’s disappointing that it
took so long. We were on record saying that that bundle, 53 to

Mme Wilson : Si je pouvais ajouter un mot à votre question,
je dirais, premièrement, sommes-nous satisfaits de ce qui a été
proposé jusqu’à maintenant? Je suis tout à fait d’accord avec le
sénateur Sinclair. Je trouve décevant qu’il ait fallu autant de
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56, was some of the most urgent. The idea of the national council
was one of keeping this top of mind. Out of sight, out of mind
has been the story of indigenous peoples in Canada for so long
that we end up not even knowing each other, much less caring
about each other. The national council was to make sure that we
can’t forget everything that we’ve learned and that we can’t just
go silent on the issues that are critical.

temps. Nous avons bien dit que le bloc d’appels à l’action de 53
à 56 était parmi les plus urgents. L’idée d’un conseil national
était une priorité. Loin des yeux, loin du cœur : c’est l’histoire
des peuples autochtones au Canada depuis tellement longtemps
que nous en sommes arrivés à ne pas nous connaître
mutuellement, et encore moins à nous considérer. Le conseil
national devait servir à nous assurer de ne pas oublier tout ce que
nous avons appris et de ne pas rester silencieux sur les enjeux
capitaux.

The national council would have a two-pronged job. One is to
have a way of tracking implementation of the 94 calls to action,
to say if we are actually doing the basics of implementing what
was recommended on the basis of this massive consultation?

Le conseil national aurait une double fonction. L’une d’elles
permettrait de faire un suivi de la mise en œuvre des 94 appels à
l’action, pour qu’on puisse dire si l’on s’efforce, au minimum, de
suivre les recommandations découlant des vastes consultations
menées.

The second thing is to have a way of creating a kind of annual
report card on whether things are getting any better or getting
worse. If they’re getting better, in what areas, and let’s do more
of that. If they’re getting worse, then let’s drill down, figure out
why and see what we can do to address that. For it to be able to
do that, it has to have teeth, authorities, independence,
willingness and enough heft for other information providers,
which would be levels of government and agencies and so on, to
have to provide information rather than just saying, “We don’t
really feel like it, or we’re too busy, or we did that last year.”

La deuxième fonction serait de fournir un moyen de créer une
sorte de rapport annuel indiquant si les choses s’améliorent ou
empirent et, si elles s’améliorent, dans quel domaine. Il faudra
alors faire plus de ce qui fonctionne. Pour celles qui empirent, il
faudrait approfondir la question pour savoir pourquoi et voir ce
que nous pouvons faire. Pour pouvoir faire cela, le conseil doit
avoir des dents, des pouvoirs, de l’indépendance, la volonté de le
faire et assez de poids pour que les autres sources
d’information — les autres ordres de gouvernement et
organismes — soient obligées de fournir de l’information et ne
puissent pas se contenter de dire qu’elles n’en ont pas envie,
qu’elles sont trop occupées ou qu’elles l’ont fait l’année
précédente.

To your question, “What’s happening right now,” my
understanding is an interim process which will be to craft out
those authorities and that more specific mandate. It will be a lot
more important to see what exactly is proposed, what do they
come up with and will it have the means to deliver the kind of
substantive information we need to stay on top of ourselves, to
make sure we’re doing better on these things as a country, to
make sure we’re paying attention to those areas where we’re
slipping and we’re finding potentially ways to celebrate those
areas where we’re making great strides.

Pour répondre à votre question sur ce qui se passe en ce
moment, je crois comprendre qu’il y aura un processus
intérimaire qui consistera à définir ses pouvoirs et à préciser son
mandat. Il sera beaucoup plus important de voir ce qui est
proposé au juste, ce qu’il suggérera et s’il aura les moyens de
fournir le genre d’information substantielle dont nous avons
besoin pour rester bien informés, pour nous assurer que notre
pays améliore les choses, que nous prêtons attention aux
domaines où nous reculons et que nous trouvons des façons de
souligner les domaines où nous faisons de grands progrès.

Senator Sinclair: One of the other concerns I want to flag as
well is that all of the calls to action that we put together, we
carefully deliberated upon. Our concern with the calls to action
generally is that governments and parties who are looking at the
calls to action will pick and choose and they will not look at the
overall plan. As a result, one entity, such as a national council
for reconciliation, might be created, but it won’t have the
covenant for reconciliation or the royal proclamation for
reconciliation. There may not be a commitment to ensure that the
students who are being educated in the schools are properly
educated. It won’t have the various institutional changes that we
call upon people in business to commit to.

Le sénateur Sinclair : Une autre préoccupation sur laquelle
je veux aussi attirer l’attention est que nous avons longuement
discuté de tous les appels à l’action que nous avons présentés. Ce
que nous craignons au sujet des appels à l’action c’est, de
manière générale, que les gouvernements et les parties qui les
lisent fassent des choix sans regarder l’ensemble du plan. Ainsi,
on pourrait créer une entité unique, notamment un conseil
national de réconciliation, sans le pacte de réconciliation ni la
proclamation royale de réconciliation. Il pourrait ne pas y avoir
d’engagement pour garantir que les étudiants dans les écoles
reçoivent une bonne éducation. Il n’y aura pas les divers
changements institutionnels auxquels nous demandons aux gens
en affaires de s’engager.
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You can’t pick and choose your favourite call to action and
simply do that. When people ask us, “What can we do,” I always
say take a look at a call to action and work on it, but the
intention always is to look at the entire package for the national
council and make sure that the entire process, the path to
reconciliation that we define in our calls to action, is carried out.
If you only do half of them, then you won’t get anywhere near
reconciliation. That’s my concern.

On ne peut pas choisir son appel à l’action préféré et s’y
limiter. Lorsque les gens nous demandent ce qu’ils peuvent faire,
je leur dis toujours de lire un appel à l’action et de travailler
dessus, mais le but est toujours de regarder l’ensemble des
appels à l’action pour le conseil national et de s’assurer que le
processus, la voie vers la réconciliation que nous définissons
dans nos appels à l’action, est suivi en entier. Si l’on ne suit que
la moitié des appels à l’action, on ne se rapprochera jamais d’une
réconciliation. C’est ce que je crains.

Senator Christmas: Thank you, commissioners. Le sénateur Christmas : Merci, commissaires.

Senator McCallum: I wanted to thank you for all the hard
work and great spirit you put into your work. I’ve worked at the
community level for about 40 years delivering health care to
First Nations. It isn’t specifically dental; it’s looking and
addressing the social determinants of health and trying to expand
the narrow concepts that were taught in dental school, namely
that dental disease is caused by bacteria. That’s true, but what
sustains them are all the social determinants of health. We’ve
really made no progress into dental disease. In actuality, in all
these years, dental disease has gotten worse.

La sénatrice McCallum : Je tenais à vous remercier de votre
travail assidu et de l’esprit dans lequel vous l’avez fait. J’ai
travaillé dans le domaine de la prestation de soins de santé aux
Premières Nations à l’échelle communautaire pendant près de
40 ans. La question ne se limite pas aux soins dentaires. Il faut
tenir compte des déterminants sociaux de la santé et tenter
d’élargir les concepts limités qui sont enseignés dans les écoles
d’art dentaire, comme le fait que les maladies dentaires soient
causées par des bactéries. C’est vrai, mais ce sont les
déterminants sociaux de la santé qui font qu’elles perdurent.
Nous n’avons fait aucun progrès en matière de maladies
dentaires. En fait, durant toutes ces années, la situation n’a fait
que s’aggraver.

I was cynical and pessimistic about changing the dynamics of
how we’re able to continue to do the relationship with the federal
government. I was looking at the mandate of this committee. I
spoke to Senator Dyck about it because I was coming in with the
cynical “this will never happen” thought. Then I went back to
my room and I thought, you know, I don’t have a solution to all
of this. I was searching and searching for a solution. Just giving
that up made me able to shift my thinking to “this is going to be
possible.” That’s one of the big shifts that I had to make in order
to work here as a senator, that it is positive and it is possible.

J’étais cynique et pessimiste quant au fait de pouvoir changer
la dynamique pour pouvoir poursuivre notre relation avec le
gouvernement fédéral. Je me suis penchée sur le mandat de ce
comité. J’en ai parlé à la sénatrice Dyck parce que j’avais la
triste impression que rien ne pourrait jamais changer. Puis,
quand je suis retournée à mon bureau, je me suis rendu compte
que je n’avais pas de solution pour régler le problème. J’ai tenté
de trouver une solution par tous les moyens. C’est en
abandonnant cette perspective que j’aie été capable de changer
de point de vue et de me dire que le changement était possible.
C’est l’un des grands changements de perspective que j’ai dû
faire pour être en mesure de travailler ici en tant que sénatrice,
soit de me dire que ce travail était positif et que le changement
était possible.

I work with First Nations who have transferred their dental
program and other programs for 26 years. I started working with
them in 2013, so it has been five years that we’ve been fighting
with the government on just the funding issue, because they fund
for half a dentist to provide service for 12,000 people.

Je travaille avec des Premières Nations qui ont eu à transférer
leurs programmes dentaires et d’autres programmes pendant
26 ans. J’ai commencé à travailler avec elles en 2013. Cela fait
donc cinq ans que nous luttons contre le gouvernement rien que
pour la question du financement, car ils n’assurent que la moitié
du financement pour un dentiste qui fournit des services à 12 
000 personnes.

So when I look at the overwhelming context of what we’re
working in, on First Nations it’s the absence of self-care, the
absence of parenting skills, the addictions, the homelessness,
food insecurity, abuse, whether it’s sexual or physical violence,
those things that exist in our communities. Then I look at the
government side and I see the power imbalance that gives them
the power to do unilateral decision-making, even though there’s

Nous travaillons dans un contexte écrasant. Le manque de
soins personnels et de compétences parentales, les dépendances,
l’itinérance, l’insécurité alimentaire et les abus sexuels et
physiques sont partout dans toutes les communautés des
Premières Nations. Compte tenu de la position du gouvernement,
je ne peux que constater le déséquilibre des forces, qui lui donne
le pouvoir de prendre des décisions unilatérales fondées sur les
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a formal agreement in place, and it comes from the cost
containment policies and the interpretation of policies by
individual representatives from Health Canada.

politiques de limitation du coût des médicaments et
l’interprétation qu’en font les représentants de Santé Canada
même quand un accord officiel est en place.

When you look at that and you’re fighting from there, from
inside, it can become overwhelming, but we still continue to
fight. This issue is cross-jurisdictional, so you’re looking at
health, governance and justice. With Health Canada being in the
silo method of providing care, we have made very little
headway. They are now taking a proposal to the Treasury Board,
which is something that has not happened before, so that’s a
step. But I’ve had to remove myself from that because of a
conflict of interest. I still work with them on direct patient care.

Quand on est conscient de l’ampleur de la situation et qu’on
lutte à partir de là, de l’intérieur, cela peut être accablant, mais
on poursuit le combat. C’est un enjeu qui transcende les champs
de compétence. Il est question de santé, de gouvernance et de
justice. Compte tenu du fait que Santé Canada favorise une
approche par silo de la prestation de soins de santé, nous avons
fait peu de progrès. Ils sont en train de présenter au Conseil du
Trésor une proposition, chose qui n’a jamais été faite auparavant.
Donc, c’est un pas dans la bonne direction. Or, j’ai eu à me
détacher de cette initiative, car je risquais d’avoir un conflit
d’intérêts. En effet, je travaille toujours avec eux en matière de
soins directs aux patients.

When you look at all of that, I know Canada doesn’t care that
they’re taking so long. The communities are involved in it are
working with the schools to look at the social determinants of
health, to teach them to the children. So the communities are
involved. They have programs and outdoor education, so they’re
on their way.

Aux vues de la situation, il est évident, pour moi, que le
Canada se moque du fait qu’il mette tant de temps pour changer
les choses. Les communautés touchées se penchent avec les
écoles sur les déterminants sociaux afin que les enfants puissent
en être mis au courant. Les communautés participent. Elles ont
des programmes, dont des programmes éducatifs en plein air, et
elles sont sur la bonne voie.

I worked for four years as a dental officer for the province.
When I worked in that office, I worked with the people and said,
okay, we’re going to work with you and this is how we’re going
to do business to support them. So I know that the capability to
work with First Nations is there, but right now it isn’t there.

J’ai été dentiste régionale pendant quatre ans pour la province.
Quand je travaillais dans ce bureau-là, je travaillais avec les gens
sur le terrain, et je leur disais que j’allais travailler avec eux et je
leur expliquais comment nous allions les aider. Je sais donc qu’il
est possible de travailler avec les Premières Nations, mais ce
n’est pas ce qui se fait en ce moment.

Where do we go from here? We’ve written to the Minister of
Health about this, about the lack of respect for governance.
That’s a very deep-seated issue. Because they don’t deal with
governance, there are micro issues that come up. They’re not
dealing with this, so we relate that to the minister, and she just
says, “Work on your proposal,” but the proposal is being held up
in the Manitoba region by these same people who refuse to make
progress with us and refuse to see us as partners. That’s why I
say I am cynical, but I’ve never given up on anything that I’ve
started. So I think I’m looking for some guidance from you and
from anyone here on where to go from here when we have tried
to work with them as government to government but they’re
refusing to acknowledge that relationship.

Quelles sont les prochaines étapes? Nous avons écrit à la
ministre de la Santé à ce propos, c’est-à-dire au sujet du manque
de respect des principes de gouvernance. Il s’agit d’un problème
qui est bien enraciné. Étant donné que Santé Canada n’aborde
pas la question de la gouvernance, il ne cesse d’y avoir des
micros problèmes. Ils ne font rien en ce sens. Nous l’avons donc
dit à la ministre. Elle nous a répondu qu’elle s’occupait de notre
proposition. Or, elle est en suspens dans la région du Manitoba
en raison des mêmes personnes qui refusent de travailler avec
nous et de nous considérer comme des partenaires. C’est pour
cela que je dis que je suis cynique. Toutefois, je n’ai jamais
auparavant abandonné de projet que j’ai entamé. Je crois que je
cherche à obtenir votre aide ainsi que l’aide de tous ceux qui sont
ici afin de trouver ce qu’il faut faire maintenant, sachant que
nous avons déjà essayé de travailler avec eux de gouvernement à
gouvernement et qu’ils ont refusé de nous reconnaître comme
tels.

Ms. Wilson: You’ve raised many issues, and I wouldn’t
presume to try to tackle the specifics of many of them. I would
say to you three things.

Mme Wilson : Vous soulevez de nombreuses questions et je
ne me permettrais pas d’entrer dans les détails pour un grand
nombre d’entre elles. Je vous dirais trois choses.

Number one, the issue of dental disease, the issue of absence
of self-care, the issue of absence of parenting skills, the issue of
addictions, the issue of homelessness and the issue of cross-

Premièrement, les maladies dentaires, les lacunes au chapitre
des soins personnels et des compétences parentales, les
problèmes de toxicomanie et d’itinérance de même que les
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jurisdictional wrangling over provision of services are all issues
that came up in our public hearings.

disputes entre les différents ordres de gouvernement au sujet de
la prestation des services sont autant de questions qui ont été
soulevées lors des audiences publiques que nous avons tenues.

When I presided, I specifically framed the sessions by asking
four opening guiding questions. The first was: What was life like
before residential school? The second was: What happened to
you at school? What was your school experience? The third was:
What was your life like after school? And the fourth was: What
would reconciliation look like to you?

Lorsque c’était moi qui présidais les séances, j’ai circonscrit le
débat en posant quatre questions d’ouverture. La première était :
quelle vie meniez-vous avant l’arrivée des pensionnats ? La
deuxième était : que vous est-il arrivé au pensionnat? Qu’avez-
vous vécu au pensionnat? La troisième était : quelle vie avez-
vous menée une fois que vous avez quitté le pensionnat? La
quatrième était : à quoi ressemblerait, selon vous, une
réconciliation?

In that fourth area in particular and the section about life after
residential school, people raised all these issues. It wasn’t limited
to talking about residential schools; it was about the aftermath of
that and all of these things. I’m saying that, first of all, to tell you
that they are issues we heard about, and I know they are present
and continuing issues.

En réponse à la quatrième question et à celle sur leur vie une
fois partis du pensionnat, les gens ont soulevé toutes ces
questions. Ils n’ont pas parlé que des pensionnats, mais aussi des
conséquences et de toutes ces choses. Je dis cela, d’abord et
avant tout, pour que vous sachiez que ce sont des questions dont
nous avons entendu parler et je sais qu’elles sont toujours
actuelles et qu’elles persistent.

The second thing I would say is that we tried in the ways that
we could to capture that bundle, if I can call it a bundle, of calls
to action around health issues in sections 18 to 24. There’s a
whole section there around health calls to action, and some of
them deal with Jordan’s principle and other cross-jurisdictional
issues and the principles that underlie that.

Deuxièmement, je dirais que nous avons fait notre possible
pour couvrir l’ensemble des appels à l’action sur les questions de
santé aux articles 18 à 24. Il y a toute une section d’appels à
l’action concernant la santé et certaines découlent du principe de
Jordan ainsi que de questions interjuridictionnelles et des
principes qui les sous-tendent.

The third thing I would just offer is that in my opening
remarks when I said hold the government to account, the
government is on record — and I think this is a very helpful
thing for all of us — saying that it supports and endorses all 94
calls to action. That’s a good thing because it gives an
expectation to ask against, to advocate against, to push against
and to say, “What about these 18 to 24? Where do some of these
issues fit?” If they can be attached to the calls to action where
the government has committed that it is trying to be supportive,
then maybe there’s some room there.

Troisièmement, dans mon introduction, lorsque j’ai dit qu’il
fallait demander des comptes au gouvernement, le gouvernement
a dit — et je pense que c’est une chose très utile pour nous
tous — qu’il appuyait et endossait les 94 appels à l’action. C’est
une bonne chose parce que cela crée une attente à partir de
laquelle nous pourrons poser des questions, faire valoir notre
point de vue, faire pression et dire : « Que dire des appels à
l’action 18 à 24? Lesquels correspondent à ces problèmes? » Si
on peut faire un lien avec les appels à l’action que le
gouvernement s’est engagé à soutenir, il y a peut-être moyen de
s’en servir.

Beyond that, I’m not sure what else to offer in response to
your many points.

Mis à part cela, je ne suis pas certaine de savoir quoi répondre
à vos nombreuses questions.

Senator Sinclair: Let me begin just by addressing the first
issue you raised, and that is that you were prepared to give up
and believed there was no hope in getting things changed. This
was a common sentiment that we heard from many people. To a
certain extent, as commissioners, we would run across this
feeling ourselves as part of our work because we were getting
inundated by so many stories from people who had experienced
so much and we did not expect to hear so many stories from so
many people about what had happened to them and such
negativity around that. Even those who had never been abused
told us about the sense of loss they felt over their loss of
language and culture and the fear that they were next while they
were in school. They would often say, “Government is never
going to change. They’re not going to do anything to help us.

Le sénateur Sinclair : Pour commencer, permettez-moi de
répondre à la première question que vous avez soulevée, qui est
que vous étiez prêt à jeter l’éponge et que vous croyiez qu’il y
avait peu d’espoir que les choses changent. C’est un sentiment
que nous avons entendu de nombreuses personnes. Dans une
certaine mesure, comme commissaires, il nous arrivait d’avoir la
même impression dans notre travail du fait que nous entendions
tellement d’histoires de gens qui avaient traversé tellement de
choses et que nous ne nous entendions pas à entendre tant
d’histoires de tant de gens sur ce qui leur était arrivé, sans
compter toute la négativité les entourant. Même ceux qui
n’avaient jamais été maltraités nous ont dit avoir un sentiment de
perte du fait qu’ils ont perdu leur langue et leur culture et avoir
eu peur de devenir eux aussi victimes lorsqu’ils étaient au
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They’re not going to do anything different. They’ve got us under
their thumb and therefore they’re never going to let us out.”

pensionnat. Ils disaient souvent : « Le gouvernement ne changera
jamais. Il ne fera rien pour nous aider. Il ne fera rien
différemment. Nous sommes sous sa coupe et il nous ne laissera
jamais sortir. »

I found myself thinking through that very carefully because
it’s a feeling that can pass through them into us as well and cause
us to wonder whether we were ever going to have any impact
and have the right impact. I’ll tell you what gets me through it
now and got me through it then, and that is the belief that you
don’t have to believe that reconciliation will happen; you have to
believe that reconciliation must happen. That’s what will get you
through this. You have to believe that you have to do something
about this. If you believe that it’s going to happen and then you
don’t see it happen, you’ll give up on that belief very easily. But
you have to believe that it must happen and you have to believe
that you have to do what you can to make it happen.

Je me suis mis à réfléchir attentivement à tout cela parce que
c’est un sentiment qui peut être communicatif et nous amener à
nous demander si nous arriverons à améliorer quoi que ce soit. Je
vais vous dire ce qui me permet de passer au travers maintenant
et ce qui m’a permis de passer au travers à ce moment-là. C’est
la conviction qu’il ne faut pas croire qu’il y aura une
réconciliation, mais bien qu’il doit y avoir une réconciliation.
C’est ce qui vous permettra de passer au travers. Il faut être
convaincu qu’il faut faire quelque chose. Si l’on croit que cela
arrivera, puis que cela n’arrive pas, on renoncera très facilement
à y croire. Il faut plutôt se dire que cela doit être fait et qu’il faut
faire son possible pour y arriver.

The fact of the matter is that you’re probably talking to the
wrong people when you’re asking the question about what
should we do about this particular problem that you’re facing,
because the people who have experience at activism and taking
action and fighting this battle out on the ground are the people
you should be talking to to find out what works and what doesn’t
work. I’ll give you Cindy Blackstock’s address afterwards and
suggest that you and she have a discussion. Okay?

En réalité, vous adressez probablement aux mauvaises
personnes votre question au sujet de ce problème particulier, car
les gens qui militent, prennent des mesures et se battent à ce
sujet sur le terrain sont les personnes qui pourraient vous dire ce
qui fonctionne et ce qui ne fonctionne pas. Je vous donnerai
l’adresse de Cindy Blackstock, après, et je vous suggère de
discuter avec elle. C’est bon?

Senator McCallum: I just wanted to make a comment. When
we looked at the program that the community and I were looking
at, we did look at the Calls to Action 21 and 22 and combined
them. It’s not a healing centre, but it is — it’s a healing centre,
but specifically dental. We did write to the Prime Minister’s
Office about this issue, about the governance, but there’s been no
response since. I think that’s where — like, where do you go
from there, then? But like Senator Sinclair said, we have to say
reconciliation must happen.

La sénatrice McCallum : J’aimerais juste faire une
observation. Quand nous nous sommes penchés sur le
programme que la collectivité et moi envisagions, nous avons
regardé les appels à l’action 21 et 22 et nous les avons combinés.
Ce n’est pas un centre de guérison, mais c’est… C’est un centre
de guérison, mais pour des soins dentaires. Nous avons écrit au
Cabinet du premier ministre à ce sujet, au sujet de la
gouvernance, mais il n’y a eu aucune réponse. Je crois que c’est
là… Qu’est-ce qu’on fait, alors? Comme le sénateur Sinclair l’a
dit, il faut dire que la réconciliation doit se faire.

Senator Sinclair: You have to find people that are going to
help you make that happen, too. This is not going to happen just
because you wish it.

Le sénateur Sinclair : Vous devez aussi trouver des
personnes qui vont vous aider à réaliser cela. Cela ne va pas
arriver simplement parce que vous le souhaitez.

Senator McCallum: Yes. La sénatrice McCallum : Oui.

Senator Sinclair: The issue of healing centres was something
that we felt was very important because halfway through our
work as the TRC, the government stopped funding the
Aboriginal Healing Foundation, which was funding healing
centres and healing programs around the country, all of which
were having a tremendously positive impact upon the lives of
survivors and indigenous communities. We could immediately
feel the impact of that loss of funding on the part of those
communities and those survivors in the work that we were doing
because now they were looking around to find a way that they
could continue to sustain a process of healing that they had
started. So it was an important question, because you can’t go
through 150 years of oppression and denial and of creating this

Le sénateur Sinclair : Nous estimions que la question des
centres de guérison était très importante, parce qu’à mi-chemin
de notre travail avec la Commission de vérité et réconciliation, le
gouvernement a cessé de financer la Fondation autochtone de
guérison, qui finançait les centres de guérison et les programmes
de guérisons partout au pays, dont tous produisaient des effets
incroyablement positifs sur les vies des survivants et des
collectivités autochtones. Nous avons pu sentir immédiatement
les conséquences de cette perte de financement du côté des
collectivités et des survivants, dans le travail que nous
accomplissions, car ils se sont mis à chercher partout un moyen
de continuer de soutenir le processus de guérison qu’ils avaient
entrepris. C’était donc une question importante, car vous ne
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huge problem of injury for people and then suddenly say to
them, “You’re going to be okay now because we’re going to stop
hurting you.” It doesn’t work that way. You have to now engage
in a process of repairing that.

pouvez pas passer 150 ans à opprimer des gens et à les priver de
leurs droits, leur causer un énorme préjudice, pour ensuite leur
dire tout à coup : « Ça va aller maintenant, parce qu’on va arrêter
de vous faire du tort. » Cela ne fonctionne pas ainsi. Vous devez
maintenant vous engager dans un processus de réparation des
torts.

That’s part of the United Nations Declaration on the Rights of
Indigenous Peoples, that governments have an obligation to
repair what must be repaired, to replace what has been taken and
to assist people in their recovery when they have themselves
spent so much time, energy and resources to try to destroy them.
Government needs to accept that. If they’re committed to the UN
declaration, they must be committed to this and you have to hold
them to that. But just because you say it doesn’t mean it’s going
to happen; you have to find a way to say it effectively.

Selon la Déclaration des Nations Unies sur les droits des
peuples autochtones, les gouvernements ont l’obligation de
réparer ce qui doit être réparé, de remplacer ce qui a été pris et
de venir en aide aux gens dans le processus de guérison alors
qu’ils ont consacré tant de temps, d’énergie et de ressources à
essayer de les détruire. Il faut que le gouvernement accepte cela.
S’il souscrit à la déclaration des Nations Unies, il doit s’engager
à cela et vous leur avez dit de le faire. Mais ce n’est pas parce
que vous le dites que cela va se faire; vous devez trouver un
moyen de le dire efficacement.

Senator McPhedran: Thank you, Dr. Wilson and Senator
Sinclair, for being with us this evening.

La sénatrice McPhedran : Merci d’être ici avec nous,
madame Wilson, sénateur Sinclair.

I wanted to return and hopefully get into a little more detail on
your recommendation around what you termed a new royal
proclamation. I must say I’ve always been fascinated by the
decision to keep the adjective “royal.” If I could understand a bit
more of that from you, given the Constitution Act of 1982,
section 25, referencing the proclamation directly, and also given
the focus of this committee for nation-to-nation.

J’aimerais revenir sur votre recommandation au sujet de ce
que vous avez appelé une nouvelle proclamation royale et
obtenir un peu plus de détails. Je dois dire que j’ai toujours été
fascinée par la décision de garder l’adjectif « royal ». J’aimerais
que vous m’expliquiez un peu mieux cela, compte tenu de
l’article 25 de la Loi constitutionnelle de 1982, qui mentionne
directement la proclamation, et compte tenu également de
l’attention que porte le comité aux relations de nation à nation.

My question is really about the optimal role of a new
proclamation in this architecture of reconciliation that you’ve
been talking to us about tonight, how to build in sustainability
mechanisms that take us beyond changes of government. Do you
see the potential new royal proclamation as being a domestic
application of the UN Declaration on the Rights of Indigenous
Peoples where there would be much in the declaration that we
see now that we would see reflected in our own Canadian
proclamation? Can you help me understand a bit more what kind
of content we’d be looking for?

Ma question porte en fait sur le rôle optimal d’une nouvelle
proclamation selon l’architecture de réconciliation dont vous
nous parlez ce soir, et sur la façon d’intégrer des mécanismes de
durabilité qui vont survivre aux changements de gouvernement.
Voyez-vous la nouvelle proclamation royale possible comme
étant une application nationale de la Déclaration des Nations
Unies sur les droits des peuples autochtones? Est-ce que
l’essentiel de la déclaration actuelle se retrouverait dans notre
propre proclamation canadienne? Pouvez-vous m’aider à
comprendre un peu mieux le libellé que nous recherchons?

Senator Sinclair: It’s not for us to define the contents of the
proclamation.

Le sénateur Sinclair : Il ne nous incombe pas de décider de
la teneur de la proclamation.

Let me deal with the first issue that you raised about the
question of royal versus a simple proclamation. In law, there’s a
difference. There’s a significant difference. When we discussed
it with elders in the West in particular — and this is an area that
we had a lot of experience with because of the influence and
contact that Commissioner Littlechild had with the treaty
chiefs — there was a huge insistence that one of the things that
the commission had to do was to reinforce the relationship that
the Crown had with indigenous people in Canada; that the
relationship, particularly in the treaties, was not with Canada, it
was with the Queen. That relationship was important to the
elders and they didn’t want us to mess around with that. That

Permettez-moi d’abord d’éclaircir la première chose que vous
avez soulevée à propos d’une proclamation royale, par rapport à
une simple proclamation. En droit, il y a une différence
importante. Quand nous en avons discuté avec les aînés dans
l’Ouest en particulier — et c’est un aspect pour lequel nous
avions beaucoup d’expérience en raison de l’influence et des
contacts que le commissaire Littlechild avait avec les chefs de
nations signataires de traités —, on a fermement soutenu que
l’une des choses que la commission devait faire, c’était raffermir
la relation que la Couronne entretenait avec les peuples
autochtones du Canada; que la relation, particulièrement dans le
cadre des traités, n’était pas avec le Canada, mais bien avec la
reine. C’était important pour les aînés, et ils ne voulaient pas que
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relationship was to be reflected in our Calls to Action. So there
was that part of it that we were addressing.

nous nous mêlions de changer cela. Cette relation devait se
refléter dans nos appels à l’action. Cela explique donc cet état de
fait.

But in addition to that, in law there’s a difference between a
proclamation and a royal proclamation. A royal proclamation has
special status in law. It’s a constitutional document. A
proclamation is, in effect, a colonial declaration issued by the
Home Office in England and therefore doesn’t have the same
status. Royal proclamations are more difficult to change, and
royal proclamations are in fact the declaration by the head of
state of the relationship, in this case, but a declaration by the
head of state of a particular legal set of affairs. As a result, we
drew upon that experience and that concept to fashion that call to
action.

Cependant, en plus de cela, en droit, il y a une différence entre
une proclamation et une proclamation royale. La proclamation
royale a un statut spécial en droit. C’est un document
constitutionnel. Une proclamation est en fait une déclaration
coloniale émise par le Home Office, en Angleterre, et n’a donc
pas le même statut. La proclamation royale est plus difficile à
modifier, et elle est en fait la déclaration du chef d’État sur la
relation, dans ce cas en particulier, mais il s’agit d’une
déclaration du chef d’État sur un ensemble particulier d’affaires
juridiques. Nous avons donc misé sur cette expérience et sur ce
principe pour en arriver à cet appel à l’action.

The elements of the royal proclamation, in our view, are not
for us or the government to define. If you look at the wording of
the call to action, you’ll see that we talk about the government
consulting with First Nations people and with indigenous people
in order to put together the wording, the proper contents of a
royal proclamation.

D’après nous, il ne nous appartient pas et il n’appartient pas au
gouvernement de définir les éléments de la proclamation royale.
Si vous regardez le libellé de l’appel à l’action, vous verrez que
nous disons que le gouvernement doit consulter les peuples des
Premières Nations et les peuples autochtones pour déterminer le
libellé, la teneur d’une proclamation royale.

As a jurist and as a lawyer, I can tell you that I do not
necessarily see the contents of the UN Declaration on the Rights
of Indigenous Peoples automatically flowing into a royal
proclamation because a royal proclamation is, in effect, a
commitment by the Crown to a certain state of legal affairs, a
certain state of law. So if the Crown is going to state what kind
of relationship it’s going to have or how it’s going to behave or
deal with certain things, it should draw upon other documents in
which it has done so.

En tant que juriste et avocat, je peux vous dire que je ne vois
pas nécessairement la teneur de la Déclaration des Nations Unies
sur les droits des peuples autochtones se retrouver telle quelle
automatiquement dans une proclamation royale, car une
proclamation royale est, en fait, un engagement pris par la
Couronne à l’égard d’une situation liée à des affaires juridiques,
à l’état du droit. Donc, si la Couronne énonce le type de relation
qu’elle aura ou la façon dont elle va se comporter concernant
certaines choses, ou encore la façon dont elle va traiter ces
choses, elle devrait s’appuyer sur d’autres documents dans
lesquels elle l’a déjà fait.

The Royal Proclamation of 1763 made a significant number of
legal statements about the relationship the Crown was going to
have with indigenous people, and its promise to not interfere
with indigenous people was a key element of the Royal
Proclamation. But there were elements of that Royal
Proclamation that I think indigenous people today would find
unacceptable, so we’re not suggesting that that simply be
brought forward.

La Proclamation royale de 1763 comportait un nombre
important d’énoncés juridiques au sujet de la relation que la
Couronne aurait avec les peuples autochtones, et la promesse de
ne pas empiéter sur les droits des peuples autochtones en était un
élément clé. Il y avait cependant dans cette proclamation royale
des éléments que les peuples autochtones trouveraient
inacceptables aujourd’hui, d’après moi, alors nous ne suggérons
pas de ramener cela.

It was also in keeping with the idea of a Royal Proclamation
contained in the recommendations of the Royal Commission on
Aboriginal Peoples because they said their rationale was it’s time
for us to redefine our relationship, and we think the best way of
doing that is through a Royal Proclamation, which, as indigenous
people, we have a right of say in.

Cela était aussi conforme à l’idée d’une proclamation royale
qui se trouve dans les recommandations de la Commission royale
sur les peuples autochtones, car ils ont expliqué cela en disant
qu’il était temps que nous redéfinissions notre relation, et que la
meilleure façon de le faire était une proclamation royale dans
laquelle, en tant que peuples autochtones, nous aurions notre mot
à dire.

I don’t know if that answers your question, but that’s the
thinking that we had behind the call to action when we put it
forward.

Je ne sais pas si cela répond à votre question, mais c’est le
raisonnement que nous avons eu pour cet appel à l’action.

Ms. Wilson: I think you’ve covered it well. Mme Wilson : Je crois que vous l’avez bien expliqué.
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Senator McPhedran: Just as a bit more of a clarification:So
in the work that we’re trying to do here, the kind of practical
consideration and recommendations that we’re working toward
in this committee to the nation, defining in more detail and with
more of an emphasis on implementation, longer term, and
building the nation-to-nation-to-nation relationship, is the Royal
Proclamation seen potentially as the core legal document for the
reconciliation path forward?

La sénatrice McPhedran : J’aimerais juste un peu plus
d’éclaircissements. Donc, dans le cadre du travail que nous
essayons d’accomplir, compte tenu des facteurs pratiques et des
recommandations que le comité cherche à élaborer pour la
nation, des efforts pour approfondir les choses davantage et pour
mettre l’accent sur la mise en œuvre, la vision à long terme et
l’établissement de la relation de nation à nation à nation, est-ce
que la proclamation royale est vue comme étant le document
juridique central pour assurer la réconciliation à l’avenir?

Senator Sinclair: It’s one of them. Le sénateur Sinclair : C’est un des éléments.

Senator McPhedran: So it doesn’t have a central place. La sénatrice McPhedran : Ce n’est donc pas central.

Senator Sinclair: Well, it depends on the state of the process
that you’re in. Keep in mind, again, if you look at the Calls to
Action, we talked about the UN declaration and the importance
of the UN declaration as a framework for reconciliation. What
we meant by that is if you read the Royal Proclamation — it’s a
very short document at only 46 clauses long — then you will
come to an understanding of what it is that state nations need to
do in order to come to terms with its past and its relationship
with indigenous people around the world. So that’s an important
legal document. A commitment to that legal document is key to
reconciliation going forward, and it needs to be part of the legal
network that we’re going to have.

Le sénateur Sinclair : Eh bien, cela dépend de l’état du
processus qui a cours. N’oubliez pas, encore une fois, que dans
les appels à l’action, nous avons parlé de la Déclaration des
Nations Unies sur les droits de la personne et de l’importance de
cela comme cadre de réconciliation. Ce que nous avons voulu
dire par là, c’est que si vous lisez la proclamation royale — c’est
un document très court qui ne comporte que 46 articles —, vous
allez comprendre ce que les États doivent faire pour comprendre
le passé et leur relation avec les peuples autochtones partout dans
le monde. C’est donc un document juridique important.
L’engagement à l’égard de ce document juridique est essentiel,
car il doit faire partie des éléments juridiques que nous allons
avoir.

The Covenant on Reconciliation is also important because that
is like a treaty. We called it a covenant, not a treaty, but we said
a Covenant on Reconciliation is a commitment in writing made
by all of the parties to the relationship, both present and future,
about what kind of relationship they want to have. The idea of
the Royal Proclamation is a declaration by the head of state that
this is the kind of relationship that this country cannot back away
from.

Le pacte sur la réconciliation est également important parce
que c’est comme un traité. Nous avons appelé cela un pacte, et
non un traité, mais nous avons dit qu’un pacte sur la
réconciliation est un engagement écrit de la part de toutes les
parties présentes et futures à la relation concernant le type de
relation qu’elles souhaitent. La proclamation royale, c’est une
déclaration du chef de l’État voulant que ce soit le type de
relation dont le pays ne peut se retirer.

The Chair: Before we proceed to second round, I would like
to —

La présidente : Avant de passer au deuxième tour,
j’aimerais…

Senator Sinclair: You mean we have to do this again? Le sénateur Sinclair : Vous voulez dire que nous devons
refaire la même chose?

The Chair: That was just the practice round. I’m just kidding. La présidente : Ce n’était qu’un tour d’essai. Je blague.

Dr. Wilson, I thank you very much for your presentation. You
started out saying that you were very angry and frustrated, and
then later on you talked about being more hopeful after having
been in Finland and hearing what your granddaughter was
talking about and imagination. Our committee has struggled with
this, and Senator Sinclair knows this very well because he was
part of our steering committee for a time. We struggled with how
to proceed. I think, basically, we’re hoping that we get people to
use their imagination, like your granddaughter did, because we
tend to get boxed in.

Madame Wilson, je vous remercie beaucoup de votre exposé.
Vous avez commencé en disant que vous étiez très fâchée et
irritée, puis vous avez dit avoir plus d’espoir après être allée en
Finlande et après avoir entendu les propos de votre petite-fille au
sujet de l’imagination. Notre comité a dû composer avec cela, et
le sénateur Sinclair le sait très bien, parce qu’il a été membre de
notre comité directeur pendant un certain temps. Nous avons eu
de la difficulté à déterminer la façon de procéder. En gros, je
pense que nous espérons amener les gens à utiliser leur
imagination, comme votre petite-fille l’a fait, parce que nous
avons tendance à nous limiter.
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You mentioned, Dr. Wilson, that you had four questions
during your work in the commission. We developed a set of five
questions, hoping that would get people thinking of what you
envision for your grandchildren. What would your vision of the
world look like if it was a world where you had the rights and
you had equal access? We’re trying to get them to express that,
not in legal terms but actually express what that would look like.
My question to you, and I’m almost afraid to ask it, is this: Do
you think that’s a good idea? Do you think that will work?

Vous avez mentionné, madame Wilson, que vous avez eu
quatre questions, pendant vos travaux à la commission. Nous
avons établi un ensemble de cinq questions dans l’espoir que
cela amène les gens à réfléchir à ce que vous envisagez pour vos
petits-enfants. Quelle serait votre vision d’un monde où vous
auriez les droits et un accès égal? Nous essayons de les amener à
exprimer cela, mais pas en termes juridiques. Nous voulons
savoir de quoi cela aurait l’air. J’ai presque peur de vous poser
ma question, mais voilà. Trouvez-vous que c’est une bonne idée?
Croyez-vous que cela va fonctionner?

Ms. Wilson: As a process approach, you mean? Mme Wilson : En guise d’approche?

The Chair: Yes. We plan to go out, and we’ve had a couple
of practice sessions here in Ottawa with people coming to us and
asking them to say if things were better, what would they see.
And oftentimes what happens is people tend to get stuck in the
past, and then we talk about the problems. But we’re trying to
get out of looking at the problems and of looking back, and
instead looking forward.

La présidente : Oui. Nous voulons nous rendre sur place, et
nous avons eu quelques séances d’essai, ici à Ottawa, avec des
gens qui sont venus nous voir. Nous leur avons demandé de nous
dire ce qu’ils verraient, si la situation était mieux. Souvent, ce
qui se produit, c’est que les gens tendent à rester pris dans le
passé, puis on se met à parler des problèmes. Nous cherchons à
cesser d’examiner les problèmes et de regarder vers le passé pour
plutôt regarder vers l’avenir.

Ms. Wilson: I wouldn’t want this to be heard as a kind of
absolute qualification of what your approach is or how you’re
proceeding. I would say — and I’ve said this elsewhere — that I
have a strong desire for people to build their action plans on
whatever task flowing from the umbrella of the Calls to Action
of the TRC rather than, “And here’s another idea; and we could
also do this; and what if we did that?” Because there’s no end to
the number of things we could list and frame and find that it’s
varied wording on many of the same things. As Senator Sinclair
said, previous reports touch often on many of the same things we
said.

Mme Wilson : Je ne voudrais pas que ce soit perçu comme
une qualification absolue de votre démarche ou de votre façon de
procéder. Je dirais — et je l’ai déjà dit ailleurs — que je souhaite
ardemment que les gens établissent leurs plans d’action en
fonction des tâches découlant des appels à l’action de la CVR,
plutôt que d’arriver avec une nouvelle idée, ou une nouvelle
chose à faire. Parce que le nombre de choses que nous pourrions
énumérer et inclure est sans fin, de même que les diverses façons
d’exprimer les mêmes choses. Comme le sénateur Sinclair l’a
dit, les rapports antérieurs comportent souvent bon nombre des
choses que nous avons dites.

What I always try to remind people, and I didn’t specifically
say it today, is that it’s very important that we not stop telling
this part of the story. This commission existed, first of all, not
because things were okay in Canada but because they were
seriously broken, and the courts agreed, and something terrible
had gone wrong.

Ce que je cherche toujours à rappeler aux gens — et je ne l’ai
pas précisé aujourd’hui —, c’est qu’il est très important de ne
pas cesser de relater cette partie de l’histoire. Pour commencer,
la Commission n’a pas existé parce que tout allait bien au
Canada, mais parce qu’il y avait un problème grave et que les
tribunaux en avaient convenu : il s’était passé quelque chose de
très grave.

Second, we had a TRC in this country because the survivors
who were the so-called victims of harm took action, not because
there was a bold government that said something terrible has
gone wrong and we had better fix this. It was the contrary, where
there was resistance and a pushing by the courts into the
obligation to have a TRC.

Deuxièmement, nous avons eu une CVR dans ce pays parce
que les survivants, les victimes de méfaits, ont pris des mesures,
et non parce qu’un gouvernement très audacieux a dit qu’il
s’était passé quelque chose de terrible et qu’il fallait réparer cela.
C’est le contraire. Il y a eu de la résistance et les tribunaux ont
obligé le gouvernement à tenir une CVR.

We have already a kind of blueprint to the best of our ability
and our very sincere efforts and our very hard work, with all of
our staff support, to create a kind of blueprint that says these are
the areas that need urgent attention, so anything that has the
slightest whiff of “But what else could we do?” dismays me. I’ll
be honest about that. What I want people to talk about and what I
encourage people to talk about is that we have not anywhere in

Nous avons déjà un genre de plan directeur. Nous l’avons
établi au meilleur de nos capacités, avec nos efforts les plus
sincères et à force de beaucoup de travail, avec le soutien de
notre personnel entier. Ce plan précise les aspects sur lesquels il
est urgent de se pencher, alors tout ce qui donne à croire qu’on
cherche à trouver autre chose à faire me consterne. Je vous dis
cela honnêtement. Ce dont je veux que les gens parlent — et je
les encourage à le faire —, c’est de la façon de faire les choses,
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here described the “how” of it. We have described the “what” of
it.

car il n’y a rien qui décrit cela. Nous avons décrit « quoi », mais
pas « comment ».

And the one thing that we have said consistently and
repeatedly, if you read the body of the work, but with varying
language, is one element of the “how,” and that is in consultation
with, in partnership with, in collaboration with, in association
with, together with, indigenous organizations, indigenous people,
indigenous communities, indigenous governments, other levels
of government and so on.

Ce que nous disons constamment et à répétition, mais de
diverses manières — si vous lisez le document —, c’est qu’un
des éléments du « comment » est le travail en consultation, en
partenariat, en collaboration et de concert avec les organisations
autochtones, les peuples autochtones, les collectivités
autochtones, les gouvernements autochtones, les autres ordres de
gouvernement, et ainsi de suite.

So I think to tackle what it is that you’re trying to do, I would
ask what your core business is and how reconciliation fits into
your core business as the Senate of Canada. How does it inform
what you do, how you approach it, who you include in that work
and what specifically on this already existing list do you bite off
and chew and say we’re going to wrestle this one to the ground?
Or, here are the ways in which we’re going to do the things that
are coming before us in new ways. I think the challenge is
always what are the new things we can do and what are the old
things we can do in new and much better ways, and just to have
that be a constant act of conversation. That’s what I would really
encourage.

Je pense donc que pour vous attaquer à ce que vous cherchez à
faire, je voudrais savoir quelle est votre activité principale et
comment la réconciliation se situe dans l’activité principale du
Sénat du Canada. Comment cela étaye-t-il ce que vous faites,
comment abordez-vous cela, qui incluez-vous dans ce travail et à
quoi pouvez-vous vous attaquer sur la liste qui existe déjà afin de
régler la question pour de bon? Ou bien voici comment nous
allons faire les choses dont nous sommes saisis en recourant à de
nouveaux moyens. Je crois que l’enjeu, c’est toujours de
déterminer les nouvelles choses que nous pouvons faire et les
vieilles choses que nous pouvons faire d’une nouvelle manière
ou d’une bien meilleure manière, et de toujours avoir cette
conversation. C’est ce que j’encouragerais vraiment.

I’m not saying you shouldn’t go out and talk to people, but I
think if it is about consultation wide open, it is in one way a
disservice to the blood, sweat, tears, and heart and soul of
survivors, in view of these calls to action and those things that
inform our 10 volumes of our report. That work should be
respected as the starting point rather than another starting point.

Je ne dis pas que vous ne devez pas aller voir les gens et leur
parler, mais je pense que si c’est une consultation toute grande
ouverte, d’une certaine façon, cela ne tient pas compte du sang,
de la sueur, des larmes, du cœur et de l’âme des survivants,
représentés dans les appels à l’action et les autres choses qui sont
à la base des 10 volumes de notre rapport. Il faut respecter ce
travail comme étant le point de départ plutôt qu’un autre point de
départ.

Senator Sinclair: I helped to define the mandate. I well recall
our conversations. Some of what Commissioner Wilson has said
is some of those things I also said at our various planning
meetings.

Le sénateur Sinclair : J’ai contribué à définir le mandat. Je
me souviens très bien de nos conversations. Ce que la
commissaire Wilson a dit correspond à certaines des choses que
j’ai dites lors de nos diverses réunions de planification.

It is important that the ultimate objective of this committee be
to essentially recommend to the Senate what the Senate should
do and what the Senate needs to do. This should not be a
recommendation to the country and what the country should do.
That’s what our report and other reports have been about. The
focus should be to recommend to senators: “These are the things
we have discovered after we have talked to indigenous people
and that we have included in the conversation a discussion about
the TRC calls to action. We think, as senators, we can and should
be doing these things.”

Il est important que l’objectif ultime du comité soit
essentiellement de recommander au Sénat ce qu’il doit faire. Ce
n’est pas censé être une recommandation au pays. C’est ce que
notre rapport ainsi que d’autres rapports ont fait. L’attention doit
porter sur les recommandations à faire aux sénateurs : « Voici les
choses que nous avons découvertes après avoir parlé aux
représentants des peuples autochtones et que nous avons incluses
dans la conversation à propos des appels à l’action de la CVR.
Nous pensons qu’à titre de sénateurs, nous pouvons et devons
faire ces choses. »

The Chair: Thank you. I would also like to ask something
before we go to second round: Dr. Wilson, you also talked about
the second force that was depleting —

La présidente : Merci. J’aimerais aussi demander quelque
chose, avant que nous passions au deuxième tour. Madame
Wilson, vous avez aussi parlé de la deuxième force qui
s’appauvrit…

Ms. Wilson: I’m sorry. I couldn’t hear you. Mme Wilson : Je suis désolée. Je ne vous ai pas entendue.
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The Chair: The second thing you talked about was the
depleting force, and you were talking specifically about the
verdict in the Gerald Stanley trial with respect to the shooting of
Colten Boushie. His family was here this week. A number of us
met with them, and they met with various parliamentarians. You
said it was depleting, but I wonder if you could expand on that a
little. I initially thought it was depleting, but I think they’ve
made a huge impact. It started a wave of activity, like ripples,
that won’t stop. Can you see that sort of thing? I know it’s
depressing to think that in some ways we might have gone
backward in time to the 1950s, I think you said, but do you think
that could be a change for the better?

La présidente : La deuxième chose dont vous avez parlé était
la force qui s’appauvrit, et vous parliez précisément du verdict
dans le procès de Gerald Stanley, qui a tiré sur Colten Boushie.
Sa famille était ici cette semaine. Nous sommes plusieurs à les
avoir rencontrés, et ils ont aussi rencontré divers parlementaires.
Vous avez dit que cela s’appauvrissait, et je me demande si vous
pouviez nous parler un peu de cela. Je pensais initialement que
cela s’appauvrissait, mais je pense que l’effet a été énorme. Cela
a commencé par une vague d’activité qui a formé des ondes, et
cela n’arrête plus. Pouvez-vous voir ce genre de choses? Je sais
qu’il est déprimant de penser que, à certains égards, nous avons
peut-être reculé jusqu’aux années 1950, comme je crois que vous
l’avez dit, mais pensez-vous que ce pourrait être un changement
positif?

Ms. Wilson: I’m a very positive person by nature. I try to stay
optimistic, and I’m a huge believer in good things coming out of
bad things or positive things coming out of challenges. I see the
potential of that moment, but I was describing it just because we
are in a moment in time. Anything that sharpens the attention is
helpful. Anything that says, “This is not imaginary; this is real,”
is helpful to the cause of keeping the momentum strong and
keeping us all mindful of our respective responsibility. So I do
see that. When I said “depleting,” I meant soul-depleting. It
doesn’t change that part of it, and I meant it in that way.

Mme Wilson : Je suis une personne très positive de nature.
J’essaie de demeurer optimiste, et je crois fermement que de
bonnes choses résultent souvent de mauvaises choses, ou que des
éléments positifs découlent souvent de difficultés. Je vois le
potentiel de cet événement, mais j’en ai parlé simplement parce
que nous en sommes à un moment marquant. Tout ce qui peut
accroître l’attention est utile. Tout ce qui indique que ce n’est
pas imaginaire, mais bien réel est utile pour maintenir l’élan et
nous rappeler nos responsabilités respectives. Je le constate.
Quand j’ai dit « démoralisant », j’entendais pour l’âme. Cela ne
change pas cette partie, et c’est ce que je voulais dire.

Senator Sinclair: The analogy I used earlier about putting
lights on trees and calling it Christmas is something that comes
to mind in this conversation as well, because I also was one of
the senators who met with the family today. My view is that
there have been lots of words said to reassure the family that
there are some things that will get done in response to what has
occurred, but at this point in time, that’s putting lights on trees.
The question really is now: What are those action plans that are
going to come out of it? I think that still remains to be seen.

Le sénateur Sinclair : L’analogie que j’ai utilisée tout à
l’heure, quand j’ai dit que c’est comme mettre des lumières dans
un arbre et déclarer que c’est Noël, me vient à l’esprit également
dans cette discussion, car je suis l’un des sénateurs qui ont
rencontré la famille aujourd’hui. Selon moi, on a prononcé
beaucoup de paroles pour rassurer la famille et lui dire que des
mesures seront prises à la suite de ce qui s’est produit, mais en ce
moment, c’est comme mettre des lumières dans un arbre. La
véritable question à se poser, maintenant, est la suivante : quels
sont les plans d’action qui vont en découler? Je pense que cela
reste à voir.

Senator Brazeau: I’d like to go back to the earlier discussion
we were having surrounding the actual implementation of the
calls to action. Senator Sinclair, you also talked about political
will. Just bear with me for a second and let me share a bit of my
imagination.

Le sénateur Brazeau : J’aimerais revenir sur ce dont nous
avons discuté plus tôt concernant la mise en œuvre concrète des
appels à l’action. Sénateur Sinclair, vous avez également parlé
de volonté politique. Permettez-moi de prendre quelques instants
pour partager avec vous quelques éléments de mon imagination.

Governments come and go, of all political stripes. They
change. What often remains a constant is the bureaucracies, such
as Aboriginal Affairs and the Privy Council Office. Their role,
regardless of who is in power, is to offer suggestions,
recommendations and advice as to how to move forward. It’s
been my experience that those two departments in particular are
there to try to maintain the status quo as much as possible — no
pun intended, but not to ruffle any feathers — and to respond to
issues on a case-by-case basis as they arise. I firmly believe
that’s the position of the officials in the department of
Indigenous Affairs and also the Privy Council Office.

Des gouvernements de toutes les allégeances politiques se
succèdent. Ils changent. Ce qui demeure souvent une constante,
ce sont les fonctionnaires, à Affaires autochtones et au Bureau
du Conseil privé, par exemple. Leur rôle, peu importe qui est au
pouvoir, est de formuler des suggestions, des recommandations
et des conseils sur la façon d’aller de l’avant. D’après mon
expérience, le rôle de ces deux ministères, en particulier, est de
tenter de maintenir autant que possible le statu quo, d’éviter de
contrarier quelqu’un, et de traiter les problèmes au cas par cas, à
mesure qu’ils se présentent. Je crois fermement que c’est la
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position des fonctionnaires du ministère des Affaires autochtones
et de ceux du Bureau du Conseil privé.

We often may see political will from different individuals, but
if those individuals are not able to go against the advice, perhaps,
of their own departments, how do we crack those fortresses to
make sure we are moving ahead, for governments to actually do
the right thing and start implementing some of these calls to
action, in this case, and to ensure that this report doesn’t garner
as much dust as did the Royal Commission on Aboriginal
Peoples? How do we crack those fortresses? Whether people
want to admit it, they do exist, and I have seen it.

Nous voyons peut-être souvent une volonté politique de la part
de diverses personnes, mais si ces personnes ne sont pas en
mesure d’aller à l’encontre des avis de leur propre ministère,
comment pouvons-nous réussir à percer une brèche dans ces
forteresses pour faire en sorte que les choses progressent, pour
que les gouvernements fassent ce qui s’impose et qu’ils
commencent à mettre en œuvre certains de ces appels à l’action,
en l’occurrence, et pour que ce rapport ne s’empoussière pas sur
une tablette comme celui de la Commission royale sur les
peuples autochtones? Comment créer une brèche dans ces
forteresses? Qu’on veuille l’admettre ou non, elles existent, et je
l’ai constaté.

Senator Sinclair: That’s an excellent question, senator. I
want you to know it’s a question that has given us many
moments of conversation during the course of our dialogue as
commissioners around the calls to action. What are we going to
say that will effect change?As I indicated earlier, the plan we put
together always was that this is what we are confident will get us
there if people do what we call upon them to do.

Le sénateur Sinclair : C’est une excellente question,
sénateur. Je tiens à ce que vous sachiez que c’est une question
que nous avons souvent abordée, en tant que commissaires,
durant nos discussions concernant les appels à l’action.
Qu’allons-nous dire pour faire changer les choses? Comme je
l’ai indiqué plus tôt, avec le plan que nous avons élaboré, nous
avons toujours été convaincus que c’est ce qui nous permettra
d’y parvenir, si les gens font ce que nous leur demandons de
faire.

There’s no doubt that, within government, there is a
significant degree of inertia that exists. There is a significant
heaviness within government bureaucracy not to change
direction and not to shift too quickly, too hard. There is a
willingness on the part of some individuals — and some of them
in senior management positions, from ministers to deputy
ministers to assistant deputy ministers — to try to do things.

Il ne fait aucun doute qu’il y a beaucoup d’inertie au sein du
gouvernement. Il existe une certaine lourdeur dans la
bureaucratie gouvernementale; on évite de prendre une autre
direction et de changer les choses trop vite et trop en profondeur.
Certaines personnes — dont certaines occupent des postes de
haute direction, ministres, sous-ministres et sous-ministres
adjoints — sont prêtes à tenter d’accomplir des choses.

However, there are, in addition to that, forces that are outside
of government, external to departments, that are forcing them to
behave in certain ways that prevent them from doing the things
they would feel it’s right to do. Audit reports, the Auditor
General and other officials of Parliament who monitor the way
departments behave also have to buy into the reconciliation
dialogue as well. There will be a significant degree of effort in
order to make this conversation happen, and it does require
direction from the leadership of government on down through
the system.

Il y a toutefois également des forces extérieures au
gouvernement et aux ministères qui les obligent à agir d’une
façon qui les empêche de faire les choses qui, selon eux,
s’imposeraient. Les rapports de vérification, le vérificateur
général et d’autres hauts fonctionnaires du Parlement qui
surveillent la façon dont les ministères se comportent doivent
aussi adhérer au dialogue sur la réconciliation. Il faudra
beaucoup d’efforts pour que cette discussion ait lieu, et cela
nécessitera une orientation de la part des dirigeants du
gouvernement pour l’ensemble du système.

I will tell you that, from our discussion as commissioners and
from the research I had done previously in another life as head of
the Manitoba justice inquiry, when we looked at the whole
question of which countries have been successful at changing
their relationship with indigenous people, we were struck by the
significant change in the relationship that had been effected by
the United States. In 1973, then-President Richard Nixon
changed the relationship quite significantly through a
presidential decree with American Indian tribes by declaring
that, from that point forward, the relationship between the

Je peux vous dire que, d’après nos discussions en tant que
commissaires et d’après les recherches que j’ai menées à une
autre époque, lorsque j’étais responsable de l’enquête sur la
justice au Manitoba, lorsque nous avons vérifié quels pays ont
réussi à modifier la relation qu’ils entretenaient avec les peuples
autochtones, nous avons été surpris de constater que les États-
Unis y avaient apporté des changements importants. En 1973, le
président Richard Nixon a modifié considérablement la relation
grâce à un décret présidentiel visant les tribus amérindiennes en
déclarant que, à partir de ce moment-là, le gouvernement des
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Government of the United States and the American Indian tribes
would be on a nation-to-nation basis.

États-Unis et les tribus amérindiennes entretiendraient une
relation de nation à nation.

Now, as a presidential decree, in and of itself, it really doesn’t
mean much, but the impact of it was all that government
departments were told that your success, your action, whatever it
is that you do, will be measured against the question of whether
or not it is adding to or detracting from the nation-to-nation
relationship. And if it does not contribute to the nation-to-nation
relationship, we’re not going to permit you to do that.
Government officials were put in place to monitor that and give
direction and report annually on when and if that was happening.
That marked a significant change in relationship.

Ce décret présidentiel ne signifie pas grand-chose en soi, mais
il en a résulté que tous les ministères se sont fait dire que leurs
succès, leurs actions et toutes leurs initiatives seraient évalués,
selon qu’ils contribuaient ou qu’ils nuisaient à la relation de
nation à nation. Et s’ils ne favorisaient pas la relation de nation à
nation, on ne les autoriserait pas. Des fonctionnaires ont été
chargés de suivre la situation de près, de donner des directives et
de faire rapport chaque année sur les occasions où cela se
produisait. Ce fut un changement important dans la relation.

In addition to that, subsequent presidents took even more
drastic action. Ronald Reagan, when he was President, basically
cut off all funding for American Indian tribes and said that if we
are in a nation-to-nation relationship, we shouldn’t have to fund
you; you’re on your own. That led to the rise of the American
Indian casino movement, and now there’s a great deal of wealth
being generated by that for American Indian tribes. That’s led to
its own set of problems but, on the other hand, that’s going to
level out. It has levelled out in many places, but it will level out
eventually. So self-sufficiency now has become part of the
framework of the relationship, whereas it had been a relationship
of significant dependency before that.

De plus, les présidents suivants ont pris des mesures encore
plus draconiennes. Ronald Reagan, lorsqu’il était président, a
supprimé pratiquement tout le financement destiné aux tribus
amérindiennes et il a dit que si son gouvernement entretenait une
relation de nation à nation avec elles, il n’avait pas à les financer
et qu’elles devaient se débrouiller seules. C’est ce qui a mené à
la naissance du mouvement des casinos amérindiens, qui génère
maintenant beaucoup de richesse pour les tribus amérindiennes.
Ce mouvement a entraîné son lot de problèmes, mais en
revanche, l’équilibre sera rétabli. Il n’a pas été rétabli partout,
mais il finira par l’être. L’autosuffisance fait donc maintenant
partie du cadre de la relation, alors qu’auparavant, il existait un
fort lien de dépendance.

What I’m really saying is that it depends upon direction being
given from the leadership and then enforcing that direction
against the bureaucracy. I’ve said this directly to bureaucrats: I
think instead of every senior bureaucrat getting an annual lump
sum payment for successfully saving money within the
department, they should be getting rewarded only if they have
contributed to reconciliation this year, and then we’ll see change.

Ce que je veux dire, c’est que les dirigeants doivent donner
une directive, puis la faire appliquer obligatoirement par les
fonctionnaires. Je l’ai dit directement aux fonctionnaires : les
hauts fonctionnaires, au lieu de toucher un paiement forfaitaire
annuel pour avoir réussi à faire épargner de l’argent au ministère,
ne devraient être récompensés que s’ils ont contribué à la
réconciliation cette année-là. Nous verrions alors les choses
changer.

Senator Brazeau: You know as well as I do that that’s not
necessarily happening.

Le sénateur Brazeau : Vous savez comme moi que ce n’est
pas nécessairement ce qui se produit.

Senator Sinclair: You’re right about that. Le sénateur Sinclair : Vous avez bien raison.

Ms. Wilson: We do know that the mandate letters for
ministers, for the first time ever, did include an expectation that
departments would deliver on those aspects of the Truth and
Reconciliation Commission report that were pertinent to those
departments. To pick up on this last point, clever ministers
would pass that along to the performance of the deputies and
ADMs as well as an expectation. As the people become better
informed about all of this and attitudes can shift, that can
hopefully happen.

Mme Wilson : Nous savons par contre que, pour la toute
première fois, dans les lettres de mandat des ministres, on dit
s’attendre à ce que les ministères donnent suite aux éléments du
rapport de la Commission de vérité et réconciliation qui les
concernent. Pour reprendre l’idée du dernier point, les ministres
astucieux intégreraient cela aux attentes en matière de rendement
des sous-ministres et sous-ministres adjoints. Quand les gens
seront mieux informés à propos de toute cette question et que les
comportements changeront, cela pourra probablement se
produire.

I don’t want to be naive about it either, and I don’t think it’s
easy. I don’t think these are fast or quick fixes, but I do think
that some of the things that stand in the way are self-preservation
in terms of positions and such, and some of them have to do with

Je ne veux pas être naïve à ce sujet et je ne crois pas que ce
soit facile. Je sais que ce ne sont pas des solutions rapides, mais
je pense que certaines des choses qui font obstacle ont à voir
avec le fait de protéger son poste, par exemple, et que d’autres
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stink attitudes that have no place in senior public service. It
should be rooted out and dealt with as failed behaviour in a
professional conduct and dealt with that way. That takes courage.
I talked about courage before. It also takes vigilance and great
determination for the highest of professional standard in that
way.

ont à voir avec une attitude regrettable qui n’a pas sa place dans
la haute fonction publique. Cela devrait être éliminé et traité
comme un mauvais comportement dans le cadre d’une procédure
disciplinaire. Il faut du courage. J’ai déjà parlé de courage. Il
faut aussi de la vigilance et une grande détermination pour
atteindre la norme professionnelle la plus élevée de cette façon.

Having said that, this has been and is very challenging work,
and hope is important. I hold to hope where I see it. I can simply
tell you, without going into any specifics, that I know of some
federal departments at very senior levels that have specifically
sought out opportunity for further discussion and drilling down
what that might mean within their department. That doesn’t
make it a sweep across government, but it does mean that there
are some very good people working very hard to try to do right
things. That can’t be dismissed with a blanket condemnation
either. It would be self-defeating to suggest that.

Cela dit, c’est un travail très difficile, et l’espoir est important.
Je m’accroche à l’espoir quand il y en a. Je peux simplement
vous dire, sans entrer dans les détails, qu’à des échelons très
élevés de certains ministères fédéraux, on cherche expressément
l’occasion d’en discuter davantage et d’examiner de près
comment cela pourrait se faire au sein du ministère. Il ne s’agit
pas d’un balayage dans l’ensemble du gouvernement, mais on
constate qu’il y a de très bonnes personnes qui travaillent très
fort pour faire de bonnes choses. On ne peut en faire fi non plus
en formulant des condamnations en bloc. Ce serait contre-
productif.

The last thing I wanted to stress is to go back to the earlier
comments we made about the National Council for
Reconciliation. I can’t really say I’m good with what they’ve
been asked to do yet because I won’t know until I see what they
propose as to what that national council should become and what
authorities it should have. But if it has adequate authorities, it
would be able to look to federal departments and expect to have
an accounting for what progress they’re making on
reconciliation, in measurable ways. That’s a really important
thing for you to be paying attention to and watching for and be
prepared to have high expectations around what it would do and
would have the ability to do.

La dernière chose que je voulais souligner concerne les
observations que nous avons formulées, tout à l’heure, au sujet
du Conseil national de réconciliation. Je ne peux vraiment dire
que j’approuve déjà ce qu’on lui a demandé de faire, parce que je
ne le saurai que lorsque je verrai ce qu’ils proposent sur ce que
devrait faire ce conseil national et quels pouvoirs il devrait
détenir. Cependant, s’il détient des pouvoirs adéquats, il pourra
demander des comptes aux ministères fédéraux relativement aux
progrès qu’ils réalisent, de façon mesurable, au chapitre de la
réconciliation. Il est très important que vous y portiez attention et
que vous soyez prêts à avoir des attentes élevées quant à son rôle
et à ses pouvoirs.

Senator Sinclair: We must also, incidentally, never forget
that there is a need for reconciliation to occur between
Aboriginal people. In particular, indigenous leadership also
needs to begin to reframe its relationship with its communities,
because particularly those communities that have been impacted
by the Indian Act, the relationship between those who are elected
to lead those communities has been defined by the Indian Act,
and now it needs to be better defined for the community by the
people. Reconciliation at the community level is also very
important, and better systems of accountability that are not
defined by the federal government need to be put in place and
need to be allowed to happen. The Royal Commission on
Aboriginal Peoples had some good things to say about that. In
our report, we talked about taking a better look at the
recommendations of the Royal Commission on Aboriginal
Peoples.

Le sénateur Sinclair : Nous ne devons jamais oublier,
d’ailleurs, qu’il est nécessaire qu’une réconciliation ait lieu entre
les peuples autochtones. Plus précisément, les dirigeants
autochtones doivent aussi commencer à recadrer leurs relations
avec leurs communautés. Dans les communautés visées par la
Loi sur les Indiens, la relation avec ceux qui sont élus pour
diriger ces communautés a été définie par cette loi; maintenant,
cette relation doit être mieux définie pour la communauté par les
gens qui en font partie. La réconciliation à l’échelle de la
communauté est également très importante, et il faut mettre en
place et autoriser de meilleurs systèmes de reddition de comptes
qui ne sont pas définis par le gouvernement fédéral. La
Commission royale sur les peuples autochtones avait de bonnes
choses à dire à ce sujet. Dans notre rapport, nous parlons
d’examiner plus attentivement les recommandations de la
Commission royale sur les peuples autochtones.

Senator Brazeau: I thank you for that. All I’m suggesting is
we often talk about holding either ministers’ or the Prime
Minister’s feet to the fire in terms of moving forward and
implementing some of these things, but in practice it’s also the
bureaucracy because the bureaucracy, on the one hand, is there
to protect the minister or the Prime Minister. On the flip side, the
minister or the Prime Minister is there representing their

Le sénateur Brazeau : Je vous remercie. Tout ce que je dis,
c’est que nous parlons souvent de faire pression auprès des
ministres ou du premier ministre pour faire avancer les choses et
pour que des mesures soient prises, mais en pratique, cela
concerne aussi l’appareil bureaucratique, car d’un côté, il est là
pour protéger les ministres ou le premier ministre, mais de
l’autre, les ministres ou le premier ministre représentent leurs
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ministries. It should always be a two-pronged approach to tackle
them both in order to move forward.

ministères. On devrait toujours adopter une approche sur deux
fronts pour s’y attaquer afin de faire avancer les choses.

Senator Pate: I don’t have a question. I just want to thank
you both for all of that. My head is hurting, and that means I’m
trying to think. So that’s good. I appreciate that. I want to thank
all the people who are here behind you as well because it’s a
testament to your leadership and the enduring commitment that
everyone who worked on the commission had. Thank you.

La sénatrice Pate : Je n’ai pas de question. Je veux juste
vous remercier tous les deux de toutes ces explications. J’ai mal
à la tête, ce qui signifie qu’une réflexion s’amorce. C’est donc
bien. Je vous en suis reconnaissant. Je veux également remercier
toutes les personnes qui sont ici pour vous appuyer. Leur
présence témoigne de votre leadership et de l’engagement
durable des gens qui ont travaillé pour la commission. Merci.

Senator Sinclair: Thank you. Le sénateur Sinclair : Merci.

Senator Christmas: Dr. Wilson, as mentioned earlier, a lot of
blood, sweat and tears went into your work and report, so I can
certainly feel the frustration. You mentioned in your remarks
about holding the government to account. What can we do, as
senators, as the Standing Senate Committee on Aboriginal
Peoples, to hold the Government of Canada to account on the 94
calls to action?

Le sénateur Christmas : Madame Wilson, comme on l’a dit
plus tôt, on a sué sang et eau pour faire le travail et produire le
rapport, et je peux donc certainement comprendre la frustration
ressentie. Dans vos observations, vous avez parlé de tenir le
gouvernement responsable. Que pouvons-nous faire, en tant que
sénateurs, en tant que Comité sénatorial permanent des peuples
autochtones, pour que le gouvernement du Canada donne suite
aux 94 appels à l’action?

Senator Sinclair: I’ll come back tomorrow when you’re
done.

Le sénateur Sinclair : Je vais revenir demain quand vous
aurez terminé.

Ms. Wilson: I was just going to defer to you. Mme Wilson : Je m’apprêtais justement à vous céder la
parole.

Honestly, I don’t presume to know all the ins and outs of your
mechanisms and how you do that. But I know that you are in a
position to receive and contemplate legislation and to generate
legislation. If something isn’t happening that is in the spirit of
the work that sits before us all, why not take the oars on that and
say, “Okay, let us be the ones who get that one rolling.” I don’t
want to sound glib about that, but I would say that.

Pour être honnête, je ne prétends pas connaître tous les tenants
et aboutissants de vos mécanismes et de votre façon de procéder,
mais je sais que vous pouvez recevoir, envisager et produire des
mesures législatives. S’il se passe une chose qui n’est pas
conforme au travail que nous avons tous devant nous, pourquoi
ne pas se mettre à la tâche et déclarer que c’est nous qui allons
faire bouger les choses. Je ne veux pas paraître désinvolte, mais
c’est ce que je dirais.

Then I would say that I know this chamber has taken a lot of
pressures in recent years and is in a kind of quasi-independent
state, but you have friends and colleagues as well, and maybe
there are just helpful questions that can be asked with some
regularity to just know the status of things and to indicate by
your questions that these issues matter to you, that these issues
are of concern to you and that you are anticipating, with urgency,
that some of these things will be coming before you because
you’re ready to move on them. Those will be just a couple of
small comments on that point.

Je dirais ensuite que je sais que le Sénat a subi beaucoup de
pression ces dernières années et qu’il est dans une sorte d’état
quasi indépendant, mais vous avez également des amis et des
collègues, et il pourrait juste y avoir des questions utiles à poser
régulièrement pour savoir où en sont les choses ainsi que pour
faire comprendre que ces questions vous préoccupent et que vous
vous attendez à être saisis, dans les plus brefs délais, de certaines
de ces choses parce que vous êtes prêts à passer à l’action. Ce ne
sont que quelques petites observations à ce sujet.

Senator Sinclair: I have a good idea of how heavy our
workload is as senators and the time demands made upon us, but
let me say this: One of the basic things everybody should be
doing is everybody should read this report. This is a summary of
the TRC final report. It’s been published by James Lorimer &
Company and is available in bookstores. The original report that
was issued by the TRC is now long gone in that form, but this is
a repeat of it. The important thing is that people need to read
that. When you read it, you will be compelled, I believe, to take

Le sénateur Sinclair : J’ai une bonne idée de la charge de
travail et des contraintes de temps des sénateurs, mais permettez-
moi de dire ceci : l’une des choses fondamentales que nous
devrions tous faire, c’est lire le rapport. C’est un résumé du
rapport final de la CVR publié par James Lorimer & Company et
offert en librairies. Il y a longtemps que le rapport original
produit par la CVR n’existe plus sous cette forme, mais celui-ci
en est une reproduction. L’important, c’est que les gens le lisent.
Après l’avoir lu, vous n’aurez d’autre choix que d’agir. Vous
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action. You will find within it the terms of your own reference
for your own action about how you feel about what you can do. I
challenge all members of this committee to read the summary of
the TRC report. I am confident in thinking that not all of you
have done that yet. As much as I love you and as much as I told
you that a year and a half ago, you still have not done it because
it’s difficult for senators to find time to read things. But this is
one you should be reading as public officials. If you can’t read it,
get your staff to read it to you.

trouverez dans le rapport les modalités de votre propre mandat
pour prendre vos propres mesures par rapport à ce que vous
estimez pouvoir faire. Je mets tous les membres de votre comité
au défi de lire le résumé du rapport de la CVR. Je suis convaincu
que vous ne l’avez pas encore tous fait. Malgré l’affection que
j’ai pour vous et l’insistance avec laquelle je vous l’ai demandé
il y a un an et demi, vous ne l’avez toujours pas fait parce qu’il
est difficile pour les sénateurs de trouver le temps de lire des
documents. Mais en tant que titulaires d’une charge publique,
vous devriez lire celui-ci. Si vous n’avez pas le temps, demandez
à votre personnel de le faire pour vous.

Senator Tannas: I have no question. I wanted to say thank
you. Like Senator Pate, my head is hurting, in a good way. I
think you have helped all of us sharpen our focus on what we
want to accomplish as we go out and engage with indigenous
Canadians. I’m grateful to you for coming and spending time,
investing the time, even Dr. Wilson, when I think you thought
this was a lost cause and maybe you were doing as a favour to
Senator Sinclair. I appreciate it. Thank you.

Le sénateur Tannas : Je n’ai pas de question. Je voulais vous
remercier. Comme la sénatrice Pate, j’ai mal à la tête, mais d’une
bonne façon. Je pense que vous nous avez tous aidés à mieux
cerner ce que nous voulons accomplir lorsque nous allons sur le
terrain pour dialoguer avec des Autochtones canadiens. Je vous
suis reconnaissant d’avoir pris le temps nécessaire, de l’avoir
investi, pour comparaître — même Mme Wilson — alors que
vous pensiez, je crois, que c’était une cause désespérée et que
vous l’avez peut-être fait pour rendre service au sénateur
Sinclair. Je vous en suis reconnaissant. Merci.

Ms. Wilson: May I just offer a final remark in response to
yours, sir?

Mme Wilson : Puis-je juste faire une dernière observation en
réponse aux vôtres, monsieur?

When you read the report, for those who may not have yet,
first of all, you’ll recognize a lot of the words I used in my
statement, but you’ll also see some of the complexities of the
settlement agreement that created our commission, because it
was just one part of that settlement agreement. When we started
our hearings, this great big complicated legal settlement
agreement was well beyond the grasp and even the access of
most of the people that we met with.

À la lecture du rapport, pour ceux qui pourraient ne pas encore
l’avoir lu, vous reconnaîtrez tout d’abord beaucoup des mots que
j’ai employés dans ma déclaration, mais vous verrez aussi en
partie la complexité de la convention de règlement qui a mené à
la création de notre commission, car ce n’est qu’une partie de
cette convention. Quand nous avons commencé nos audiences,
cette importante et grande convention de règlement était loin de
notre portée et même loin d’être accessible pour la plupart des
gens que nous avons rencontrés.

We were out there to do our job as the TRC, and people came
to us and they wanted to talk about their compensation
settlement or when was their hearing going to be or how come
they haven’t got their payment or how come they only got part of
it and where was their lawyer anyway? We were wringing our
hands. There was a part of us that initially thought we have this
big mandate; we don’t have time to explain the whole settlement
agreement.

Nous faisions notre travail sur le terrain au nom de la CVR, et
les gens venaient nous voir pour parler de leur entente
d’indemnisation ou pour nous demander à quel moment aurait
lieu leur audience, pourquoi ils n’avaient pas été payés ou
pourquoi ils n’avaient reçu qu’une partie du paiement. Et où était
donc leur avocat? Nous ne savions pas quoi répondre. Une partie
de nous a d’abord cru que nous n’avions pas le temps
d’expliquer toute la convention de règlement compte tenu de la
taille de notre mandat.

I remember at one point, myself being the one non-lawyer,
that I thought I have to find simple ways to explain that
settlement agreement to people because we can’t afford to get
tired of explaining it because people need to understand what it
is we are doing and how it is different from those other things.
Otherwise, we’re just going to be shutting people down all the
time saying that we can’t deal with this or that.

Je me souviens, à un moment donné, comme je ne suis pas
avocat, de m’être dit que je devais trouver des manières simples
d’expliquer la convention de règlement aux gens. Nous ne
pouvons pas nous permettre de nous en lasser, car les gens
doivent comprendre ce que nous faisons et en quoi c’est différent
des autres mesures prises. À défaut de quoi, nous ne faisons que
museler sans cesse les gens en disant que nous ne pouvons pas
nous occuper d’une chose ou d’une autre.
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My point is this: I think we’re all in a place where we can’t get
tired of this. We can’t get tired of the hard and often frustrating
work that is reconciliation, that is towards reconciliation. We
can’t get tired of having dialogue with people who are trying to
advance and dig deeper.

Ce que je veux dire, c’est que je crois qu’aucun de nous ne
doit s’essouffler. Nous ne pouvons pas nous lasser du travail
difficile et souvent frustrant que présentent la réconciliation ou
les efforts déployés à cette fin. Nous ne pouvons pas nous lasser
de dialoguer avec des gens qui tentent d’aller de l’avant et au
fond des choses.

So I hope my remarks were not heard in any way as
disrespectful, but rather to simply say there’s urgency here. I
hope you feel the urgency. We certainly felt it in every single
hearing. We know that there are literally lives on the line for lack
of things changing, and we need to be the ones who are part of
the efforts to change things. We need that. People expect that of
us and our country needs it.

J’espère donc que mes observations n’ont aucunement été
perçues comme un manque de respect, mais plutôt comme une
façon simple de dire qu’il est urgent d’agir. J’espère que vous
ressentez l’urgence. Nous l’avons certainement ressentie à
chaque audience. Nous savons que des vies sont carrément en
péril parce que les choses n’ont pas changé, et c’est nous qui
devons contribuer aux efforts déployés pour remédier à la
situation. C’est essentiel. C’est ce que les gens attendent de nous,
et notre pays en a besoin.

Senator Sinclair: As a final gesture, Madam Chair, I’m going
to offer you this copy of the summary report and ask you to file
it as an exhibit here in your hearings as a commitment that we
have made to contribute to your education.

Le sénateur Sinclair : Pour terminer, madame la présidente,
je vais vous remettre cet exemplaire du rapport sommaire et vous
demander de le consigner en tant que pièce reçue dans le cadre
de vos audiences comme preuve de notre engagement de
contribuer à vos efforts de sensibilisation du public.

The Chair: Thank you. La présidente : Merci.

Senator Sinclair: We’ll provide you with this and tell you
that if you want to share it, feel free, but I suggest you all go out
and buy one. James Lorimer would love it.

Le sénateur Sinclair : Nous allons vous remettre
l’exemplaire et vous dire que vous êtes libre de le faire circuler,
mais je vous suggère tous d’en acheter un. James Lorimer en
serait ravi.

The Chair: I thought you were going to say, “I’m going to
check back with you in a week and see how much you read.”

La présidente : Je pensais que vous vous apprêtiez à dire que
vous alliez faire un suivi dans une semaine pour voir à quel point
notre lecture a progressé.

Senator Sinclair: There will be a test on this. Next time I see
you people, I’m going to ask, “What was on Call to Action 93?”

Le sénateur Sinclair : Il y aura un test là-dessus. La
prochaine fois que je vous vois, je vais vous demander en quoi
consiste l’appel à l’action no 93.

The Chair: Thank you on behalf of the committee. Some of
the members have already expressed their gratitude to you,
Dr. Wilson and Senator Sinclair. It is a great honour to have you
here. The work of the TRC commission has changed the national
landscape. We hear the word “reconciliation” all the time. When
I listen to what’s going on in the streets with regard to what
happened even with Colten Boushie, everybody is talking about
reconciliation. The work that you’ve done, I believe, will not
stop, because the nation has been awakened. I thank you for
taking the time. You’ve taken a lot of time to come and speak to
us tonight.

La présidente : Je vous remercie au nom du comité. Madame
Wilson, sénateur Sinclair, certains des membres vous ont déjà
témoigné leur gratitude. C’est un grand honneur de vous avoir
parmi nous. Le travail de la Commission de vérité et
réconciliation a changé le pays. Nous entendons constamment le
mot « réconciliation ». Quand j’écoute ce qui se passe dans la
rue, même par rapport à ce qui est arrivé à Colten Boushie, je
constate que tout le monde parle de réconciliation. Je crois que le
travail que vous avez accompli ne s’arrêtera pas, car le pays s’est
réveillé. Je vous remercie de votre temps. Vous en avez pris
beaucoup pour venir nous parler ce soir.

(The committee adjourned.) (La séance est levée.)
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